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Le bain royal Le site de la conférence Churehill-Rooseveit-Staline ?
 

 

La mrenae
” EN us 124 ù  

  
Selon des rumeurs venant des diverses capitales du monde, une importante conférence entre Staline,
Roosevelt, Churchill et Tehlang-Kai-Shek aurait leu incessamment. La photo ci-dessus représente l'hôtel
Mena, au Caire, où aurait lieu cette prochaine conférence à laquelle on attache une très grande fap: Le caporal William Polzin, de Chicago, essaye les robinets dans rtance, On . ñ

; wn des chitesux du roi Victor-Emmanuel d'Italie, près de Negi ue 7 Studies un plan d'organisation de l'Alcmague après l'effondrement de ln machine ne-
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LA PAIKIk, LUNDI 22 NOVEMBRE 1943

 

 

les Nazis
Les Russes tiennent

en échec
 

LONDRES,22. (P.C.) — Moscou et Berlin rappor-
tent de nouveaux succès soviétiques dansla grande boucle
du Dniéper, et ont repris l’initiative à l’ouest de Kiev. Les
Russes ont fait une avance de vingt milles après avoir en-
foncé les défenses nazies à l’est de la voie ferrée Krémen-
chog-Znamenka. Ils ont atteint la Bérézina au con‘luent
du Dniéper dans leur marche à travers la Russie Blanche
vers la frontière polonaise. Ils sont à 150 milles au sud-
est de Minsk, capitale de la Russie Blanche.

+.

MOSCOU, 22. (P.A.) — Les Russes menacent les
positions allemandes à Krivoï-Rog,à l’intérieur de la bou-
cle du Dniéper, Cette nouvelle offensive soviétique paraît
être une manoeuvre de diversion pour diminuer la pres-
sion qu’exercent les Allemands dans le secteur de Koro-
stychev, situé plus au nord en Ukraine.

*
Les assauts des Russes au sud

de Krémenteboug ont rompu la ré
sistance allemande sur la rive occ+
dentale du Dniéper et ont débordé
huit bastions ennemis dans ce sec-
teur. Malgré ces difficultés crois
Gantes, les Allemands contre-atta-
quent toujours avee une égale vio-
lence à Korostychev, qui se trouve
à l'ouest de Kiev. Mais depuis qu'il
a repris Jitomir, l'ennemi n’a fait
aucun progrès sensible. malgré ses
énormes pertes en hommes et en
matériel

Les neuvelles soviétiques sent
d'ailleurs d'accord peur recem-
maitre la sérieuse tournure de
In buéaille de Kereatychev,
dans laquelle les A'lemands jet-
tent leurs meilleurs moyens
d'action. I ne x'ugit plus d'une
simple contre-attaque de la
part des Allemands, car is ont
lane ® jusqw'a trols vagues suc-
cessives de chars, qué furent r—
poussés par l'artillerie des Bus
ses, Un assaut d'Infanterie qui
suivit fut également refonié,
nea sans de lourdes pertes ches
Tacssl:lant.

Le secteur de Korostychev est

exactement à 60 milles à l'ouest de
Kiev, et à 20 miiles à l’est de Jito-
mir, point extrème de l'avance so-
viétique. (Le communiqué alle
mand reconnait chez les Russes
une “énergique résistance” mais
affirme que les troupes nazies pro-
Eressent constamment en direction
de Kiev; Radio-Berlin prétend que
les Allemands sfe sont plus qu'À 40
milles de la grande ville qu'ils per
daient il y a deux semanies envi-
gon).

Au sud-ouest de Dnléprope-
trovsk, dans la boucle du Don,
les Russes poursu'vent une of-
fensive part:culière qui lear 2

vau is prise de localités nom-
breuses, y Compris lu station
ferroviaire de Nézahoudine. À
Cherknesy, entre Kizy et Kré-
montchoug, lf'arti£erie soviét:-
que bombarde les lignes alle-
mandes tandis que l’infanterie
w'ilfiltre entre tes posiiions ne-
girs puissamment  fort.fives
dans la banieae de ta vite.
Dans le secteur de Ré:zhitsa, à

l'ouest de Gomel, en Russie Blan-
che, le communiqué sov:ét.que rap-
porte que ls Ruscès ant récupéré
Une vingtaine de v.liag:6 Ils pro
Æressent sur ce front droit sur la

frontière de Pologne occupée; tan-
dis que les troupes régulières atta-
quent de front, la guérilla soviéti-
que, toujours très active, harcèle
l’envahisseur en lui tirant dang le
dos.

STANBOUL, 2L (P. A). — La
menace de l'avance soviétique cau-
ae une véritable panique parmi la
population de la Bessaribie, qui
fuit en si grand nombre que les au-
torités roimaines ont prohibé le
transport par rail de tout bagage
lourd.

En Hongrie teut comme Ju
Roumanie »n commencé le re
trait général des troupes qui
lui restend sur le front russe.
Les Reumsaing cspirens sanver
In moitié des sept divinims
qu'ils ont en Crimée,

ss 8 8
MOSCO¥. 14. (PA). — La revu

soviétique “La œuerre et in cissc
ouvrière” affirme que les éléments

 

pour l'Allemagne contre la Russie.
C'est une des plus fortes déclars-
tions que :A censure russe ait laissé
passer dans les derniers mois. Par-
lant de Ja guerre du Puctfiqne, la

revue dit que “les Américains on:
maintenant l'initiative les opéra-
tions” et que le situation est loin
d’être favorable aux Japonais, Elle
affirme qu'à l'intérieur de la na-
tion, le premier ministre Tojo a
changé sa politique de “force bru-
tale” en une po:itique de “déma-
rogie rusée”, pour apaiser certains
éléments et aussi pour se concilier
les peuples vaineus. “Ayant perdu

confiance dans Ia victoire de leurs
forces armées, les politiciens fapo-
nais recherchent d'autres moyens
de maintexir leur suprématie mi-
Htaire, économique et potitique”.

L'ATTITUDE DES POLONAIS

” WASHINGTON, 12, (PA). —Des
scurces polonaises qu'on ne veut
pas autrement identifier déclarent
aujourd'hui que l’armée russe de
vra entrer en Pologne en al'iée et
non en conquérante, autrement elle
rencontrera une résistance achar-
née des Polonais eux-mêmes.

Les Petsnnis considèrent que
si les exigences militaires cons
mandeng Feccupation du tuerk-
toire polemais par l’urmée suvié-
tique, cela ne devra se fuire
qu'après entente entre les deux
gouvernrments sur une hase deo
seuveruineté égale, et In reprise
de relations diplomatiques ner-
males. Les Polonais exizent Is
restauraties des frontières d'æ
vant-guerre, tandis que les Rus-
ses, selon Constantin Oumnans-

ky, ambassadeur soviétique au
Mexique, veulent s'en temér à
l'entente de 1939 avec PAlle-
magne qui leur cédait use par-
tie de In
A moins que l'Union soviétique

ne garantisse au gouvernement pe-

lonais de Londres. l'administration
des territoires libérés, le gouver-
nement polonais soupçonnera Ia
Russie de vouloir soviétiser la Po-
logne.

Les Poleuais déclarent qu’ils
sont déterminés à se défendre
et l'attitude de La Russie lors-
qu'elle atteindra les frontières
polamaises mettra à l'épreuve
la déclaration des quatre puls-
sances à la récente conférence
de Moscou. Ce sera In première
fois qu’un membre des nations unies occupera be territoire d'un
autre membre.
 

L'invasion des îles Gilbert fut
l'objet d’une préparation longue et
soignée. Six jours avant le débar-
quement des troupes, de gros bom-
bardiers détruisirent l'aérodrome
de Tarawa. firent sauter les dépots
d'huile et les barraques et pilonnè-
rent les emplacements des canons
tandis que d'autres avions martelé-
rent d'autres iles d’où les Japonais
auraient pu envoyer des avions, les
îles Marshall au nord et Nauru à
l'ouest. a

L'attaque contre les iles Gil-
bert vise à établir une puissan-
te pince contre la base inponai-
se de Truk qui est l'équivalente
de notre Pearl Harbour, et
aussi à briser In chaine d'îles
qué protège la ia d'approvi-
slonnements japonaise dans le

Avance desAméricains
dans l’archipel Gilbert

PEARL-HARBOUR, 22. (B.U.P.) — L'invasion
alliée dans les îles Gilbert progresse d’une manière plus que
satisfaisante. Une puissante armada attend l'ennemi, si
celui-ci daigne se montrer. Les positions américaines se
trouvent sur les rives de Tarawa et de Makin,les deux plus
grande îles de l'archipel Gilbert.

* 
Pacifique. Cela porte aussi Ia
guerre dans l'ouest du Pacifl-
gue, am nord de PEquatewr,
pour la première fois depuis que
les défenseurs de Bataan durent
abandonner ls lutte.

>»
Quartiers généraux alllés

dans le sud-ouest du Pacifique,
22, (PA)—Gasmuta, base |: po-

naise de la NowveRe-Bretagne,

a reçu son plus gros bomhar-
dement de la guerre, tandis que
Vennemi cédalt du terrain sur
Vile avoisinante de Ils Nouvelle.
Guinée, tout en combattant opi-
nlitrement.

Des tanks “Matilda” appuient
l'avance des troupes australionnes
le long de la péninsule de Huon,

 

 

= Mgr Charhonnenu àa colonie chinoise de Montréal =

 

 
Photo p.ise, hier matin, à la Mission du St-Esprit, paro:sse chinoise
de [a rue Lagaucketière, pendant le sermon que S. Exc. Mgr Joseph
Charbonneau, archevêque de
grand'messe
par les Che-=!:-es de Colomb.
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Montréal, prononça durant la
il célébra à l’occasion de la fête annuelle organ:sée

(Photo la Patrie”).
> 8 3

«Nous savons ce que le

peuple chinois a souffert»
 

Une imposante cérémonie a marqué, hier, à la Mis-
sion du St-Esprit, la paroisse des Chinois catholiques de
Montréal, la fê:e annuelle organisée par les Chevaliers de
Colomb. L'église de la rue Lagauchetière était remplie
d'une foule de Chinois et d’amis des Chinois venus mar-
quer leur sympathie à ce peuple héroïque qui depuis près
de huit ans lutte contre la criminelle et odieuse agression
des Japonais.

plus d'un mille à l’est da Sat: srg.
A Bougainville, les Améri-

eains ont élargi et concolidé
leur tête de pot à la baie de
limpératrice Augusta. Un

transpert japonais de 10000
tonnes, qui tentait de ravi ail-
lez Ia hase japonaise de Rabaul,
s été lnissi en flammes d:73 la
bassin de St-Grorges, entre la
Nouvelle-Bretagne et ls Nouvel-
le-Irlande.
Les Japonais appuyés par leurs

bombardiers ont renouvelé leurs
assauts près d'Izcli, À la jonc:ion
des rivières Ling et Liu. à 30 milles
au nord-oucst de Changteh, mais
ies Chinois résistent vigourcuse-

ment. Une autre colonne japonaise
se dirigea au sud et menace les
communications de Chang:eh. Les
Japonais envoient des renforts en
hommes et en matériel à leur base
de Yochow. Si Cxanzteh tombe, ils
seraient prêts à lancer une offensi-
ve contre Changeza, capitale de la
rrovince du Hounan,

 

 

Féte annuelle des Chinois de Ia
 

Mentr:=
beh bs jus Ao

 

    extrémistes au Japon travaillent

 
PME, cul !

réal. Parm. los porsonnalités présentes on recomnait: S. Exc.
I: S. H. M. Adhémar Raynault, maire de la ville:

!a paroisse chinoise; l'abbé Che: gne, P.M.E., etc.

métropole _es SE

 
Une [cule ncimbrcuse assistait, hier matin, & la messe annuelle célébrée à la paroisse chinoise de Mont-

Mer Joseph Charbonmeau, archevêque de
M. Albert Chevalier des Chevaliers de Co-

"* Monet, M. Raymond Tan, conseiller chinois au B.1.T., M. l'abbé J.-B, Michaud,
(Photo le “Patrie”).

 

8 Exc. Mur Joseph Charban-
neau, archeveque de Montréal,

avait tenu à rehausser de za pré-
sence cette fête. Il! célébra Ia
Erand'messe au cours de laqurile

il prononga quelques mots à
l'adresse de ses ouailles de natio-
nalité chinoise,

Un grand banquet fut ensuite
servi aux inwilés; un banquet à la
mode chinolse que les convives
eussent été embarrassés Co man-
ger sans les sages conscils du R. P.
Chetagne qui fut hult années mis-
sionnaire en Chine.
En plus de l'archevèque de Mont-

réal, Son Honneur le maive Adhé-
mar Raynauit et M Ilaymond
Tam, du BIT. adressèrent égnle-
ment la parole; ils furent présentés
à l'auditoire par le R. P. Jean-
Baptiste Michaud, P.M.E., curé de
la Mission,
"Nous savons ce que la Chine

a souffert, dit Son Excellence, et
nous fûmes tes premiers à nous
indigner de l'invasion dont elie fut
la victime. Nos missionnairez ca-
tholiques sont demeurés là-bas,
partageant les souffrances du cou-
rageux peuple chinois.”

lo L'archevêque remercia également
les bienfaiteurs de la Mission chi-
noise et par de la fraternité qui
existe entre Chinois du Canada et
les Canadiens. L'Eglise a aAcco.npli
sa mission en allant prècher l'E-
vangile en Chine, à des popuiations
moins favorisées que Im nôtre et
qui n'eut pas le bonheur de rece-
voir les lumières de la Foi”. Il loua
en terminant l'esprit laborieux dre
Chinois et leur profonde persévés
rance.
Au cours des quelques paroles

qu'il prononça, le maire s'associa à
Mgr Charbonneau et M. Tan dit
combien tes Chinols étaient recon-
nalssants aux Canadiens pour tout
ce qu'ils faisaient pour eux, I! pare
Ia de Chang Kai Tchek, le vaillant
défenseur et président de in Ré-
publique chinoise “qui est un fer-
vent chrétien et qui a toujours ma-
nifesté se grande sympathie aux
missionnaires catholiques et les &
aidés en toute occasion”.
M. Albert Chevailer, Gran4 Che-

valier, le juge Amédée Moncite,
pg assistaient également à cette  

a
—
—
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Un important contingent du
Canada arrive en Italie

 

ALGER, 22. (P.A.)—Les quartiers-généraux alliés annoncent qu'“‘un grand
nombre” de soldats canadiens sont arrivés en Italie pour se joindre aux forces de terre
quele général sir Harold Alexander est à édifier pour lancer une offensive totale sur les
défenses d'hiver de l’ennemi.

——————_w# On n'a pas révélé l'identité des 

La bordée de !
unités ni si elles sont déjà à l'ac-

{ tion. La première division cana-
, diene est en Italie depuis le 3 sep
! tembre, où elle forme l'aide gauche» = !

Sainte-Catherine | «ssmearr une
Les Montréalais se sont ré-

veillés en hiver; c'est la tradi-
tionnelle bordée de la Salnte-
Catherine qui ne paraît pas
vouloir finir trop vite. Ce :.ra-
tia, l'observatoirs du McGill
calculait qu’il était tombé un
pouce et neuf dixièmes de nel-
ge. Le tapis blanc atteirdra
certainement trois pouces cet
après-midi,
Le froid n'a pas été trop vif;

la neige l'aura même fait Ji-
minuer sensiblement depuis ks
dures journées de Ia semaine
dernière. En plusieurs endioils
de la ville, la neige est mème
fondante. Mais !! est possbile
que la température baisse en-

core, à cause de la vigueur du
vent,

Verdun a connu dès diman-
che les plaisirs et les incon-
vénients de l'hiver. La police
municipale à reçu des douzni-
nes d'appels dc citoyens rap-
portant les exploits de gamins
trop bons tireurs qui s'exer-
caient sur les vitres des fcnè-
tres et qui imailh:ureusement

ne rataient pas toujours ‘sur
coup. Vers neuf heures, les

batailles à coups de “pelottes
de neige prenaient, parait-il,
l'allure d'un véritable “front”,
puisque la police a compté
plus de 60 enfants dont i! fal-
lui réprimer la turbulence.
La tempête s'accomragne

aunsi de son cortège habituel
d'accidents bénins, d'acrocha-
Res, de gltesades, etc. Mais
rien de sérieux n'est venu pè
ner les services publics ni la
circulation.

IVe Emprunt aux E.-U.

WANSHINGTON. 22. (BUI') — Le

æecrétaire d'Etat au Trésor, M.
Meaty Morgenthau, a fixé a Sli-
00.000.000 le montant total du qua-
trième emprunt de la victoire des

Etats-Unis. La campagne de cet
emprunt sera lancée le 18 janvier
prochain pour se clore au milieu
de février.
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phrase à Ia nouvelle. I! dit:
“Parmi les troupes qui sont ar-
Flvées récemment en Etalle se
trouve un grand nombre de Cu-
nad’ens”.
(Le 5 novembre, Ross Munro.

correspondant de guerre de la P.C.
annonçnit qu'il était question d'en-
voyer plüs de Canadiens de Gran-
de - Bretagne en Méditerrande,
“dont peut-être une division moto-
risée que pourrait diriger le géné-

ral Simonds”. Le majoi général S1-
monds, de Kingston, Ont, qui com-
mandait la 1ère division d'infante-
rie en Sicile, fut promu pour com-

mander une division motorisée au
début de novembre»

Le communiqué annonce aus-
si que le flanc gauche de Mont-
gomery €aptura deux autres
villes dans le s‘cteur monta-
gneux de PIitalle centrale sur-
plombant une route principale

(Suite à ls page 22)

Ghasse à
l'homme
Clifford Ford, 18 ans, 1316, tue

Saint-Antoine Kenneth Balrd, 18
ans, 1347, rue Torience, et James
Trotiman, 17 ans, 1533, rue Nutre-

Dime ouest, ont comparu ce ma-
tin, devant le juge Omer Legrand,
sous accusation de vol C'une au-
tomobile, propilété de M. La W.
Bazar, 3474, avenue Oxford.
Les trois jeunes hommes furent

arrêtés Après une chasse à l'hom-
me très mouvementée, dans l'ouest
de la ville, qui se termina par un
accident, alors que l'auto frappa
un poteau eur Ja rue Craig. Un 4ème

suspect à dû prendre la fuite, La
voiture fut démolie et des taches
de sang s'y trouvaient semblant
indiquer que celui qui s'en échap-
pa a été blessé,
Baird fut remis en liberté

moyennant un cautionnement de
$500. Trotnian a été référé à la
Cour juvénile. Aucun cautionne-
ment ne fut accordé à Ford. Leur
procès a été fixé au 30 novembre.

réveillon

   
   
  

  

Deux hommes d'un certain Âge ont été surpris pir la mort alors
qu'ils élaleut à prendre le réveilion, La nuit dernière, à l'apparte-
ment 18, du no 3557 de In rue Shuter, A. Simpson GROZIER, de
Beachburg, Ontario, qui travaillait à Montréat depuis quelque tempn,
une des victimes, avalt reçu on fin de semaine, un ami du nom de
Daniel John BERGERON, 2947, tue Dirvernay, venployé de Canndéa
Packers, lls stocombèrent à I" par le gas

 

 

Retourà
l’industrie

de paix
WASHINGTON, 28. (P.C,) — Le

gouvernement des Etats-Un's est à
prendre des mesures immédiates
pour réorganiser la gigantesque ma-
chine industrielle américaine pour
la faire servir à des oeuvres ¢2 paix,
mais j! doit se garder Jde faire
croire au peuple que la guerre est
sur Je point de se terminer.

On estime à 1,000,000 ‘e -om-
bre de contrats qu’il faudra ter-
miner à la fin de in guerre et
à moins que des mesures imnié-
diates soient adoptées, 1! peur
ralt se produire une longue pé-
riode de chômage et de désarroi.
Le comité économique :onjoint du

Congrès demande le licanviement
fmmédiat de quelque 300 m.!le em-
ployés du gouvernement u:nérica®s.
et recommande une enquête dans
tous les départements du gouverne-
ment en vue de mieux r‘pertir la
main-d'oeuvre.

Lord Halifax dit que “la fin de la guerre peut être ntus pro-
che que plusieurs d’entre nous
le soupçonnent”, mails !1 ajoute
que l'ennemi est encore puis.
sant et que le seul moyen d'a-
briger le confilt est de se ré
parer à une longue guerre.
“Une seule chose m'inqu:2 e”, dé-

clare l'ambassadeur britannique:
“C'eat que las bonnes nouvelles et
une confiance croissante en nos
forces aériennes nous fassent com-
mettre l'erreur de songer que nous
pouvons diminuer notre c’iort ci-
vit,

Une grève nouveau
genre à Beauharnois

 

Une grève à peu près unique
en son gente à éclaté et à duré
quaques heures, à St. Law-
rence Afloys, à Beauharnois,
La compagnie avait construit

Un nouveau restaurant, et pro-
Jetait d'en accorder l’expol-
tution a l'ancien restaurateur,
M Joseph Milo. Mais les em-
Ployés ne l'entendirent pus de
la sorte, et voyant que Milo al-
lait prendre place dans l'éta-
blissement, les ouvriers se mi-
rent en grève.
À ln suite de ce différend, un

vote fut pris sous Ia surveillan-
ce des autorités fédérales, et le
résultat fut le sulvant: contre
Mild, 341; pour Milo, 120; 4 vo-
tos nuls, 633 ouvriers sur 798,
ont voté.

La pension chez les
employés de tram

—.

M. J.-E. Corbell, président de la

section des employés de tramway
à la Fraternité canadienne des em-
ployés de chemina de fer e: autres
transports, affillés au Congrès ca-
nadien du travail, & nnnonc$, ce
matin, qu’il allait rencontrer, d'ici
quelques jours, M, Georges Lafran-
ce, surintendant des assurnnèce
pour le gouvernement provincial
afin de discuter avec lui d'un moyen
pour maintenir en opération le
système de penslon des employés
de tramway de Montréal. M. Cor-
bell à déclaré que ce système devait
demeurer et qu’il s'appliquerait à
solutionner cette question à l'avan-

 

 tage des employés.

 

 

 

 

 

 

  

 

Me Marcel Jodoin, qui vient d'être nommé recorder de la ville de
Montréal-Est et qui entre immédiatement en fonction.

(Photo la “Patrie”).

Le sort de Pétain
demeure inconnu
 

LONDRES, 22. (P.A.) — Le sort du maréchal Pétain
est de plus en plus mystérie

Deux seuk'w choses sout ron-
nues, c'est que le Maréchal
tente de rendre à In France
occupée une constitution dé-
mocratique, et qu'il ne fait plus
du tout confiance à Pierre
Laval, Quant à celui-ci son ré
Rime collaborationnist, qui a
déjà perdu un ministre, (La
Gardelle à démissionné «n fin
de semaine), va vraisemblable-
ment s'effondrer parce que le
maréchal Pétain lai retire
l'ombre d'approbation que La-
vai semblait détenir encore.

Radio-Vichy, sous controle alle-
mand, avait fait silence quelques
jours durant sur les activités du
Maréchal. Samed), apparemment
pour faire cesser un malaise et
une inquiétude croissante parmi
les pepulation de Franca occupée,
la radio de Vichy s'est remiss a
parler de Pétain, multip:iant lca
émissions pour tâcher de donner
l'impression que le viel home
d'Etat (Pétain, qui est um néros
de la Grande Guerre et qui sauva
Verdun contre les Allemandes, est
aujourd'hui âgé de 87 nns) eut tou-
jours au pouvoir,

En Suisse neutre, ls rumeur veut que Laval alt séquestré le
Maréchal dans sa résidence
officielle, l'Hôtel du are, a
Vichy. H semble avéré que Pé-
tain, voulant éviter la guerre
clvile entre Français d'Afrique
et Français de France, après
ia tibération du territo.re, an-
tait tenté de promulguer une
constituilon démocratique, Cet
te constitution rendrait, à Ja
mort de Pétain, le gouverne-
ment de son pays à l'ss-mhiée
Nationale qui n'a pas été rem-
placée après sa dispersion en
1940, mais dont plusieurs mem-

(Suite à In page 9)

 

ux.

‘OPÉRATION -
ILLÉGALE ?
Le coroner Ricnard Duckett à

ouvert une enquéte devaut july, ce

matin, pour découvrir ics clrcone
stances entourant la moit de Mlle
Céclle Trépanier, 27 ans, dc Magog.
Mile Trépanier est morte dans un
appartement qu'elle hahitait de-
pubs deux semaines iu No 5932 de
l'avenue Western ouest. La jeune

fille, d'après le rapport du méde-
cin-autopaiste, a aurcombé à une
hépato-niphrite d'origine abortive.
Le scul témoin entends a l'ou-

verture de l'enquête a été Mlle
Marguerite Trépan!er, la sœur de
la victime. Cette dernière a décunré
que sa sœur était à Moncal dee
puis quelque temps ot qu'elle était
malade et faible iepuis nombre
d'anné:s. À une question du pro
cureur de la Couronne, lu jeune
fille à répondu qu'elle ne savait
pas “si sa soeur était encente iors
de son arrivée à Montr£al*. Mile
Marguerite Trépanier à cncore dé
claré que sa soeur avait pass: un
certain temps à Mogug afin de
prendre soin de ses parents qui
sont malades inais qu'allo etait re
venue à Montréal, récemment,
On nous cpprènd qu'an médecin

de l'est de Montréal a âté aucstion-
né à la suite de l'émission d'un mans
dat verbal du coroner nas que le
docteur avait été relâché ensuite.
L'enquête a été remise à Jeudi.
Le lieutenant-détective Geo: ges

Allain et les aergenta-détectiva
Adontas Boileau et Félix Prisky, de
l'escouade des homicides, s'occue
pent de l'affaire.

 

 

       
 

Les flammes causent de
graves dégâts à Gaspé
me

GASPE, 2%. (D.N.C.) — Le village de Guspé à êt$ menacé de destruction au cours d'une conflagration qui » détruit une pharmacie, unKrand magasin et plusieurs habitati pompiern de la RCN et de la RCAF ont: ont combattu les
ons, lel, vers 5 Neurés, 6€ matin. Les

finenmes jusqu’à

La
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CHRONIQUE
MILITAIRE

Des centaines de militaires ont
défilé, en fin de semaine, dans le
Parc LaFontaine et sur la rue St-
Denis, pour marquer l'inauguration
de l'exposition militaire. qui se
tient actuellement dans l'ancien
immeuble de l'Université de Mont-
réal, à l'angle des rues Rainte-Ca-
therine et Saint-Denis.
Plusieurs officiers, au nombre

desquels on remarquait un certain
nombre d'aumdniers militaires,
avaient pris place sur l'estrade que
l'on avait dressée en face de l'im-
meuble de la rue Saint-Denis, où
ile ont reçu le salut des troupes.
Ils avaient à leur tête le major A-
J. Lapointe, officier recruteur in-
térimaire du district militaire No
4, qui a regu le salut des hommes
Ge l’armée, et le chef d'escadriile
A-L.-L. Lapointe, qui recut celui
des membres du Corpe d'aviation
royal canadien.
Cette exposition qui fut insugu-

rée hier, co!lncide avec la kermesse
organisée au profit de l'aide à l'au-
ménier dea forces canadiennes.
Elle coïneide aussi avec une cam-
pagne de recrutement de l'armée
et de l'aviation. L'ouverture offi-
clelle de l'exposition militaire, à la-
quelle participent les trois corps
d'armée du Canada, aura lieu jeu-
di soir.

GARDE DES VETERANS

OTTAWA, 22. — Le colonel Her-
ber. Ruttan Alley, OB.E. a été
nummé chef du nouveau directo-
rat de la Garde des vétérans du
Canada. C'est ce qu'annonce le
Quartier généra] de la Défense nn-
tionale. La formation de ce direc-
torat et la nomination du colonel
Alley auront pour résultat de sim-
plifier l'administration de ce corps.
Le colonel Alley fut administra-

teur de la garde des vétérans cu
Canada le 13 août 1M0 après avoir
été transféré de Toronto à Otta-
Wa, le siège du quartier général de

ce corps.
DEFENSE AÉRIENNE

OTTAWA 22. (D. N. C.) — Le
quartier général de lu défense na-
tionale annonce la nomination du
major-général S.-C. M. Archibald,
m. c. au peste de directeur géné
:4' du nouveau directorat de Ja de-
fense anti-aérienne dans la div.-
sien du chef de VEtat-Major. Le
général Archiba'd agira auprès de
l'iétat-Major général comme con-

reitler sur les questions de défenev
contre-avions.
Les fonctions du nouveau direc-

teu. cons'etc'ont dans l'inspection
et la surveillance de l'entraîne
nient et de l'efficacité de touts

les untiés de D.CA I. agha eom-
me officer de ‘iron avce le corps

duviation royzl canadien dans ia
niesure où la collzhorrtion aver
Taviation s:.a moins nécessaire à
€e r'uveau 2crv.ce, .

NOYVEAUXS BIEUTENANTS

VALCARTIER, 22, 1C

 

  

 

Mé-an:cien

 
mécanicien JOHN L TURCOT-

TE, H.C.N.V.R., 10199, boulevard

Be-Michel, vient d'd4re promu à ce

mag, daus un port de l'est du

Canads. (Phohte Marine).

Py — LL -

Cantine mobile pour nos militaires
 

AYLag   

d'avions. Les clets de l'auto furen

Légion Canadienne, par M. H-M.

officier des Services Spéciaux de

Légion Canadienne, et le capitaine

ALN

Auxifisires du District militaire no 4.

part

  

LE
IST     

La compagnie Fairchild a remis en fin de semaine, aux ateliers de
Longueuil, une cantine mobile aux Services de Guerre de la Légion
Canadienne. Cette cantine fut payée par les vétérans de cette usine

t présentées au Ileutenant-colonel
D-E MacINTYRE, gérant général des Services de Guerre de la

PASMORE, président de la Faire
child. De gauche à droite: le capitaine ALE GHOTHE, E.D.; le chet
d'escadrille M. F. DOYLE, D.F.C, officier des xetvices AuxIaires du
no. 3 Training Command du C.A.R.C.; le sous-lieutenant 4.-D. AIRD,

Ia Marine Royale Canadienne; le
capitaine J. ST-G. HALL, directeur des Services Auxiliaires de ls

N-R. SOUTHWARIP, des Services
(Photo Armée Canadienne).

 

colonel J.-P.-J. Godreault, officier
commandant au camp de Valcar-
tier, a présidé en fin de semaine
la graduation d'un groupe d'offi-
ciers, qui ont terminé un cours su-
rérleur d'infanterie. Le lieutenant
colonel Jean Lafontaine, de Mont-
réal. nommé récemment assistant
aijudant et quartier maître géné-
ral du district, était également
présent. Parmi les sous-lieutenants
qui se sont qualifiés au grade de
Heutenant, on remarque :

Guy Bergeron, Yvon Houle, Guy
larin, Albert Larivée, Marcel La-
rocque, Paul St-Jacques et P. S.
St-Jean, de Montréal et Pierre
Nermand. de Trois-Rivières.

EN SERVICE

Le capitaine du groupe Géraid
F. Nash, qui a été, pendant plus
d'un an, officiers supérieur du

personnel à la 3e région d’entrai-
nement aérien.au quartier général
de Montréal, et l’un des as les plus

Temarquables de la Grande Guer-
re, Tétourne au personnel navi-

yant. a-t-on Annoncé aujourd'hui

au quarter général.
Le capitaine de groupe Nash a

ite affecté au centre d'aviation de
ia R.C.AF. a Trenton, oa il suivia
un cours de rév'sion, après quoi II
assumera ses nouvelles fanctions.

PROMOTIONS A L'ARMEE
Dans la liste des promotions à

‘arme canariienne, on relève Jes
non: dos Canadiens française aui-
vants:

Promus majors: ALBERT, S-8,
du Corps Médical, 767, ave, Davarr;
PARENT, J-A-R, Artillerie, 1162,
me St-Antoine; ROUSSEAU, J.-M,
Infanter:e, 35, ouest, rue Notre-Da-

me

Promus Heutenants: CHÉVRIER,
rold, 6 Parkside Pince, Côte-des-
iTeigges,

PLERTES A AVIATION
OTT.Wa, 2 (IPC) le C,

TLC, rappo tn, dans sa T3%e liste of-
ficic'l> des smorts et des b'essés, qui |
L oùtint 57 noms, que 14 homme
«nt êt* tués en service a-tif ours

el ‘ue 24 autres manquent à
Djel anrès des opérations aérien-

nes, Pini les disparus. probable-
Lone mors, OR rénarque le non

‘du cerrent pilote Joseph Tancrile
fobs rt Jean Moy, 1030, rue Fai.-
mount, à Outr mont, Lo sergent
pilote Maurice Rroul Sahbourin, de
Uransville, AIb. est mort en ser.
visa if au Canada,

LE “FORT BEAUHARNOIS”

Un uire navire de la victoire a
été lancé samodi matin dans un

jeka ter maritime crnali:n. I s'agit
du 8.8. “Fort Beauharnois”, cargo
de 10000 tonnes construit par les
United Shipyards, de Montréal. T
fut béni par l'abbé Gérard Morisset-
te, v'cuire de la paroisse de la Na-
tivité  d'Hochelaga, et fut -ensuite
baptisé par Mme Claire oulin Par-
ml les personnes qui ont asa'sté à
cette cérémonie trés sitnplee et tris
cout 1°, mentionnuns: M. et Mme
W. F. Angus, le major et Mme
James M. Brace, M., Mme et Mlle
Poulin, M. Aimé Martineau, M. J.-
Arthur Martineau, Mme J. Dunwoo-
dy, l'hon. juge ot Mme C. Gordon
MacKinnon, I'abbé Gérard Morris-
sette, ainsi que M .et Mme J. Ran-
ne,
QUEBEC, 22, (BUP)— Dans une

lettre pastorale, le cardinal Ville.
neuve rappelle à ses ouailles que
la semaine du 31 novembre sera
co: ‘acrée aux marins.
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prier dimanche, à l'intention de
ceux qui sont morts en service et

pour les vivants en train de rem-

plir une mission périlleu.e et dont
la vie est si précieuse pour notre
pays.

> xn
CHEZ LES FLSILIERS

La major Fernand Coupal, Cenc
mandant ¢n sccond du dbataillon, ane
sumera temporairement les charges
de commandant, durant l'absence du
lleutenant-cotonel J.-A. Guindon.
Te bataiMon paradera mercredi

soir À 8 h. 15.
Promot : Le lieutenant Cpale-

maître) Paul-H. Brault est promu au
  

 

M

rang de Capitaine,
Les anciens officlers od

 

Fusiliers
pays, ou
mp mill-

aires, qui tésirent assister au par-
ti d'hultres annuelle du Mess des of-
ficiers, sont prifs de communiquer
avec le capitaine-adiudant du 2e
bataillon. Ce parti d'hultres aura
leu samedi soir, le 27 novembre, à
l'arx-al de l'avenue des Pins,

AU MAIXONNEUVE
Le Comité de Ja canting dex home

mes du régiment de Muisonneuve se
réunira mardi soir le 2! novembre,
après la parade, pour dlaculer du
progtaunne de sports pour l'hiver
les quartiers xénéraux mettent à la
disposition des unités des articles de
sports, tels que skin et raquettes,
ate,

l'assistant lostructeur, le serge nt-
major Léon s'ortbell, suit un cours
de slrnalenr de dix acme nes A Far-
riefisid, Ont,

  
Mont-Royal, de retour
actuellement dans les

 

 

   

   

  

  

  

 

lona au vantez ont été
faites zu, “ciment: le Tiovtsnant
Gérard Lémlre, pa êtres de l'uni-
LE, à (12 promu au aPnde de rapttai-
ne: de pera Onde Boucher a
ÊtE prune argent quarticr-maltre
“ compagnie, #t le capernt Itougel
Lamay a Jt premu an «rade de ser-
sont.
Un cours spécial de mortiées de

polices à la direction du capi
laine M efficier en

 

charse
aver lay
déscrabre

LE DOMAINE DE
QUEBEC, 22.
nonce

lion comménherra

itre paride (du mois ds

 

TEREL

iD.N.C) — On
la fermeture

 

Dans la marine

 

Le leutenant LEO-PAUL PARE.
RONVR, de Montréal, vient de ter-
miner ur cours de navigation au
long rours À un port canadlen de
l'est. Après avoir gradué au collège
Loyola, Paré s'enguges dans la ne-
rine em mars 1941. 1 a été en ser-
vice 16 mois à borg de chaloupes à
moteur qui faisaient La chasse aux
sous-marins dans l'Atlantique-nord.
Ses parents demeurent à A3, avenue  Le c.rdinal invite les fidèles à

Rosemont, Muntréal,
(Photo Marine).

prochaine !

   
  

 

Te!

dv Domaine de l'Estérel où se
se trouve l'école d'officiers du
C.A.R.C., qui serait transportée À
à Québec, à l'école No 1, d'Sentrai-

nement au sol pour les mitrailleurs

de bord. .

Ce changement ferait partie de

vartes projets de réorganisation

de l'Air.
Le Domaine de I'Estérel serait

fermé, d'abord par mesure d'éco-

nomie, ensuite parce que ce do-

maine n'offre pas tous les avantu-

ges que pourrait procurer une éco-
le située dans une ville.

Chez les étudiants

«Quartier latin»

et les Débats
Tout semble rentrer dans l'ordre

à l'université de Montréal. En par-

courant les divers locaux des étu-
diants on constate que rien ne de-

meure de la tempête (“tempête dans
un verre d'eau”, suivant l'expression

de l'un d'eux), qui & marqué les pre-
mières semaines de la vie des étu-
diants, entrainant la démission d’u-
ne trentaine de membres des cons
tituants.
Le “Quartier latin”, plus vivant

que jamais, dirigé par une équipe
décidée à en faire un organe digne
des étudiants, « publié trois numé-
ros depuis. C'est un plaisir de lire
ses chroniques suignées; il faut féli-

citer ce journal d'étudiants non seu-
lement de la qualité de sa rédac-
tion, male aussi de ia place de plus
en plus grande qu'il accorde aux
valeurs supérieures de l'humanité.

PREMIER DEBAT

C'est ce soir qu'aura lieu à l'uni-
versité le premier débat des étu-
diants. On attend une assistance
record. Le nouvvau président de la
société. successeur de M. Gabriel
Marchand, M. Raymond-G. Décary,
entrera officiellement en fonctions
en présentant les orateurs,

Ce sera de plus le premier débat

dans le nouvel auditorium de luni
versité.

 

Les directeurs
de l’A.A.N.J.

L'Association Athlétique Natlo-
nale de la Jeunesse, le nouvel or-
Kanisme devenu récemment pro-
priétaire de la Palestre Nationale.

ent formée de hautes personnall-
tés, Son préaident général, l'hon.

Wilfrid Gagnon, vient de commu-
niquer la liste complète du grand
conseil,
Outre M. Gagnon, les officiers

du conseil général, sont: MM, Ro-
muald Bourque et J-Albert Blon-
[deau, vice-présidents: André Pa-
jrent, secrétaire et Pierre Rolland.
trésorier,

Le conseil d'administration, for-
,mé de douze membres, est sons le -
présidence de M. Paul Leblanc:
ses vice-présidents sont: MM, Ro-
muald Bourque et J.-A, Desrochera,
Ses membres sont: MM, Eugène
“ourtois, Antoine Desmarais, Pnul
Dozois, Laurent Jodoin, Lionel Le-
roux, Roger Martel et Alvarez Vall-

lancuurt.
Iles autres membres du conseil

ténéial sont: Son Honneur le mai-

te de Montréal, MM. Andrew-8
Reaubien, Vhon, Elie Beauregard,
M, Paul Béique, l'hon. Ernest Her-

trand, MM, Théo. Bonin, C-O.,
Bousquet, l'hon. Jules-A. Brillant,
MM, Jos, Brunet, A.-L, Caron, Emi-
le Chaput, Maurice Chaitié, Ceor-
xes Clermont, Aimé Collet, Rodol-
phe Corbeil, Napoléon Courteman-
che, Aristide Cousineau, Bernard
Couvrette, le Dr Hector Cypihot,
MM. Armand Dalgle, Louis Daouat,
A-J, Dugal, René Dupont, Ray-
mond Denis, Arthur Fontaine, Gil-
les Forget, J-P-A. Gagnon, Edgar
Genest, Aimé Geoffrion, Rodolphe
Godin, Sévère Godin, Paul-E, Guil-
heault, Paul Goulet, Edouard Gre-
nler, F.-A, Lambert, Paul Lambert,
P-A, Lavallée, Wilfrid Lavallée,
Antoine Tefaivre, Olivier Lefebvre,
Oswald Mayrand, Rosario Messier,
Berthold Mongeau, Edouard Mont-
petit, P.E, Ostiguy, le général E,
de B, Panet, Alfred Paradis, Phi.
lias Paré, Georges Pelletier, J.-Al-
dérle Faymond, 'hon, Donat Ray-
mond, C-A, Roy, Ernest Savard,
Jos, Himard, T. Taggart Bmyth,
Maurice Tremblay, Maurie Thu.

 

Adhésion
turque à
Moscou
STAMBOUL, 23. (P.A.)—Le four

nal ‘“Aksham”, qui reflète fréquem-
ment les vues officie!les turques, a
endossé de tout coeur aujourd'hui
l'organisation du monde d’après-
wuerre telle que soumise au Con-

grès des Etats-Unis par le secrétai-
re d'Etat Cordell Hull dans son
rapport sur la conférence de Moa
cou.

Se réjoulssant de re que la
charte de l'Atlantique ait été
acceptée pour “guider ‘  poll-
tique alliée après la guerre”, le
Journal écrit: “Ce sont là des
principes que chaque nation
peut étudier sans craindre l'ave-

nir, Ts constituent la magge qui
existe en nolr et en blanc, entre
Je plan d'après-guerre de Mos-
cou et la conception de I'Axe.
Ils indiquent Ia supériorité de
Ia politique soviétique.
“Nous sommes désireux d'accep-

ter le fait que tuutes les belles cho-
ses qu'a dites M. Hull sur la confé-
rence de Moscou sont basées sur de
fortes présomptions”.

Le journal “Taain®, cepen-
dant, adopte une attitude plus
circonspecte, disant:
“La façon dont les membres de

la conférence de Moscou résoudront
les problèmes d'après-guerre de-
meure vague et ceci laisse croire
que trois ou quatre nations se pro-
posent d'imposer leurs vues au
monde”.

Je journal “Sonposta” décla-
re que le ministre aux Affaires
étrangères, M. Numan Mete-
menciogiou, a fait connaître
officiellement au gouvernement
britannique l'attitude de la Tur-
quie ‘’au sujet du traité d’a-sis-
tance mutuelle qui a été
approuvé à l'unanimité” Jors
d'une séance secrète tenue, mer-
credi scir, à une aasemblée du
parti du peuple.
La politique nationale de la Tur

qu demetire la méme, écrit le jour-
nal.

. .M. H. Borden démissione
OTTAWA, 22. -- (DN.C.) M.

C. D. Howe, ministre des Muni-
tions, à accepté avec regret la dé
mission de M. Henry Bgrden, CR,
CMG. coordonnateur des régies
et président de la Commission de
contrôle des industries en temps
temps de guerre.

M. Borden quitte sa position pour
retourner à Ja pratique de sa pro-
fession. à titre d'arsocié principal
de la raison sociale Borden, Elliot.
Sankey & Kelley, de Toronto,

  

 

Commandantde corvette
n Poe A -

 
Le lieutenant GUY SAINT-AUBIN,
ROCNV.R, de Montréal, vient
d'être nommé capitalare du HM.C.C.
“Summerside”, dont il prend lo
commandement, Avant de s'enrôler
dans la marine de gurrre canadiens
ne 1! pratiquait na profession d'ar-  deau, Maurice Vailée et J-D. Val-

lidre,
chiterte au bureau de 9 B-E

Botton,



L’Ontario espère que le |
Québec sauvera le pays
 

(par Jacques

M. J.-H. Gagné, membre du Conseil municipal, direc-
teur de la Ligue des propriétaires de Montréal et de la
Ligue de Notre-Dame-de-Grice, était ces jours derniers à
Toronto où il a représenté l’Union des Ligues de proprié-
taires de la Province, au congrès des Propriétaires onta-
riens, qui avait lieu en l'hôtel

M. Gagné y a potté In parole en
anglais pour fairs part & ses collé-
gues ontaricns des provlomes im-
mobillers Jans notre province. Au
cours d'une entrevne qu'il accordait
au représentant de la “Patrie” à
sun retour, notre distingué conci-
toyen manifestait l'excellente im-
pression qu’il rapportait de a:» en-
tretiens particuliers avec le pre-
mier ministre ontarien, l’hon. Geor-
ge Drew, st avec l'ex-chsf du gou-
vetnement Hbéral de ia Frovince-
soeur, l’hon. Mitchell Hepburn,

Les hommes d'état ontariens
ont tous paru fuire grand cun
de l'avis et de l'expérience des
hommes d'affaires du Québec,
particullèrement en ce qui tou-
che aux problames Immobiliers,
et ausal au problème soclal posé
par lu défense de la nropriêté
privée contre les nouvelles doc-
trines qui tentent de s'Implau-
ter au pays.

Le colonel Drew, nous déclarait
M. Gagné, n'est nontré particulià-
tement désireux de “onnaître le
sentiment québécois dans la resis.
tance qui s'avère de plus en plus
nécessaire. pour tous les éléments
sl les de notre pays, contre des
changements trop radicaux qui me-
nace nos institutions et nos droits
Étn is Au paoquet de clôture du
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= RevcaZicalion des Gallois$15 millards de logis soupsores

 

et qui vit à la campagne. La |4
situation alimentaire dv peu-
ple français demeure très pé-
Rible en bien des endroits. De
ses deux fils, l’un est revenu
de Shanghai em Afrigne du |:

dépit du refus du premier ministre
de recevoir sa délégation, le parti-YORK,1t. (P.A.) — Le

NEW-VO bide ) parlementaire gallois n'a pas re-comité d'apris-guerre do PAs
Nord, et l'uutre, officier de sociation des manufacturiers noncé à «a demande qu'un bureau
marine, sert sur le “Georges prédit qu'un programme de [gallois soit créé avec secrétaire

- Leygues®, asus les ordres du construction de 15 milliards de d'Etat et souswecrétaire d'EtatBAURIOL) Comité d'Alger. dollars sers exécuté durant les comme il en existe un pour
TT conse. 

premiers 183 mois qui sulvront
la guerre. Ces travaux procure
ront du travail à six millions ot
demi de personnes.

————————__w

bijoux, argenterie, verrerie et vête-
ments pour une valeur de $1,200,

La députation galloise qui com-
prend 68 membres, a déclaré:
“C'est certainement la première
fois dans l'histoire qu'un parti con-
plètement unt de la Chambre des
Communes présentant une requête
unanime, se voit refuser une en-
trevue par le premier ministre”.

 

Pour la quatrième fois en :noins
d'un an des oambrioleurs sont en-|-
trés dans la lemeure de M. J.-E.
Toupin, 1024 est, rue Laureir, hier
après-midi, et s’y sont emparis de

-—_—_—_—_—_—_—_—_—_—__—_—

 

Royal-Yorl,  

 

M. S-HÉLIODORE GAGNÉ

Congrès, plusieurs orateurs émi-
nents ont méine déclaré que l'Onta-
rio compte sur la stabilité sociale

: liborieuses et :conomes popula-
tions québecoises, pour sauver le
Canada de toute menace socialisan-
te qui pourrait se faire our après
In présente guerre”,
 

La France en réaction
contre ie conformisme

M. Fernand Baldensperger, ancien professeur à la
Sorbonne et à Harvard et maintenant à l’Université de
Californie, qui donne ces soirs-ci une série de quinze cours
sur la littérature française, à l’Ecole du Meuble, rue Berri
prés Dorchester, nous a fait part ce matin, au cours d’une
entrevue, d'une version originale et très élaborée du sens
de l’évolution intellectuelle
dans le domaine dela littérature et de la peinture.
“Cette évolution, nuus dit le dis-

tingué professeur français, a un

serls Qui lui confère une réelle uni-|
té. Pour le saisir, 11 faut eouiiger

l'impression que nous laisserait la

littérature par une étude des ten-
dances générales de l'époque qui
d'engendre. C'est ainsi que j'ai
consiaté moi-même, par un relevé
@tatistique des voyages des Fran-!
Ca.« à l'étlanger, au moyen des vi-!

sas comutlaires, que les époques où
les Fiancais voyagenlent le moins

étaient précisément celles où ils
éprouvaient le plus de goût pour la
fittérature exotique. Les Romanti-
ques, Musset, Lamartine, ont évo-
Qué tous les pays lointains: pour-
tant c'est leurs contemporaine,

sous Louis-Philippe, qui voya-
Genient le moins.

“Au contraire, continue notre
interlocuteur, sous le Second
Empire, alors que beaucoup de
Français ne remettaient a
voyager, on 8 vu ly musique et
la littérature redevenir pus-
sionnéenent parisiennes, avec
Offenbach dans l'opérette et
lrs romanciers à ln Mode.
Toutes ces oeuvres nous don-
necaient du Français one ima
ge étrangement exagérée, ol
nous les corriglons pas par
l'étude de leur milieu, contre
lequel elles nont presque tou.
Jours en rénction”,

M. Baldensperger présente ses
conra les lundi, mardi et jeudi
sulrs: il sont lleu à l'Ecole du
Meuble, mais sous les auspices de

l'Institut scientifique franco-cana-
dien, Confident de- Geosges Clé-
menceau, M, Bulteneperger à eu la
bienveillance de nous faire pait  Kitnsl de quelques vies trie rove.
Mcrices de le peumée du Zand

en France, particulièrement

 

homme d'état qui, dans ges derniè-

SERVICE

 

SÉLECTIF NATIONAL

Septième Ordonnance Relative

à l'Emploi Obligatoire
AVIS À CERTAINS EMPLOYEURS ET EMPLOYÉS

Avie est par les présentes donné aux employés du sexe
masculin engagés iis certains occupations civiles spécifiées,
ayant de 16 à 40 ans révolus ou devant atteindre plus tard
leur sixième anniversaire, qu'ils sont tenus, au plus tard le
ler décembre 1943, de se présenter

bureau de Placement et du

A. BUT:

L'Ordonnance rend disponibles, pour
des travaux plus essentiels, les ser-
vices de certains hommes actuellement
employés à des occupations désignées.

B. OCCUPATIONS EMBRASSÉES
PAR LA PRÉSENTE
ORDONNANCE:

Les hommes dans les catégories
spécifiées sont visés, s'ils sont em-
ployés à l'une des occupations sul
vantes:

1. La souscription, la vente, le cour-
tage ou l'administration de polices
d'assurance de tout genre, y compris
mais non restreintes à l'assurance-vie,
feu, accidents, maladie, automobile,
marine et assurance générale,

2. (a) Les compugnies de crédit à
court terme, y compris mais non
restreintes aux établissements oc-
eupés au financement des venies,
au crédit industriel, à la prestation
d'argent el au prêt gagé;

(b) la gestion ou surveillance dù
placement d'obligations, de titres
et de valeurs, y compris les éta-
blissements occupés à la gérance de
placements et recommandant des
placements;

(e) les compagnies de fiducies les
compagnies hypothécaires; les éta-
blissements occupés au placement
et au prêt, y compris les maisons

ur une entrevue à un
ervice sélectif,

7. La farbrication de toges et calottes
universitaires, de vêtements de céré.
monie, de costumes de théâtre, de
costumes de mascarade et d'uniformes
commerciaux.
8. Les établissements qui s’occupent
principalement du lavage et du polis
sage des automobiles.

C. SONT SUJETS À LA PRÉSENTE
-  ORDONNANCE:

(a) tout homme de 16 à 40 ans
révolus indépendamment de son état
matrimonial, .

(b) tout jeune homme qui atteindra
plus tard l'âge de 16 ane.

D. MARCHE À SUIVRE:
Tous les hommes ci-dessus désignés

doivent se présenter à un bureau de
Placement et du Service sélectif au
plus tard le ler décembre 1943, ou
communiquer par lettre s'ils sont trop
élgignés pour se présenter person.
nellement.

E. OBLIGATION DE L'EMPLOYÉ:
Lorsque, à la suite de l'entrevue, il

est enjoint aux hommes désignés dans
les paragraphes B et C, d'accepter de
l'emploi, ils sont tenus de ve con-
former.

F. OBLIGATION DE L'EMPLOYEUR:
H sera illégal. à compter du ler

décembre 1943, pour un employeur de
retenir dans une des occupations

res années, en était rendu à se .demander lui-même “ce qu'est la d'obligations, agences financières, énoncées au paragraphe B, un hommeFrance”. bourses des valeurs et bourses des désigné dans le paragraphe C, saufSon confident, alors à la veille grains, permis spécial.de venir enscigner en Amérbque,
=lui en offrit le portrait politique 3. Les immeubles (finance et ad- G. APPEL:

tracé par un républicain it lien, ministration).
dès 18%: “La France est le seul
nays qui lutte contre la féodulité,
laquelle survit en Angleterre et en
Espagne, et demeure encore l'idéal
des Allemands, tandis que le peu-
Ple français, surtout la paysanne-
rie, à par<dessua tout l'horreur du
maitre direct.’ :

En littérature of en pelature,
la réaction des Jeunes généra-
tions fruncuises s'est surtout
exercée cuntre In grinallie con-
temporsine. Un peintre fran-
culs, précurseur den “futuris-
tes”, des “cubisten” et autres
“dadsistes™® contemporuins, a-
vait voulu pur exemple, aller
visiter le Marve, non pas pour a
y voir des typea arabes, mais
parce que disait-if, “c'est fe gon
Pays où l'on peut voir encore
des robes jaunes et den tur-
bans rouges.”
“C'est assez la même chose en

littérature, conclut M, Baldensper-
Rev: la jeune génération avait rom-
pu avec les formes classiques, pour
trouver plus de vie dans plus d'oui-
ginalité. Quoique certaines gauche-
ries comme on l’a dit, puissent
s'expliquer par des manques de
métier, il y a bien un besvin con
tempornin d'évasion, qui rend
compte de l'évolution intellectuelle
contemporaine, en France”.

M. Baldensperger a trols en-
fants: uve fHle qui et retour ©
née où Eruuce vocupée em 1918  

4. Les agences de voyage.
5. (a) Les hôtels en exploitation pen-

dant toute l'année (les employés
des hôtels en exploitation pendant
toute l'année dans les occupations
suivantes sont exceptés des disposi-
tions de ln présente ordonnance:
préposés à l'entretien mécanique
expérimentés, mécaniciens de ma-
chines fixes. cuisiniers en chef,
laveurs de buanderie et condue-
teurs de déshuileur, mécaniciens-
chauffeurs et gérants d'hôtel);
(b) les hôtels saisonniers; la loca-
tion de chambres et les maisons de

nsion; les terrains pour automu-
iles et les camps de touristes: les

hôtels d'organisations et les hôtels
garnis.

6. La fabrication d'articles de mode,
de dessus de lit, d'uccessoires et d'ar-
ticle brodés.

Celui qui, à la suite d’une entrevue,
aura été dirigé vers un emploi, pourra,
s'il a des objections, en appeler à un
tribunal d'arbitrage dans un délai de
7 jours après avoir reçu l'ordre de
transfert.

H. PEINES:
Des peines sont prévues pour les

infractions à cette Ordonnance.

I. PRIÈRE SPÉCIALE AUX
EMPLOYEURS:

Les palrons doivent s'entendre avec
le Bureau local pour les entrevues
avec leurs employ

J. AUTORITÉ:
La présente Ordunnance est rendue

en vertu de l'autorité conférée au
ministre du Travail par les Règle-
ments du Service sélectif national
(emplois civils)—(CP, 216 du 19
janvier 1943, avec ses modifications).

Les hommes mentionnés ci-dessus doivent produire au Bureau de placement
les documents attestant qu'ils se sont conformés aux règlements de Mobilisation.

MINISTÈRE DU TRAVAIL
Husrurey Mircueur,
Ministre du Travail

A. MacNamara,
Directeur du Service sélectif national

Veuillez garder cette annonce pour consultation fature DR ?.#
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«Je ne crains les él
Berthier ni danstoute la province»

(L’'HON. GODBOUT)
 

«Jamais, dit-il, le parti libéral n’a été aussi fort

BERTHIERVILLE, 22. — (Par Jos La Vergne, envoyé spécial de la ‘“Patrie’’)—

‘’L’industrie de l'électricité est à la base de toutes les autres. Les puissances d'argent peuvent

s'agiter, mais nous ne reculerons pas. Certains affirment qu’il s'agit là d'un mouvementpolitique.

Mais les cultivateurs me connaissent assez pour savoir que je ne lance pas de paroles en l'air.
Nous allons nationaliser. Nous ne ferons pas comme l'Union Nationale, dépenser dans les fo-
rêts du nord du Témiscamingue $12 millions pour une usine, qui aurait dû coûter seulement $7

millions. Nous ne volerons personne. Nous avons étudié cette question de l'électricité depuis qua-

tre ans. Nous l'avons trouvée désastreuse pour la population. Nous allons corriger cela. Nous
ferons la même chose dans les autres domaines”.

C'est ce que déclarait, hier après-
midi, le premier ministre de ia pro-
vince, l'hon. Adélard Godbout, par-

lant & Berthierville, dans lecomté
de Berthier. après la tenue d'ure
convention qui a désigné comme
porte drapeau du parti libéral en
vue des prochaines élections pro-
vinci«les Me Armand Sylvestre, ua
jeune avocat de Berthierville, M.
Bylv stre n été élu par acclamation,

les autres aspirants s'étant retirés
et noumément M. Azellus Lavsl-
lée.

Les autres orsteurs à cette
assmblée publique, qui rut lieu
duns la salle du marché, rem-
plie à pleine capacité, furent,
1c candidat, Me Sylvestre, I'hon.
Hector Perrier, M. Emile Per-
ron député fédéral de Berthier-
Maskinongé, et le Dr Paul Ger-
vais, de Berthierville, qui dé-
clara: “Comme l'affaire de La
vallée est finie, je suis mainte-
nant avec vous. Le plus fort

a gagné. Il faut être don per-
dant”. Le Dr A. Laurendesu,

maire de St-Gabriel de Brandon
et préfet du comté de Brrihier,
agissait comme maitre de céré-
monies.

L'HON. GODBOUT
Laissons parier l'hon. Godbout.

*#Qu'il me soit tout d'abord persnis
de rendre un hommage ému À vo-
tre ancien député l'hon. Cléophas
Bastien, dont on fétait. ici, À Ber-
thierville, il y a exactement une
année, l'élévation au poste de mi-
nistre avec portefeuille, M, Bastien

a été pour vous un bon serviteur.
Il fut pour moi un excellent colla-
borateur.

“Vous venez de désigner pour
lui succéder à l'Assemblée lé-
gislative M. Sylvestre. Je com-
prends qu'il no pourra siéger à
la prochaine nesslon. Mais ll
pourra d'ici ler élections quand
même s'occuper de vos Intérêts.
Vous ne pouviez vous choisir un
meilleur représentant que fui.
Jamais dans ma vie je n'ai ren-
contré un esprit plus droit. Tes
quatre aspirants auraient fait
de bons candidats. Mais le
choix ne peut s'arrêter que sur

un seul. M. Sylvestre a Vitoffe
nécessaire pour ne pas rester
sur la dernière banquette.

DE VRAIS LIBERAUX
“Je sais que dans Berthier il se

libéraux, deitrouve d'excellents
vrais libéraux convaincus, qui Le

*

  

 

Et lorsqu'il s'agissait de régler

des difficultés entre le capital
et le travail, ceci se faisait tou-
Jours en faveur du capital et les
ouvriers en souffralent.

TEMPS DE GUERRE
“Nous sommes arrivés au pou-

voir en temps de guerre. Et en plus
la province avait été gâtée à cause

des faveurs distribués à des favo-

ris. J'ai placé près de moi des gens

capables Ce servir. Je ne suis

pas um autocrate. M. Perrier ad-
ministre seul son département,
tout comme les autres ministres.

Dans l'éducation nous voulons

mettre de l'ordre comme dail
leurs dans tous les autres domai-
nes. Nous voulons préparer pour
nos jeunes un meilleur avenir,

Nous avons doublé le budget de
l'éducation et nous allons faire
encore davantage.

“Pour être ben cultivateur, il
faut savoir beaucoup de vho-
ses. Les cultivateurs ont be-
soin d'instruction et d'éduca-
tion plus que toutes les autres

classes de la société. Ix ace
complissent un rôle nécessaire
A toute la société. Savoir, c'est
toujours utile et ca ne nuit ja-

mais, La population des deux
langues a vne mission à
remplir dans l'Amérique. Nous
voulons une génération à l'es-
prit plus généreux et plus ou-
vert. Les Canadiens français
sont une minorité. H nous faut
vivre en banne relation avec
les autres. Il faut maintenir
à l'extérieur notre bonne re
nommée, Parler de séparstin-
me, c'est criminel. C'est en
coopérant avec les autres que

nous pourrons survivre.

NATIONALISME ETROIT

‘Tl faug des lola justes pour tou-
tes les classer de la société, Lors-
que l'on tente de vous faire croire
que l'on vous fera vivre les hias

croisés, l’on vous men*. Vous se-

+—

  prétent pas l'oreille aux “criarde-
ries”. En 1936, vous êtes res:és fi-
dèles au parti libéral. Je n'ai pas
peur des élections dans Beithisr,
comme dans ‘cute la provinse d'ail”

leurs. 1) est vrai que nous n'avons
pas tenu heaucoup d'asseniblees

dans la province. Mais nous avons |
autres choses à faire que de parler.

Nous employuns tout notre temps

pour le développement de notre pro-|
vince. Nous préparons l'Avenir, ce

qui n'est pas chose facile.
“Jo ne suis pan entré dans Is

politique par plaisir. J'aurals

voulu me consacrer entièrement

à la terre. Mails on m'a fait en-

trer dans la politique pour fal-

re mon devoir pour les tmicns.

Xt c'est toute 1A mon ambition.

Depuis 1939, nous n'avons pas

fait de miracles. Lorsque nous

avons pris l'administration, et

nos adversaires ne peuvent le

nier, la province ne pouvait em-

prunter nulle part. La lette

augmentait alors de $50 militons

par année. Len grèves étaient

sembreuses dane la province.

 

rez ruinés, sl vous ne préparez
vous-mémes votre avenir. On af-
firme que les ‘maudits Anglais”
prennent nos places. Mais faisons
comme eux. Préparons-nous et
nous les aurons ces places. C'est
là ma philosophie, Avec le natio-
nalisme étroit, nous marchons à
reculons. Toutes les ressources de
la province, nous les pussé-dinns.
nous les Canadiens français. Mais
nous les avons perdues, parce que
les Canaciens français les ont ven-

dues aux étrangers.

“Je ne veux pas me Inisser
emporter dans le domuine des
promesaes sans réalisation. Lee
femmes des districts ruraux
sont généralement plus iastrul-
tes que les hommes. C'est pour
cela que nous leur avons itc-
cordé le droit de suffrage.
Elles constituent le meilleur
élément. On dit que les fem-
mes sont contre nous. C'est
tant pis. Mails qu'elles regar-
dent bien notre administration
et ensuite qu'elles nous jugent.

GRATUITE DESLIVRES

“Notre programme politique,

nous allons l'exposer. Nous avons
fait et nous allons continuer le
drainage des terres et l'essouche-
ment mécanisé. Nous avons dou-
blé je travail de Ja colonisation.
Nous avons passé la scolurité obli-
Katoire, Loraque des parents négll-

gent de s'occuper de l'instruction
de leurs enfants ll est du devoir
du gouvernement d'y voir, Nous
donnerons la gratuité des livres,
lorsque ce sera prét et que les li-
vres seront choisis, L'instruction
sera alors complètement gratuite,
Nous voulons dans ce domaine co-
opérer avec tout le monde,

LE PARTI LIBERAL

“ze dois dire que jamais le
parti libéral n’a été plus fort
qu'il ne l'est actuellement. Ce

n’est pas de ma faute s'il y a
une guerre, M. Duplessis dit 

“ Les libérauxà“Berthierville
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ections ni dans
qu'il n'est pas intéressé aux

questions fédérales. Mais li pas-

ne son temps A en parler, Nous
sommes restés libres avec Ot-

taws, Nous avons gardé ce qui

nous appartenait. Le jour où

faural cédé une parcella des

droits de In province, je n'aural

pas le coeur de revenir devant

vous. Nous ne pouvons condul-

re Ottawa dans l'oeuvre de

guerre,

‘Mettez A la tête de la province

quelqu'un qui n’a pas la confiance

d'Ottawa et des premiers minis-

tres des autres provinces et || ee-

ra à genoux devant les puissances

d'argent. Ce n'est pas un crime que

de posséder de l'argent, Mais nous

mettons à la raison les gens qui

abusent, Tant que je serni là les

lois aéront observées par tous et

les ressources seront employées au

bénéfice de la population, Ceci ne

veut pas dire que nous allons éta-

tiser tout, I] se trouve des compa-

gnies qui s'en vont en Ontario,
parce que les taux d'électricité y
sont moins élevés, et ceci lorsque

l'électricité vient de chez-nous, Je

dis que c'est JA une chose crimi-
nelle, La Montreal Light, Heat and

Power, nous allons l'étatiser. L'U-
nion Nationale est menée par la
haute finance”.

L'HON, PERRIER

L'hon, Hector Perrier, secré-
taire provincial, qui avait pré-
sidé ln convention, =déclare
“que Me Gérard Cournoyer ne

pourra parler à cette assem-
hiée pour deux raisons, La pre-
mière parce qu'il a sub! une in-

tervention chirurgicale aux cor-

des vocales et qu'il lui faut gar-
der le slicnce durant deux se
maines, La deuxième raison,

c'est qu’il lui fallait aller assis-
ter à Sorél au baptème de son
premier enfant.
“Ce qui importe, de dire M, Per-

rier, c'est de continuer dans Bor-
thier l'oeuvre si bien commencée

par feu M, Bastien, Mans certains
milieux, l’on enseigne le mépris de

la politique, Ft ceci est fait par des
gena qui veulent se contituer des

partis à Eux, parre qu'ils ne peu-
vent et n'ont pas le talent de pren-

dre place dans les partis organ.-

és.
REFUGE DES BANDITS

II ne faut pus perdre de vue

l'oeuvre de bien qu'acrcomplit
M. Godbout. Depuis quatre ans,
lé s'est montré digne de In

conflance que vous avez plu

Cé« en lui. M a mis de l'ordre
dans les finances. 11 vous n de
Tiandé pour ce faire tes aucri-
fices qui s'imposuient, M. God-
bout & aussi restauré l'ordre
dans notre autonomie sociale.
H n'existe plus de chicane en-

tre les classes, M. Godhout à
rétabll la politesse en cette

province, Tl à redoré ie blason de
notre province. ous avez maine

tenant la respect de vos hom-
mes politiques. Ce n'est pas en
salissant les réputations que
Pon alde a sa proiince, L'Union
Nationale voulait faire passer

L'hhon Adélard Godbout prononca,

hier, un grand discours a Berthier-
ville à l'issue de la convention qub
dénigna comme candidat libéral
provincial dans Berthier Me Ar-
mand Sylvestre. En haut, de guu-
che à droite: le candidat, M. SYL-
VESTRE, lhon. ADELARD GOD-
BOUT, et l'hon. SIECTOR PLR.
RIER, haranguant la foule. En bas,
de gauche à droite: l'hon. M.
GODBOUT; Me ARMAND HYL
VESTRE; hon. HKCIOR PER.
RIER et M, EMILE FERKON, dé
puté fédétul de Berthier-Manki-

nongé, (Photos Le “Patrie »

 

 

BW |thier-Maskinongé, M. Emile Ferron,

Ia province de Québec comme
le refuge des bandits. Vos dé-
putés peuveht dès maintensat
so présenter devant veus le
front bien haut.
“Je vous défie de trouver dans ma

province dé Québec un premier

ministre autre que M. Godbout qu!
ait eu devant lui autant de problé-
mes difficiles à régler, Dans les
périodes de troubles, il ne faut pas
perdre la tête. Dans tous lea do-
maines, M. Godbout & donné un
tssor merveilleux. Malgré les at-
taques injustes il à pensé d'abord
À sa province non seulement pour
aujourd'hui, mais aussi pour la
pér'ode d'après-guerre. Il n'a pas
craint d'affronter certains préju-
née.

LES CERVEAUX

“Il est impossible de plaire

a tout le monde à la fois. Mais
le premier devolr, c'est de ser-
vir. Chacun des actes de M.
Godbout a été inspiré par le
plus pur patriotisme. 11 =»
aussi beaucoup fait pour l'agri-
culture. 11 m'a appelé dans son
cabinet pour faire le même

travull en faveur des cerveaux
québécois. M. Godbout com-
prend qu’il faut d'abord pré-
parer l'avenir, I! est important
d'avelr un enseignement rurn-

1tsé

“Notre enseignement agricole
n'ent pas encore parfait. Mais il

dépasse tout ce qui existe dans les
s.itrea provinces. Nous avons 75
icoles d'enseignement ménager. Et
jes jeunes filles qui aortent de ces
écoles seront de parfaites éduca-
trices. Nous avons 30 écoles arti-
sanalrs et ceci pour ouvrir des ho-
rizons plus grands. Nous avons

cinq écoles techniques. qui dépas-
sent tout ce qu'il y a dans le Dom -

nion. Et tout ceci est pour l'enii-
chesement du cerveau.

“Notre motto, c'est pas de
promesses électora‘es. Nous ‘nu-
lons servir tous les comtés, ser-
vir notre groupe ethnique «t la
patrie canadienne.”

M. A. SYLVESTRE
Le candidat choisi, Me Armand

Sylvestre, commence par rem-c'er
les gens pour l'honneur que ‘on
vient de lui décerner, “L'union, dite
i], s'est faite dans nos rangi, tu
se de la personnalité du premier
ministre. Je remercie aussi le Dr
Paul Gervais de s'étre raliis Je
remercie aussi M. Lavaiée. Tout
comme mol, il n'a pas frappé on
bas de la ceinture. J'espère que M
Luvaiiée viendra avec nous.

“Je suis loyal et je uis fran-
chement libéral. Je veux faire
de lu politique pour vous en
rapporter le plus possible. Je ne
veux pas faire la lutte aux Hhé-
raux mécontents. Je veux faire
la lutte pour ceux qui veutent
aller de l'avant. Nous aurons
une lutte passablement rude
pour maintenir le parti l!bérat
au pouvoir. Muis cette lutte,
nous la ferons.”

M. EMIL¥ FERRON

Le député libéral fédéral de Bers

 

dit "qui! sera aux cotés de MM. Syl
vestre jusqu'à la fin de la lutte. Je
vous parlerai maintenant, dit-i. de

la politique fédérale, Ottawa ne
s'est pas renfermé, durant la gver-

re, comme nos adversaires l'ont
fait au cours de la dernière guerre.
Nous sommes venus devant ie pcu-

ple dès 1940. A Ia fin de l'autre
guerre, il ne restait plus rien. Aveo
nous, 11 restera des 1sines pour
travailler aux choses de la paix.

“Lors de la dernière guerre,
sous les conservateurs, 11 n’exis-
tait pas d'équilibre comme ce
lui qui existe présentement.
Nous avons mis des plafonds «i
de cette façon le peuple peut
manger aussi blen que les ri-
ches, Grâce à M. King, is “ons
cription n'est pas encore applt-
quée et je puis vous dire qu'elle
ne le sera pas. Ne vont de l'au-
tre côté que ceux qui le veulent.
I n'existe pas de scandales
comme lors de ln dernière guer-
r.. Nous ne connaissons pas les
grandes souffrances. Nous n’a-
vons pas de cabinet d'union et
nous n'en aurons pas.

UN ENFANT VICIEUX
“Je sais que vous ne dires paf

adieu à voa libertés pour suivre ‘es
Coldwell et les Winch, qui veulrnt
établir leur programme par la po
lice et les forces armées. Le “Bloc”,
fui, c’est un nouveau-né. Ê! @ toute
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Les affaires ne vont pas bien.
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Un Canadien francais
contribua

(Par Murc-René de COTRET)

Les Canadiens français, particulièrement montréalais,
peuventêtre fiers à juste titre de la révélation faite par les
autorités gouvernementales à l'effet qu’un groupe de cinq
chimistes, occupés aux recherches de guerre au Canada
a joué un très important rôle dans le développement des
méthodes efficaces, sûres et plus rapides de la production
alliée du R.D.X., classé comme “le plus puissant explosif
au monde”.

On nait que les détails ont we
rendus publica récemment de l'in-
téresrant et fascinant ptogrès des
rechoirches intenses faites ‘lepuis
qualqua années en Angleterre, aux
Et-ts-Unis et en Canada pour ac-
célé:r la production en masse du
dangereux explosif.

L'histoire dira plus turd que
clnq hommes dans des labora.
toires ranadiens ont trouvé ln
clef au problème de production
en quantité pour les Viliés du
R.D.X. dont sont munies les
bombes et autres munitions de
guerre,

I est à remarquer pour notre

orjueil Incaj que quatre d-s-cinq
chimistes canadiens ont développé
leurs travaux à Montréal et trois
sont encore à les continuer ici. Les

quatre sont le docteur J-H. Ross,
directeur des recherches chimiques
au ministère des munitions et ap-
provisionnements; le docteur H.-S.

Sutherland, maintenant attaché à
l'état-major du corps cC'apptovi-
aionnemunts de guerre es Alliés;
le docteur Raymond Hover, de In
facuité de chimie de l'université
McGill et le docteur R-W. Shicss-
ler. qui travailla sur je R.D.X. à
l'université McGill avec le docteur
Boyer et le docteur Ross mais ue-

tuellement fait des recherches sur

"Chimiste. -—
 

 

 
canadien-français àl'honneur

 

au DRX.

 

la substance aux Etats-Unis.
La cinquième homme qui

contribua au projet est le doc-
teur George Wright, de l’uni-

versité de Toronto, qui tra-
vallin ut procédé qui à rendu
possible ls production continue
du produit.

Rencontré dans son laboratoire
Ce l'université McGill, le docteur

Boyer, homme affable et charmant
s'il en fut. sans rien nous révéler
sur Je RD.X, (et pour caus:), a
bien voulu nous dire qu'il est opcu-
pé aux travaux de recherches de
guerre à l'université McGill depuis
1940. “Ces travaux de recherches
du D.R.X. furent immédiatement
commenrés après Dunkerque,”
nous dit-il et nous en sommes arri-
vés à quelque chose de tangible,”
nous dit le docteur Boyer. “Cepen-

dant nous continuons toujours nos
travaux de guerre très activement
et je auia heureux de vous dire que
j'ai eu quatre élèves canadiens-
français dans mdn laboratoire,
dont deux déjà ont gracué en chi-

mie et sont occupés eux aussi aux
recherches de guerre.”

I+ docteur Boyer vit le jour
à Lachine en 1906. M est te fs
d- M. Guy Boyer, un Ingénieur
bien connu et de Mme Boyer.
It fit toutes ses études en an-

 

—

Le docteur
RAYMOND

BOYER,
chimiste occupé
À des recherches
de guerre À
F'nniversité

McGill, est un
des cinq
chimistes

ennadiens qui
ont largement
contribué au
développement
rapide et A In
production en
masse du

fameux R.D.X.,
le plus puissant

explosif au
monde qui rend
tant de services

aux Alles
(Photo

la ‘J'atrie"),  

Gomblen doman-
des-tu, jeune

pomme?
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~ERNIE BASHALLEMR
          

 

glais, graduant au collige
Loyola. Kn 1935 il était reçu à
Puniversité McGill docteur en
chimie, Il passa alors deux ans
à Vienne et un an à Paris
poursuivant activement ses re
cherches en cette science. A
son retour McGill retint immié-
distement ses services et en
1940 11 s'offralt pour être ac-
cepté d'emblée pour fuire des
travaux de recherches de guer-
re. M. Buyer nous dit qu’il est
un membre actif de l'Union Dé-
mocratique, étant sur l'exécu-
tif de cet organisme qui fut
fondé il y n environ un an et
dont le but est de combattre le

défuitisme dans la province de
Québec.

Prochain départ de trois
religieux de Ste-Croix

pour le Brésil

T igh i uxde1 i -
dennedede fonePrenee of
Saintr-Cro.x partirent en dé
Peur exercer leur minetère
l'auto, Drésil.

  
Ue sont les RIL PI. Lionel Cor-

Lebl, cse. aupérieur du gToape,
Omar 8. Melanson, cre, el (Hl.
taume Dupuis, € se.
Le R“v, Père Ldonol Corbell, cxe,

<vpérieur est né à St-Viateur d'Ou-

  tremont, Montréal, 11 est ie fs de
M. Emile Corb. industriel de
Montréal, et le frère du R“v, Père
Jean Corbeit de la même congréya-
than,
U fit xes études primaires au vol-

ge Laval el au collâge Not es
Mime, sey au
séminaire Sainte-Oroix et col.
lèze de St-Laurent,
Ses étiriva ler-

minées, ff entra
novietat des

études necuiriaines
au

Sunte = Croix.
Meçu prêtre en
1939 Hl fut wom.
mé professeur

au .Coèje de
Saint - loprest,  

  

  

L'année  ruivan.
Le. ML Coming.

panté  lut  de-
mandu oem.
ner Be pre
cure proviacie-
le, TRS quill

MMH ass prà ne Li
~~ qu'il fut rheBom 2S = Corbell, ene.

rieur de la fondation du Iirésil, en
septembre 1943. Durant les (rois
années‘ qu'il fut procureur provin-

, il poursuivit sea étudo< de
ex mictales À l'Université de

‘(réal et exeroa aoû ministère   M
comme aider d'action cathott-
que AU collège Marguerite Hour-
ne de la Congrégation Notre-
dame,
Le KP, Csonr & Melanson, cas.c.

eat lo fix de M. et Mme Ernest H,
Mekansan, de Moncton, N.B, I] vom-
MoONCA mes Éludes chssiques au pe-
tit séminaire de QuAbec et les ron-
tinua 8 l'Univenaté St-Josaph du
NH. 11 fit ma théologle au Grand
S'minaite de Montréal, puis vour-
raivit dos études pédagogiques À
l'évoie normale secondaire de Mont.
réal, Après quoi, 1) fut nasigné com-
he professeur de lettres nu enllèxe
de St.laurent pendant quelques
années
Te RT. Guillaume Pupuie

de M.
exe

Guillaume Pup.rie,
chapoile à Notre-Dame

et directeur des
Aeolea de solfd.
Ke et de musi.
tue de ja mo.
vnes de Quâbe-
TL. IUT, Dupuis,
ce Cat un ct
cten élève du
celldze de Bo
laurent, 11 dtu.
Ha 1a thi logle
nu Svoiaatiouwt
de sa votprréma-
tion et fut or.

nat fig
maître

  

donné prêtre on
1941, f‘an der-
nent fut en

#1, Guillaume

=

Obédience son

Dupuia, cae, Ima mater où
il a'ocoupa par-

tisutärement de musique en qualité
de maitre de ch +4 de divec-
teur de la discothèque de cette ina.
sut Ron Suration musica hud
a prodigy eu M. J.-H.
Nuckie pour le piano, et plus tard
par aon père, pour le solfège et Wm
a ‘Lion chorale.

trois pèrès 8 remiont à fre

 

Paulo, Bréal! à Je suite d'une en-
trevue du T.R.P. Albert Cousineau,
cae, aupéreur général de la Con-
grégation de Saint-Croilx, avec l'ar-
chevèque de l'endroit, Mxr Joss
Gaspar de A%phoneeca e sitva. Ré-
pondent aux Instances du défunt
archevêque, le Très Rév, Pere Cou-
«neau consentit & Implantor un
noyau de sa congrégation dans cet-
te terre bhréslicnne 9 ortait Judi
de nom de terre de ainte-Croix.

Mais en fin d'août, un accident
d'avion, qui enleva ia vie à l'arohe-
vêque de Suo l'aulo alnei qu'à son
vkaire général et & son socrétaire,
compromit quelque peu ba situi-
t'on Kn déph de ce malheureux
vontretemps, qui privait la Congré-
gation de Hamte-Croix d'un ami
bDenvestlant et sympathique, Je très

révérend Père
continua les né-
Boclations avec
Rao Paulo, n
fut ass'eté dans
nite tArhe gL
ivate par n
Excelferice M.
Jean Désy, md-
wistre  pbdnpo-
tinire du Cana-
da au Brésil,
“ui daigna s'in-
téresger *
façon trda pas-
tleut'êre À cette
«ntrepeise,
Les trois

lgieux pour -
ront mainte -
nant se rendre

tr les Lieux de leur apostolat pour
Saccl mater A leur nouvelle am-
I ance, apprendre ju langue du pays
dent Il out déjà amorcé l'étude, refamillariser avec les ue et couu-
mes du pays en préparation du fu-
tur min'stère paroissia! et éduca-
tionmel qui leur sera confié,
Bao Paula eat Lune viMe d'aventr

sa un pays d'uvenir. C'est notus
ment la wxeconde plug Imnarcante
ville du Brésil. Elle compte près
d'or million et demi de popu’ou.
Située 2 353 milles de la mer. elle
Joutt cependant d'une altitude de
2080 pieds: ce qui rend ron ol ‘mat
Mus revigoram et mea habitants
us actifs, La température des
mois d'été, décembre, Janvisr et fé-
Vrier est en moyemme de 71 degrée:
celle des mo's d'hiver, Juin, juillet
«t août, de 58 degrés en moyenne,
Sao Paule est ie contre Industricl et
commercial du Brésii par excel-
lence, :

Ta population du pays cat pree-
due totalement catholique, mals le
nombre de’ prêtres eat tellement
restreint qu'ils ne peuvent 2uffre
A ln tâche. L'Amérique du Sud on-
‘re done Un vaste champ d'apinstos
lat au rayonnement chrétien de nos
criaisatons religieuses,
la province américaine de laCongrégation de Sainte-Croix d'ri-

ze actuellement un collège À San-
tago, au OnHL De gen côtS, la pro-
vince canadienns est encore 4 con-
ridérer de nouvelles propositions
dan ces régions,
Tes futurs Brésiiions pa:tiront de

Montréal en avan au commence-
it de décembre, Ta s'arréterent
w-York, Washington et A Mia-
De A, Ta prendreent te “Clipe

per” qui les condu'ra à Rlo en trois
Jones,
A l'acession se Jour départ, une

grandmesses solennelle aera chan-
tés À l‘Oratoire Saint-Joseph du
ont-Royal, le 22 novembre pro.
"ain A 11 h. Le Rév. Pere Lion!

Corbeil en sera ie célébrent. II rers
pasluté do sea deux compéznons. LL|
Rav, Pare Emie Vegulre, gupérienr
provincia] d- lM Congregation Nan.
te-Cmoix au Canada, donner lesermon de cireonatance,

 

re-BP. Onene
Melanson. ‘ne.

 

  

 

  

   

 

 

Funérailles de
Mme A. Ratté

Cex jours dornicrs ont ru leu len
funérailles de Mme A, Raltd, (née
1tita Chaput), di &ife À la suite
d'une brève maladie, A 'Age de 38

 

 

   

    

 

ane ot mois, cn sa den cure, 530, rue
Valois.
LA cortège quitta les salona mor.

tualres Provencher rue Adam, pour
fe rendre à las du T. 8, He.
empteur, p b de trols landaus
de fleurs, À Téniles M, l'anibé  La-
tour fit la levée du corps et shanta
le service, assisté de« abbés J, Mar-
san et André l'aquelte, comme din-
cre et mous-stiucrs. M. l'abbé Pa.
quette est le cousin de la ddfunte.
Ta chorale, dirigée par M, Paul La-
caille, maitre de ~hapslle, randiL 18
ntenne de J'croni.
Coutulsaient le deuile san époux,

 

’
L'exemple des
Canadiens francais
TORONTO, 22. —Pariant de-

vant les anciens de l'université
Quern’s, lors de leur diner an-
nuel, M. Gladstone Murray les a

mis ek garde contre les extre-
mistes “révolutionnaires”
d'après-guerre, qu’ils soient de
la gauche ou de la droite.

Il prétendit qu’il existait nc-
tuellement au Canada un pro-
jet complet de grève générale

par tout le pays peu après la
guerre,
Dans une autre partie de son

allocution, M. Murray insista
pour que le Canada adopte une
politique d'immigration subs-
tanticile après la guerre ee que
les qualités fondamentales d'é-
pargne, d'amour de In famille,

de profonds instincts religieux,
de vivacité et d'élégance de
manières des Canadiens fran-
çals soient encouragées à tra-
vers tout le Dominlon.

e————————————ë#
—m
res, R-né, Maurice, Roméo, Ciément,
Ilenrl et Lionel thaput; sos beauxe
frères, Lucien, Honoré, Léo Matté
Alhert Harvey, Alex. Galarneau,
Armad Levasseur, U tamtien, A,
Maltre; sca neveux, N, Lalonde, Rae
né Harvey, Honoré Ratté, Keué ‘ae
larnenu; ses oncles, V, Lalonde, M,
Warnett,

les porteuses, toutes Dames de
Sainte-Anne, ftuient: Mmes À, Sau-
ve, 1. Gigudre A. Corlean, A Mone
goon, J. Chaput, A. Joyal.
Dana Je cortège, où ‘remaryua’t:

une dulégation des Dames de Sain-
te-Anne: une délégation de l'Acadé-
nie Rotssirp, ocmposée du révéren 1
frère Jean Gérar] et de ses élèves
de lA classe des finizsnnta de l'Inse
tltut Pédagogique: lex-é-hevin Ede
wend Hamelln, le Dr G. Morin, le
Ur A. Mébert, MM, I N
A, Messier, M, Savar
W. lL.badie, Sylvio
bt Alocrt Masson, t*. à
Paquette, Jean Paquet
Marotte, . Lebel, H. Le
Letonire. P.-A. Letendre.

 

 

 

   

    

  

   

 

  

  

tendre, M. D . a Tes
Jaivert, M. Prav - Amsel, A.
loussivr, Yvon Lussior, FE. Brunette,

1, M. Mongrain. FE. Pelle-
« Bastien, Paul Doré, Ja mpeg

Varin, D. Lowd, H. Monaean, D.
“inaedinger, ©. Lamoureux, Guy Ree
né de Cotret et une foule d'autres.
: ln népulture se fit au cimetière
de I'list,

L'une des plus vieilles horloges en
Europeest celle de la Tour de Ve-
nize Elle sonne les heures depuis
496.

  

iEst-Ce Que
L’Indigestion Vous
Frappe Plus Bas
Que La Ceinture?

Donnez au “28” négligés le genre d'aide
Qui vous denne l'erre d'aller

Plus de ia moitié de votre digestion se tait
en dessous de Is ceinture — dans les 28 picds
de vos intestins. Aussi quand vous êtes nt-
teint d'indigestion, ymployes un remède quiaide la digestion dnns l'estomac ET en dose
aoua de la ceinture.
Ce dont vous pouvez avoir besoin ce sontJoa Petites Pilules Carter pour le Foie pour

donnerl'aide nécessaire aux" 28 pieds oubliés"
d'intestins. Pet Jule

renes une Petite Pilule Carter riTole avant et après chaque repas, Prenez a
suivant les instructions, Elles vent aiderà eréer en apport plus grand troia prine
cipaux suce digestifs dans votre estomac ETvos intestins — elles vous aident à dixérerd'une Luçon naturelle ce ae vous mangez,

lagenoulvom Talvise menor 8vous fait vous x senti
de la tête aux piede, Steals

 

   A. Matlé: mon flls, N, Rate: son père, M. Victor Chaput: ses frè-

Te
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Regardez, écoutez, prenez garde,

+. ;

La semaine de sécurité publique

qui commence vous invite à être

prudents.
“ +

Sir Eugène Finet, lieutenant-

gouverneur de Ia province de

Québec, recommande hautement ls

présente campagne de sécurité.

% 8%

Une prociamation de Son Honneur

Je maire de Montréal. M. Adhémar

Raynault. ajoute du relief à cette

importante semaine de sécurité.

= # #
On veut célébrer dignement le

trentième anniversaire de la nais-

sance du mouvement sécuritalre au

Canada et le vingtième anniversal-

re de la fondation de la Ligue de

Sécurité de la province de Québec.

* =»

Vendredi soir prochain, la Liguc

de Sécurité distribuera des médail-

les à une couple de cents chauffeurs

de véhicules commerciaux afin de

rendre par là hommage à leur

prudence éprouvée.

“ +.
Bamedi sera Ia journée des en-

fants. On ne saurait trop Inculquer

aux jeunes l'importance d'être

constamment en garde contre Jes

accidents possibles, afin de les pré

venir. La Ligue de Sécurité accom-

plit chez nous une ocuvre de saine

propagande et c'est notre devoir de

l'encourager.

“ % »
Que de capital humain ne

perdons-nous pas constamment par

suite d'accidents qu'on pourrait

facilement prévenir en suivant les

sages conseils que la Ligue de

Sécurité ne cesse de donner au

public! Et le présent état de choses

empirerait si cet organisme salutai-

re, qui sonne périodiquement l'alar-

me, allait abandonner sa tâche

d’avertisseur public,

LE -
Un message spécial à parcouru le

pays au cours du Cinquième

Emprunt de la Victoire. 11 signifie:

«Ne soyota pas coupables de relà-

chements. Mails voicl une devise

plus forte encore. Elle est contenue

dans ces deux mots: «SOUVE-

NONS-NOUS !» BI nous réfléchis
sons aux horreurs indescriptibles

de cette guerre, ai nous aongenns

qu'elles furent causées par les

Allemands et seront répétées main-

tes et maintes fois à moins que

nous n'écrasions définitivement le

militariame allemand, certes, nous

ne manquerons pas de tèlr,

La pensée de Salazar
Les droits du travail. - - Nous ne

discutons pas le travail. ni comme

droit ni comme obligation. Cem-

me droit, parce que ce serait obli-

ger ceux qui n'ont que leurs bras à

mourir de faim; comme oblizntion

parce que ce serait concéder aux

riches le droit de vivre du trpvail

des pauvre (Salazar)  
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La Société Nationale de Fiducie

institution progressive |
 

La célébration du vingt-cinuième

anniversaire de la Société Nationale

de Fiducie, ces jours derniers,

mettait en lumière l'action qu'exer-

ce la Société de Saint-Jean-Baptis-

te dans le domaine économique et

financier. Cette activité est consi-

dérable et elle date de la fonda.

tion, en 1899, de la Calsse Nationale

d'Economie, première fillale de la

Saint-Jean-Baptiste. En 1918 appa-

raissait la Société Nationale de Fi-

ducie et en 1940 se fondalt la So-

clété Nationale d'Assurance. Ces

institutions sont toutes trois 5s0;i-

dement établies et témoignent du

sens pratique des dirigeants de

notre société nationale.

M. Athanase Fréchette à parfai-

tement exposé les buts de ces insti-

tutions économiques qui “pivotent

autour du Conseil général et tra-

vaillent, chacune dans son milieu

propre, à mettre dans les mains

des nôtres les leviers de commande

indispensables au rayonnement de
la culture et de la pensée d’un peu-

ple catholique et français”.

La Société Nationale de Fiducie,

dont M. Victor Morin, son préai-

dent, à rappelé les modestes débuts,

fournit la preuve de ce que peut

accomplir, en quelquse années, une

direction à la fois prudente et pro-

gressive. Créée avec un capital de

$250,000, l'institution a aujourd'hui

un actif global qui s'élève à plus

de $18 millions et sa solidité finan-

ciére est reconnue partout dans le

 

monde des affaires. Dans le do-

maine économique et financier

d'autres entreprises canadiennes

françaises ne sont ni moins pros

pères nt moins bien administrées,

mais la Société Nationale de Fidu-

cie n’en conserve pas moins peur

cela son propre mérite et sa valeur

comme argument en faveur de la-

vancement des Canadiens franvçais.

 

 

Homme de bon sens

Charles de Gaulle

 

La France, À travers les Ages, à

EYnéraiement trouvé ses meilleurs

soldats dans les provinces-frontià-

res, ai souvent envahles et dévas-

ties par l'ennemi, M nest done pus

“tonnant que ce soit Lie, la grane
de cité Imlratrieile du qd qui ait
donné À la l'ranes Une des plus bel-

le figures de mom histoire: Char-

vs de Gaulle, C'est là qu'eat né, le
2 novembre 1890, le président du

Comité français de Ja libérat on na-

tionaie.

A lorraston de son
saire,. M y aurait
de rendre hommage
Nous pourrions

  

  

     

53e anniver-
bien des faruns

A de tiara,
sow igrer la fol

ar ssante de ce grand chétoen,

fila d'un fnatituteur au Collège des
Jésuites de Paria. Nous pourrions

louer le courage de ce go det trols

fais b'ees% au cours de la dernière
fuerre, puis fait prisonnier par ler

Allemands, qu. tenta par cing fois

de s'fvader, au risque de punition:

toujours plus sévères qui eurent fl-

nalement Tulson de sa sant: Nous
pourrions rapp‘er que Pétain citu

natuère À l'ordre du jour le Capi-

taine de Qaulle pour avoir, durant
la batails de Verdun, contre-atta-

au® une foro nllimanle supérieure
seule so'ut on qu'il jugeait compas
tible avec son honneur de seldur”.
C'est le même Pétain qui écrivait

en 1924, data sa préface au livre de

de Gaule, "LA discorde chez Ven.
nenu”: “Un jour, la France Peran-

na'‘ssante fera appel à lui”, Ou,

nous pourrions aaluer ches Charles

de Gaulle le soit courageux,

homme d'honneur et le chef pré-

destiné,
Mais nous préférons noter une

qualité plus prosaique, qui est celle

de tous lea chefs dignes du nom et
que le Général de Gaulle possède À

un raro derré: le bon sens. En ofe
fet, ce n° Et pas un ch ‘alier ine

domptable, résolu & wut pordre

  

  

  

  

dans un beau geste. ni un vision-
naire comptant sur des miracles qui

passa en Angleterre. en juim 1940,

pour continuer la lutte avec une
polgnée d'hommes. C'était un hom

me qui voyait clair.

De Gaulle avait d'ailleurs l'habi-

tude de voir plus loin que see con-

temporains. Au temps oû la France

se croya.t invincible derridre Ja le
gne Maginot, it l'avait mis en garde

dans son livre, "Vers l'armée de

métier”, où 11 prévonisait l'usage

des troupes mécunisées. C'est dans

cet ouvrage que ce soldat d'un vou

rage recommiu disait pourtant que

“la bravoure et la compôtence nc
donnent des réaultate qu'en fonc-
tion du matériel”. Au jour du vom-

bat, H serait imuille d'opposer des

poitrines À des tanks.

En juin 1940, quand la France se

croyait vaincue & jamais, de Gaulle

eut le bon sens de rétablir Péquiii-

bre: au milieu du désespoir général,
il lui montra qu'elle n'était pas en-

core battue, Mals le chef de la

France Libre ne demanduit pas à
ses pfrtienns d'espérer contre toute

espérance. 11 les engngeait A ne

pas abandonner la part'e quand les

chances étaient encore si belles. Et

il le prouvait.

“Rien n'est perdu pour la Fran-

ce”, dirait-il “Car la France n'est

pas seule. Elle a un vaste empire

derrière elle, Elle pout faire bloc
avec Empire britann que quil tient

la mer et continue la lutte. Elle

peut, comme l'Angleterre, utiliser

anne limites l'immense Industrie des

Ftate-Unis.

“Cette guerre n'est pas ‘imitée au

terr:toire malheureux de notre pays.

Cette guerre n'est pas tranchée par

la batuille de France. Cette guerre

est une Fuerre memdiats. Touts lex

fautes, tous les retards, toutes les

souffrances n'empéchent pas qu'il 5

n dans l'univers tous les moyens née

vessaires pour écraser um jour nos

canemis, Foudrey Je d'heai par

‘a forre méranique, nuus pourrons

valuere dans l'avenir par une force

mécanique supérieur le destin du

monde est là”.

C'était non seulement un appe: au

combat mais un petit résumé de

histoire de la gue wre telle qu'e =

allait se dérouler, Aujourd'hui, ne
ennemnis, acvulés À la défaite, ese
Adient d'imiter de Gaulle, Htler,
dans son dernier dise B, et Garb.

Lels, dans sex tiraire hebdomadaires.

demandent au peuple a emand de

vaincre vu de ibvurir, sans jui de-

montrer quelles sont sea chances de

salut. Ta vérité vat que PV" ma-

xne n'a pus de Chane de gnste

tout ce qu'elle pent faire c'est pr

longer le conflit et a'longer la 1.st»

des malheurs qu'-lle aura cnusés au

monde. Voll la différence entre

l'entétement forcent des Nazs et ce

courage de Charles de Gaulle,
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| Les consommateurs et |

1

|le Marche noir

Les mesures gouvernementales.

pour la suppression des marchis

noirs sont inévitab'ement vouées à

ja faillite à moins qu'elles ne re-

çoivent l'appui de la masse des

consommateurs, car le marcas nor

ne peut exister qu'avec la conni-
. 1

vence du vendeur et de l'acheteur.

Le premier est coupable de rani-

cité et appartient à une engeance

méprisable, mais le second n'est

pas exempt de reproche car sa par-

ticipation aux transactions clandes-

tines est une condition Indispensable

à la création d'un marché noir,

dans quelque domaine que ce soit.

Dans la plupart des cas le marché

noir est créé par le vendeur, mais

l'acheteur contribue ausss à je faire

naître en offrant une prime au

vendeur pour assurer son ravitail-

lement. Dans tous les cas le con-

sommateur à deux moyens radi-

caux d'amener la suppression du

marché nols: premièrement par

son refus de consentir à une tran-

saction clandestine et deuxièm“-

ment par la dénonciation à l’auio-

rité des offres qui lui ont été fai

tes. 11 n'est pas de marché noir qui

pourrait résister à ces deux armes

qui sont entre les mains du con-!

sommateur,

Pronostics :
Région de l'Ou- *
taouais et du haut
Saiat - Laurent :
vents forts; mo-
dérément froid :
neige ea cerlai-
nes régions; d--
main beau
froid.
Région des

Grands Lacs, de
“C'est ya, petit, tape l4 [la Baie Geor-

Faux diamants

BIJOUX DE PRIX

Outre les parents qui sent trop

rigoureux, Il y & ceux qui ont l'hA-

bitude de dire A leur enfant, pour

 

   
le consoler de quelque chose qut lui

à fait mal:

 

vilaine chaige.. ; bon, ben, pan,

|

gierne et de nord-ouest de la provinces

pan A la madame. au et froid demain,

M n'y a qu'un esprit prévenu

 

vonmme fousseuu qui puisse route |

 

mr que lee enfants ne deviennent E garde |

ni mutine, pi révoltés tant qu'ils . . .

ne rencontrent de Tow stance que | Maladie insidieuse

dans les choses. Selon Binet, cels |

les hahituerait plutit à toujours je- ©

Parmi tant de maladies dont peut

souffrir l'hunanité,
ter Bur quelque chose le tort qu'ils

ont de se servir mailadroitement de 16 œyphilis se

“le la plus insidieude, le + or

p xe manifeste d&s ia Jébut, pu

qu'ells eat

 

dbvelnpperait ene

 

cette chose, cela

 

eux Pirasclbilits, el en les voit sous

   vent, devenus UY, rester grin contagienae depuis

“haux et fareur mement du contact infe'tunt, et

Les enfants montent souvent

|

U'AUCUR Moyen ne permet ni- te

la déplat+r, déclare le

phere Lalande, directeur adjornt de

l'humanité de leurs sentiments dans loutoux Ele

« manière dont fils ttatut 1x ani-
maux, Mas nous sembirnt invents

bie: même rues au premio abord,

leurs pets hante les portent plu-

tôt à détruse qu'à ven<erser, Ce santé et

nest pas !à un mal Aussi grand Trois mewnines plus tard.
awon pourrait le penser, d'est UD pected, ce malheureux ddeonvina
instinct d'actiité qui ne demande four une partie quelconque du

YA être doué par la roson Let puerti alièrement sur les muqueusen
mère est tout indiquée pour être nitales et celles de la bou: he une

te éducatrice, aan de pet te dimension, un ject
Elte doit éloigner avec bobo ayant l'air de rien du tre,

re enfants la vues ou mas qui aura une ripen uss on
mènes barbares. A a campagne [dine gravité terrible sur tout Vor.

qu'ils n'ar.stent jidnats D uno bou- ganisme s11 n'est pas immédiate -

horte, qu'ils ne ve ent ques ta fie tent reconnu ot traité, C'est In Jé-

duns ia

 

la di sion des maladies vA? ue

nea au min stère provincial +. '
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Past auf, eifonser bfx an première de La syp'uitis,
vouteau dans in gore dun poulet fle chante evphoitious, La 9uu:

thee des pissané, l'atfsnt voit cod ontinue évitemiient Pitre oo Cae  

 

pure con

Venfunt dee v

À ces

ute hae, mals
vd nest Jeux hrabitué

pet quien

FIEUX e1 NU n'est pas traité, h o<ra

pour environ quatre années, A ce

Mmament, on réerennaîtra la avid: €
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être Je pros rod jus pat oun examen au Inlétuso»- da

qu'aux Jeux me hants où nfant tau de qui aulnte à la surfs... de

+ paît À torturer tra ine tes et [la lésion. Quelques semaines plus
lea toutes petit-« bêtes La gree tard. un exnmen «pécial du sauge
nou lle > fut geuveut arte ber la
Datte par le fil ave on Tate v pos tf et demearera tel
thd ie, ta monty on en Sve loa que ne interruption au voire de

Ales, n'a plus de ded nee, lA inaladie, si la victime ne
ane le chat qu'on ovre as en, pas tra ter. Envore un peu

Et que à deonana gu, las. tard, le chanere généralement

sent leurs enfinte € outer les med. QU AU début, disparaîtra, nr

Neë poiznantés ot hoe naa qui x} she aetra Rauné, par la vo

donnant soaps A 4 . “ang, les oranes Int-rnes de Petre

SKet hos fant oIt sar 1a gore dos AN etne pour y cont nuer #An oe ie

parents, HEA re axes me pens [VT de descruetion.

centils pas À Leu exe tipter À eur Cet «hvahissement se manilestern
famtl'e* Les onfanes pur des Malons cliniques de touts

appels fpreuve Wausermann, se r…
boquesue frase
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LTEa Len fruptlon eur JA pean, plas

am Ag ne de ape« ou petites lialons arrondies

TR et oe debts so tes apparaissant aux muqueuses de Ja
vacants pear I ha Seay [hen he et des oruanes pénituire,

pere pe “st une (mveix da gorge, troubles de la vue,

vivonp de [chu des cheveux, malaises gént-
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tire Bor eenI EAL Te année avec des per
° Lent at Tac mie en de aflence varushb

   

USA ec A Meta ae le
ve dont le près
ftuit expo tat rt

t 4 pétiod: geeondaire de 18
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col thar surtout pendant les deux premade
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ar ore FO à © app tous ce <iunee

fier a on “be À te er, A sant teilonent peu apparents qu'is
faire Jour pat la peuvent passer Innperçqua on tue

Wie, des er ave mig aur le compte de maladies d'une

tont« autre nature et cons.ditis
«uns Importance. De là la néshicene

“ladit {10 de bien des malades de se faire
“Number, ve qui romplique sens -

Blew ent nrobléme du contrôle de
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Pourquoi les armées qui combattent dans les pays
chauds ont besoin de quinine.

Nombre de mnlades de gnsous lex tropiques,
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malaria dans les armées combationt
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Radio-Berlin

LA PATRIE, LUNDI 22 NOVEMBRE 1943

annonce la
capitulation de Samos
 

LONDRES,22. (P.C. — Laradio allemande affirme
que l’île de Samos a capitulé ce matin. C'est l’avant-der-
nière des îles de la mer Egée, qui étaient encore aux mains
des Alliés. On croit que ceux-ci tiennent encore Castel-
rosso, a l'extrémité orientale du Dodécanèse.
Samos, le grecque juste

nerd du Dodécanès: et près du
littoral ture. était attaquée parles
Allemands dcpuls au moins aame-
«ti, Les Allemands laissant év.lem-
ment entendre que les forces bri-

tanniques tentaient de se retirer

de l'ile, dirent hier que les pre-

riers refugiés de Vile étaient ar
rivis en Turquie.

eros, vingt milles au aud de
Kumosu, tomba sux mains des

Allemands le 16 novembre, et
ceux-eh avaient auparavant
capturé Cou et quatre autres
pet.tes îles du Dodécanèse.

6e, ” “ ”Le “tu” et le “vous

QUEBEC, 22. (D.N.C.) — Le “Tu”
(frèquentations d'aujourd'hui) =a
remporté la victoire au Palais
Montcalm samedi soir. Ies parti-
auns vainqueurs fuient Mile Rita
Coulombe, eesc, et M. Jacques
F rron, ee.m.
L28 partisans du “Vous” étaient

Mii» Georgette Filiatrault, e.e.sc..
et M, Louis-Joseph Marcotte, e.e.ph.
De l'aveu même du président, les

jrges ont soupvsé tous les côtés d>
la question, chaque argument des
deux partis avant de rendre leur

verdics en faveur du “Tu”.
Mlle Georgette Filiatrault, parti-

sare de la gulanterie d'autrefois.

loua très habilement les fréquenta-
tions de nos grands-pères et le:
mosura d'hier beaucoup plus favo-
rables à l'écloston du véritable
amour.

Mlle Jacqueline Cotlombe a ravi
t'a-ditoire par sa grande logique et

un bos sens plus que solide.
“It est plus facile, di.-elle, de

supro:er fe bien chez ses ancôtr:s
que de le cons‘ater chez ses con-

termporat-s".
 

Chez les postiers

T'Aasociation des postiers n élu
son comité exécutif: M, Girard
Thériault, president; M. J.-A, Si-
mioneau, premier vico-président;
M. William Wond. secunvice-prè-
aident: M. Antoine Desrosier1, troi.

 

sième vice-président: M, Octave
Lebrun, secrétaire: M. (. Lncusse,
secrétnire-conçoint: M. OH. Rorge-
run, trésorier, et M. lL. Cormier,
trésorier-conjoint.
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' Le sort...
(Suite de la page 3

bres sont aujourd'hui ralliés au
régime de Gaulle, qui gouverne
l'empire francais.
Laval à empéché Pétain de pu-

.bller ce décret à l'Officiel. Les
| Allemand ont empéché le Maré-
chal ds le prononcer à a radio.

| C'est du moins ce qu'on raconte.
(On a précédemment raconté aus

[a que Pétain se serait vh:tinément
refusé à prononcer à la radio un
discours qui paraîtrait approuver
limmixtion de la police nllemande
dans la police francaise),

Samedl Radio - Maroc, sous
contrôte franco-allié, rapparieit
qu'un annonceur féminin avait
déclaré sur la longueur d'on-
des de Radio-Vichy: “Pétain +
démissionné’. Mai; pour lu deu-
sive fois, Radlo-Vichy u ensui-
te ajourné une émission a laquel-
Je lo Maréchal devait ve fuire
entendre. À Alger, l'entourage
du général de Gaulle proclame
hautement qu'il ne tiendra au-
cur compte des réuistanc+s du
Maréchal Pétain aux Alle
mands; pour de Gaulle, Vichy

reste Vichy et les autorités d’AI-
ger affirment qu’elles fvrost ju-

ger et condumuer tous len
Francais de France qui auront
collaboré avec les Allen:
au nombre desquels de G
plac: non seulement La. al mals
le marérhal Pétain Jul-méme.
Le dernier incident connu ajoute

encore au mystére. Dimunche, com-
me de coucume, Radio-Vichy devait
irradier la cérémonie de la relève
Je 12 garde. À l'hôtel du Parc, ré-
sitence du Maréchal Peétrrin, Le
Marézhal était ordinairement pré-
sent À cette cérémonie: Radio-Vi-
chy s'est excusé dimanche de ne

pouvoir la transmettre aur les on-

 

  

 

des, pour causes de “difficultés
techniques”. On ne sait rien de
nouveat depuis, sur la tournure

des événements. en France occu-
née.

= ==
(BU.PL—Le “London Mai”

dit que Radio-Vichy présenta
Pétain dimanche pour e qu'il
fût malade. mais In voix enten-
due était plus forte et plus clai-
re que celle du maréchal.
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LESHEURE.
TRAGIQUES
8— c

Une aérie de petits accilents, de
cause et de nature varidss, sont
survenus en fin de semaine mais,
contrairement & Vappréhension dss
officiers de circulation, l état dan-
gereux dea rues et des trotto.rs n’a
prs donné lieu aux violenies et tra-
glques collisions qu'on redoutait.

TROIS BLESSES
Trois personnes ont ôt5 slesséez

au cours d'une collision s”tre une
auto et un taxi dans ‘æquc! elles
avaient pris pince. L'acc'lent est
arrivé aux petites heures du :.atin,
dimanche, à l'angie des rues Dur-
chester et St-Urbain. Les blessés
sont: Cecil Pomeroy, 43 -.ns, domi-

cili* à l'hôtel St-Roch le Québer:
Mme Mathew Bell, 48 ans : ns. 1201
est, rue Dorchester et Jean Jurpre-
nant, 15 ans, 6788 Gaon + Laas
trois victimes ont regagné leur do-

micile aprés avoir visité le dispen-
salre de l'hôpital Général.

3 FRACTURES
Un piéton de €0 ans, Eiiis Denof-

sky, 3052 Delisle, a été bicizi à la
tête et aux deux jambes, “er soir,
lyraqu'une auto le renversa à l’in-
tersection des rues St-Lamient ct
Mont-Royal. A I'hopital St-I.uz, on
nous dit que Denofsky .ouffrs
d’une fracture du crâne “t le frac-
tures ouvertes aux deux )unhes.

DEUX VICTIMES
Une jeune fille de 13 nas, Mlle

Rita Guérard, 1628 Cartier, «t l'ami
qui l'escortait, Roland Lah:lle, 19
ans, 7470B Christophe-Colomb, ont
été renversés par une auto, inter
soir, alors qu'ils traversa.ent ‘a
chaussée de la rue Delo-haier, an
sud de Ja rue Ontario. Mile Gué-
rard eut la jambe gauche fracti-
ré: mais s01 COMpagnon s'en tin
avec des égratignures. Las deux
jeunes gens furent conduits à l’ho-
pital Notre-Dame.

A BEAUREPAIRE
Deux femmes et deux enitnts ant

été légèrement blessés, ‘ard samedi
soir, lors d'une collision entre deux
autos, sur le boulevard Métropoli-
tain, À “roximité de la yare de
Beaurepaire. Les -victimes, ont:
Mme Donat Ricard, et -es erfants.
Jules et Huguette, de Vaudreuil, ot
Mme Victor Ricard, de Lachine.
T¢ quatre voyageaient dans l'auto
de M. Donat Ricard, qui s'en tira
sans une égratignure de meme Que
M. Percy Semniellkaack, 1898 Con-

naught, le chauffeur de :a -econte

auto, Les victimes ont regu les
soins d'un médecin de Po:ncz-Clatre.

UNE?lème ALARME
Un incendie qui a duré pous de

deux heures et qui a nécessité une
deuxiéme alarme, a causé de zraves

dégâts aux ateliers de psinture “e
In compagnie Sturgéon's td, & l'ar-
vière du uimôro 1409 William,
M. Gaston Brunelle, employé de

l'atelier aurait été cause invulon-
taire de l'incendie lorsqu'il jeta une
serviette imbibée et enflammée sur
des boîtes de bois fraichement
peinturées, Brunelle s'infligea de

 

   

 

cuisantes brilures avant de sec dé-
harrasser de la serviette, L'assi+-
tant-directeur A. Fillion, le chef
Osias Gervais, le chef-mécanicien
Jos. Forgent et, plus tard, le chef
Hervé Devenult ont dirigé le tra-
vail des pompiers.

4 MORTS SUBITES
Trois septuagénnires et un hom-

me de 45 ans ont succombé à des
attaques cardiaques, en fin de se-
maine, Le coroner a rendu des ver-
dicts de mort naturelle dans cha-
cun des cus,
M. Edgar-Paul Normandin, 75

—<«[X)>—

M. et Mme
Errol Panncton

(‘Yvette
Chartier)

dont le mariage
à eu lieu

récemment,
en l'église du Très
Saint-Nom-de-

Jésus, de
Maisonneuve.

  

      

   

 

v'écraser aur un arbre. Cet accident
s'est produit à Lanorai,

A LAPRAIRIE
Renversé par une auto sur le che-

min de Laprairie, hier soir, M. Ar-
thur Poulin, domicilié à 28 rue St-
Denis, St-Lambert, a été transporté
d'urgence À l'hôpital Nuire-Dame
avec une fracture du crane et plu-
sieurs autres blessures, L'auto était
conduite par M. Henri Leduc, do-
micilié à 6269 rue Louis-Hémon,

AUTRE COLLISION
M. Léo-Paul Lavertue, 48 ans, do-

micilié à 1655 Avenue Orléans, a
été transporté à l'hôpital Notre-
Dame, avec une fracture de la cla-
vicule et deux côtes causées, L'au-
to de M, Lavertue est venue en c.l-
ltslon ave cune automobile conduite
par M, Henri Chevalier, 45 rue Mo-
zart, L'accident se produisit, hier
soir, vers 7 h. à l'angle du Boule-
vard Rosemont et de la rue DeLo-
rimier,

SUR LA ROUTE
Frappés par une auto, algrs qu'ils

étalent à réparer tu pneu, près de
Hemmingford, M. Jérémie Dauphin,
20 ans et son frére, Lucien, ont été
transportés à l'hôpital Notre-Dam>
de bonne heure hier matin, Le pre-
mier a eu la jambe droite brisé»,
tandis que l'autre souffre de plu-
dieurs coupures, L'auto que les
frappa était conduite par M. Ed-
mon Smith. d'adresse inconnue,

VICTIME INCONNUE
Une femme âgée d'environ 64

ans, dont l'identité cat inconnue. a
êté transportée à l'hôpital Général,
de bonne heure aujourd'hui, avec
des blessures à la téte. La victime
tomba saur le trottoir de la rue
Mansfield, au cud de la rue Burn-
side. La femme mesure 5 pieds et
5 pouces, pèse environ 155 livres.
Elle portait lors de l'accident, un
manteau et un chapeau noirs,
mais la police ne trouva pis son
rétieule, ni rlen pouvant aider l'i-
dentification.

NOYE A STE-AGATHE
Le chef Albert Bergeron, de Ste

Agathe, est a la recherche d'un jeu-
ne homme de 20 ans, qui est dis-
paru tmystérieusement depuis jeudi
dernier Le disparu, Guy Lanthier,
avait été appelé à Montréal, mer-
credi dernier, afin d'y sublr son
examen médical militaire, Il reçut
ordre de se présenter au camp
dans quelques jours. Lanthier re
tourna chez lui et on le vit, jeudi
dernier, s'éloigner en canot de la

rive du Lac Brûté, Le canot chavi-
ré a été retrouvé mais le jeune
hamme n'a pas été revu.

“Je ne crains...”
(Suite de ln page 6)

ma sympathie. parce qu'il est un
enfant malade. Le Dr Philippe

Montcalm, de M. J.-A.-A. Leclair,
organisateur ces force; libérales
pour le district de Montréal, et de
M. Paul Portelance, secrétaire de
l'organisation libérale,

Rat de carlingue
 

Margaret Drury, 21 ans, voulant
apprendrs À voler, se faufila dans
un avion du “Ferry Zommand”* &
destination de l'Amérique. Elie fut
découverte par un officier & bord
et arrètée après l'arrivée du gros
avion à l'aéroport de Dorval.

On enquête présentement sur
son cas à Ottawa.

 

Mardi sur. 7 h, 30, À l'Ecole Mée
nagére Provinciale, 461 est, Sher-
brooke, déinonstration culinaire: phe
te hriré- pâte au poulet, torte A Ia
viande, belznets soufflés À la gelées
Pour répondre à de nombreuses de-
mandes, une démonstration sera
donnée sur lu mise en conserve du
poulet.
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Pour vos tout-petits .

 

Hamel prétend même que cet en-
fant est né vicieux. Cet enfant est

uns, à été trouvé mort danse la
chambre qu'il occupait au numé-   ro 1209 de la rue DeBullion.
M. John Condry, 97 ans, 270 Dal-

housie, est moit au numéro 190 de
l'avenue Querbes alors qu'il était
en visite chez des cmis.
M. lsaïe Leclerc. 73 ans, de So

rel, est mort soudainement à Lon-
Rueuil, hier, Alors qu’il ailait mon-
ter dans une autoniobile pour re-
tourner à son domicile,
M. Michael Lumbo, 45 ans, 6801

Casgrain, est mort & I'hopital Vie-
toria où on l'avait transporté d'ur-
gence,

A LANORAIE
Herménegilde Bt-Yves, 53 ans,

homme d'affaires à Trois-Rivières,
à êté pansi pour des blessures mi-
neuves, après que son camion con-

  —l ay a rien dans ce complet qui puisse vous piquer où vous irriter
la peau. ä cst totalement libre du moindre westige de laine,

Nous avons aussi

comme son frére de 1811. I) n'est
pas hé viable. C'est conlagieus.

“Le parti conservateur favo
tine les capitalistes. Le parti
libéral, c'est le parti du Juste
milieu, C'est le parti du peuple.
N'ayez donc pas honte d'être
rouge à Ottawa et rouge &
Québec.”
Sur l'estrade l'on vemaiquait M.

C.-E. Ferland, député fédéray de
I’Assomption - Jolette - Montcalm,
Mme J.-L. Poutette, M. A Cham-
poux et Mme Eugène Sylvestre.

remarqué la
présence de M. J.-A. Francoeur,
député de Montréal-Mercler, de M.
Paul Gauthier, député de Mont-
réal-Laurier, de M. Claude Jodoin,
député de Montréal Saint-Jacques, duit par M. Camiile Joyal, de Trols-

Rivières, eut quitté la route pour

    

PATRON No 486 — Ces jousts
nouveaux sont attrayante et prutie
ques, Îls sont faciles à confe:tione
ner et ne vous coûteront que quele
ques sous, Vous pourrez utiliser
des retailies de tissus dont vous ne
savez que faire et ces gentils anis
maux peu fragiles feront la joie
des petits à l'occasion de Noël,
Le PATRON No 486 comprend un

dessin à décalquer et toutes les Ine
dications nécessaires pour confec-
tionner 3 3

four obtenir les patrons de la
Patrie”, envoyez la somme de 20
sous, mentionnant très listblement
Nom, mdrense, taille et No du pa-
tron déniré et adresser le tout à: de M. Odilon Duval, député de
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gros, supprimez les grosses feuilles
FOIE D'AGNEAU EN

CASSEROLE extérieures; enlevez le trognon, laiee

v foie cou en mor-|sant un vide. Hachez le boeuf cru

! le ° pé avec le bacon et l'oignon; ajoutes

la chapelui trempée dans le lait,

l'oeuf battu, le se) et le poivre: fore

mez des boulettes ou des gaieltes,
placez-les dans le chou: garnises

de juliennes de piment doux le des

sus du chou, enveloppez dans une

tuile à fromage et faites cuire à la

vapeur ou faites bouillir. Servez

avez nine sauce-tomatle.

POUNDING AU MIFL CUIT
A LA VAPEUR

4 cuil. à table de gras,
€ petits olgnons hachées,
1 tasse de carottes en cubes,
1 tasse de patates en cubes.
1 cuil. à thé de nel, poivre,
1 tasse de tomates en conserve,

14 tasse d’eau.

Faire revenir le foie dans la grals-

ze. Enlever le foie, faire rôtir les

oignons, les carottes et les patates.

Placer le foie et les légumes dans

une casserole. Assaisonner, Ajouter 1 oeuf bien hattu,

les tomates et l'eau. Couvrir et| ® $ tasse de milel,

cuire au four (350° F.) pendant 1| 1, tasse de beurre,

   Q. — Je suls veuve, je n I's ei
fils et ce dernier est actuc’leiaent
outre-mer. Il a une amie, unc jeu-
ne fille que je ne connais pos beuu-
coup mais qui me parait sonne et
gentille et que je suis toute dispo-
sée à aimer. Je suis seule et je
m'ennuie, pensez-vous que je serais
mal accuelilie si je demandais à
cette amie de mon fils de venir
passer ses vacances des fètes avec
moi? Elle enseigne et sera libre,
elle n'a pag de famille elle nun plus.

et à l'abat-jour blanc également.
lci nous avons volontairement
supprimé l'effet de couleur, car
il ne faut pas exagérer. Seuls
tes volumes comptent à cet en-
droit.

LES FAUTEUILS
Les deux bons fauteuils seront

en drap ou en gros satin de
coton mat. L'un sera rouge du
méênie ton que nos rayures, l'au-
tre beige, volontairement, très

Ameublement et décoration

Lorsque, dans Ta décoration
d'une pièce, nous avons choisi le
ton général, il faut alors penser

 

Il me semble que nous aimerons effacé, mais par contre la chei- |heure. Servira 6 personnes. ty tasse de son,

parler de l’absent et cela nous con- se aura son dessus vert vif. CHOU FARCI 4 tasse de farine,

wclera réciproquement, Nous pour- L'ECLAIRAGE 1 chou moyen, 1 tasne de ralsine secs,

rions faire meilleure connaissance L'éclairage sera distribué par 1 livre de boeuf. tuune de lait,

et cels réchaufferait mon coeur et deux vasques de plâtre fixées en 1 tranche de bacon ou de porc| ty cull. A thé de solda,

le sien peut-être et cela ferait su- vis-à-vis au milieu des deux salé, 1, cull. à thé de sel,

rement plaisir à mon fils. Dites grands panneaux, ét qui éclaire- 1 vignon, Mélangez le miel et le beurre,

moi votre opinion. Quand j'étais vont le plafond. Cette lumière 34 tasse de chapelure, ajoutez l'oeuf bien battu, ajoutez le
jeune, cela ne se faisait pas raais

actuellement, la vie est changée
et ce n’est pas si mal si ela nous
permet de nous procurer les jules.

LEOTRICE QUI COMPTA
SUR VOUS

bien blanche et néanmoins très
douce. sera animée par l'effet
de Ja petite lampe de chevet qui

fera briller les objets posés à
côté d'elle,

LES BIBELOTS

son et lex raisins, et incorpores les
ingrédients sec tamisés. Mettez
dans un moule graissé, recouvres

hien. Faltes culre à la vapeur pens
dant deux heures. :

15 tasse de lait,
1 oeuf,
1 piment vert,
De l’assalsonnement.

Prenez un chou ferme, pas trop

R. — Je vous trouve fine
comme tout et ce n'est pag nod

Ajoutons au mur une ou deux

 

peintures encadrées de blanc,
une petite glace amusante. Sur

ma!

cheveux.
ssent la saleté et le gras des

Il faut donc les enlever

qui critiquerai un geste com- le bahut une grande cuve de de temps en temps et les laver

me le vôtre je vous assure. L i verre recevra de longues fleurs, avéc vos autres peignes et vos bros

Ecrivez donc aimablement à es pa rons voisinant avec quelques objets, ses à cheveux.

boite à cigarcttes, une petite
statuette de céramique. naîve
et de jolie couleur.
Cette chambre un peu ‘arle-

quin” est d'un très heureux
effet, amusant et original et
peut à mon avis bien convenir
À des êtres jeunes qui, c'est le
propre de la jeunesse, seront

contents dans une atmosphère
Absolument nouvelle, partiei-

Prochaineréunion
d'agents de liaison

cette jeune fille. invitez-lu avec
votre cuenr, VOUS savez vous

exprimer joliment, vous aurez
les mots qu’il faut dire pour be
convaincre qu'un rapproche- Ny 3

ment vous serait consolaut à ¥,

toutes deux. Votre fils worn si- \A
7rement heureux là-bas d'ap-

esprendre que vous voulez bien
aimer, recevoir celle qu'il a l'in-

Ce manteau semi-ajusté et réchauf-
fé d’un généreux col de renard ar-

tention d'épuuser & son retour. *
A mieux vous connaître toutes
les deux, vous vous comprendres
davantage et voux pourrez dès |yenté permet d’affronter les pre-

miers froids avec confort et flé-

vance. Le pelit chapeau est orné

de même fourrure.

 

de la ‘Patrie’

   
Le Service des Consommateurs

de la Commission des prix et du
commerce compte à Montréal plus
de 400 agents de llaison de langue

pant à leur évasion du conven- française. Ces agents de liaison,

tionnel et du déjà vu. sous la direction de Mme Fernand
- Brunelle, se réuniront pour leur ase

Des } peaux qui tiennent |semblée mensuelle, vendredi pro
maintenant, édifier votre bon-
heur futur. Et même s ces
amours ne devalent pas finir
par un mariage, ce rapproche-
ment vous sers bienfaisant à
Fune et à l'autre, dans le mo-
ment. Deux femmes seules qui
aiment le mème homme ont
plusieurs points d'entente. Cette
jeune fille dans sa petite évole

trouverait longues Jes vacances
des fêtes, vous de même uans
votre grand foyer où ne sont
Plus vos aimés. Réunissez vos
espoirs, vos craintes, votre «0-

liture, 11 y n de quoi vous ré
chauffer le coeur et vous éguy:
même si durent In guerre ot les
appréhensions qu’elle «entraine.
Merci pour le Joli mouchoir
brodé inclus dans votre lettre,

chain, le 26 novembre, à huit heus
res. au Conseil Lafontaine, 3827 rue
Saint-Hubert, Mme Maurice Core
mier, directrice du bureau d'enre
gistrement du logement de Monte
réal, sera la conférencière invitée,
Elle donnera un apérqu de la si-
tuation du logement & Montréal et
dans la banlieue, Les personnes qui
ne ne sont pas encore procuré la
brochure “L'Art de rajeunir les
vieux vêtements” pourront l'obtenir,
!au cours de l'assemblée, on en fers
la distribution gratuite, L'asseme
blée sera sous la présidence d'hon=
neur de Mme Gérard Parizeau, se
crétaire honoraire du Comité frame
çais du Service dex Consommateurs
a Montréal, L'invitation s'adresse
non seulement aux agenta de liai-
son, mais aussi à toutes les dames

as let jeunes filles,

Etes-vous une de ces pauvres
mortelles qui marchez eur la rue,
la main sur le chapeau. le visage
inquiet, parce que vous cralgnez
qu'une brise forte ne vous arrache
votre chapeau ? Eh bien, voici qui
vous permettra dorénavant de vous
dandiner au grand vent sans crain-

te! Prenez deux petits peignes,
passez un fil élastique entre les
dents puis cousez chaque bout en
dedans du chapeau, un prigne de

chaque côté du chapeau. Tirez les
peignes avant de mettre votre cha-

peau, puis relâcher-les une fois qu'il
est sur la tête: l'élastique les tirera,
les denta entreront dans les che-
veux et le chapeau restera en piace.

N'oubliez pas que les pcignes

aux meubles. Ici, il s’agit d'une
jolie petite chambre pour de
nouveaux mariés.

LE BAHUT

Le bahut sera très simple de
forme, monté sur un socle gainé
du même tapis que Ic sol, ce qui
donnera l'impression qu'il est
culume suspendu, puisque l'on

ne lui verra pas de pieds.
D'une exécution bon marché,
nous le peinturerons entière-

ment blanc et mat.
Quand on n’a pas les moyena

d'avoir des meubles d'une exé-
cution parfaite, il est préférable
de procéder de cette façon, ce
qui supprime toute prétention
et qui est préférable aux essais
maiqués de bois vernis jui
jouent. s'écaillent et sont déplo-
rables.
Ce bahut donc. comprend trois

portes et, pour le décorer et en
méme temps rappeler l'harmo-
niee de l'ensemble, nous faisons

    
Q. — Nous sommes dex soëiurs

Jumelles et (maginez que nous si-
mons le méme jeune homme, un
ami de notre frère qui est venu

passer quelques jours à A maison
avec lui, etc. ete.

MARIE-ROSE ET
MARIE-BLANCHE

L'ART DE BIEN S'HABILLER|

Robe de tissu lustré :

  
 

R. = Ce jeune homme n'a
manifesté une préférence ni
pour l'une ni pour l'autre, alers
le roman et le drame se wit
édiflés dans votre esprit seule-
ment Ne treublez pas votre vie
4} votre coeur pour des crsates
imaginaires. Ft vous êtes al
Jeunes toutes les deux. il ne
peut être question de sentl-
ments sérieux non plus. Bet
dez à votre frère d'amener deux
Copains, la prochaine fois, n'ou-

bliant pas que nes soeurs sont
jumeltes, il évitera ainsi les
querelles intestines,

 

  
Q — Quand mon“ frère est dé-

cédé, cn mère qui était ma telle
mère, est enue niora demeurer
chez moi. J'en al toujours eu soin
sans lui demander un sou de pen-
sion car je ne savais pas qu'elle
avait des biens. Cela fait dix ans

que je la garde sans aucune vérin-

nération, je viens dapptendre

qu'elle légue une fortune assez im-

portante (pour une femme pauvre

comme mol) À une de ses filles qui

N'a pas voulu la récevoir sous son

toit. Ne puis-je réclamer?

LE JUSTICE N'EST PAS
DE CE MONDE

R. — M fandrait savoir d'où
vient cette fortune, si votre hele

le-mêre peut en disposer à son 
 

   
creuser dans les deux portes de
côté, des lignes d'un demi-pouce

environ de largeur, Notre meu-
ble étant tout blane, nous pein-
turons le fond de ces sillons
d'un côté en rouge et de l'autre
en vert, ce qui crée un effet
trés amusant.

LA TABLE

La table sera faite de la
mime façon, blanche et les li-
gnes gravées, seront deux cer-
cles concentriques l'un vert l'au-

tre rouge. Par contre la petite
table de chevet sera tout sim-
plement blanche. animée par la

lampe au socle de plâtre blanc

   
£fé ou non, ete, etc, Essayez

de vous renseigner, À ce sujet, en-
suite, vous consulterez wn hom-
me de loi pour savoir à quoi
vous en tenir. SL cette fortune
vient de votre pire, vous aves
peut-stee des droits. La justice

n'est pan de ce monde, 11 est
vrai, car vous auriez mérité

quelques compensations pour
votre long dévouement, muis le
bien accompli n'est [amals per.
u.

 

Len lignesPATRON No 4584 —
princesses de ce nouveau jupon en

font un sous-vêtement sobre ot

seyant, I moule blen la silhouette

et sr porte avec robes de coupes

variées, Un modèle de pantalon cst
inclus dans le patron, Cet cnsem-
hle, bordé de dentelle étroite, fera
un cadeau pratique à l'occasion den
fêtes, La rayonne, le satin ou le
crêpe sont indiqués pour confec-
tionner ces sous-vêtements.
Te PATRON No 4504 ent offert

pour les dames dans lens tailles 34,
38, 38, 40, 42, 44, 46, 48 et 50, La
taille 38 requlert 2 1-4 verges de tis
aus de 39 pouces et 5 1-2 verges de
dentelle,
Pour obtenir les patrons de ln

“Patrie”, envoyez In somme de 20
sous, mentionnant très Ilaibtement
Nom, ndrense, taille et No du pu-
tron désiré et adreaner le tout A:
Bureau des Modes, “1a Patrie”

 

 Montréal.

  
   

  
Ne portez pas

4

+ N'accompagnez pas cette toilette,
d'accessoires brillants.

Choisissez plutét des accessoires sobres. Votre élégance
dépendra surtout de la coupe de votre robe,



 

    Mme Eugène Berthlaume rece-
vait, vendredi après-midi, & un
cocktail en l'honneur de Mme
Fernaude Albany. Parmi les invi-
tés, il convient de mentionner:
Mme Hector Perrier, l'honorable
Thomas Vien, président du Sénat,
l'hon. Ernest Bertrand, ministre
des pécheries, Son Honneur le
waire de Montréal, M. Adhémar
Raynault, M. Ernest Tétreac,
président de l'Alliance Française,
M, Jean lallemand, le colonel et
Mine Lucien Dansereau, le colo-
nel et Mme Paul Grenier, M.
Carlos» Valderon, consul général
du Mexique, M, Oswald Mayrand,
Mme Georges Mayrand, M. Jac-
ques Laroche, M. Charies Le-
chauips, Mlle Yvette Brind'Amour,
Mille Denise Saint-Pierre, Mile
Violette Macdonald, M. Gcorges
Suvaria, M. Raymond Daoust, M.
Hubert Daoust, M. Georges Du-
rand, le commandant Welller, M.
Dostuler O'Leary, Mme S.-l. (é-
Huas, Mme Cartier, M, et Mme
Mario Dullani, M. Pirrre Bélque,
Mlle Colette Berger. M. Paul
Gury, M. Serge Brousseau, M. Léo
Cadieux, M. Hachpie, Mme Jean
Berthiaume, M. Roger Garceau,
M. et Mme Pierre Blanche at
autres,

» ye
Société d'étude
et de conférences
Mile Rina Lesnier qui vient d’ob-

tenir le prix David, parlera des
“Madômes canadiennes”, demain, à
In Société d'étude et de conféren-
ces. Cette causerie aura lieu à trois
heures et quart. dans le salon Prin-
ce de Galles de l'hôtel Windsor.

Ecole Normale )
de Musique
Sous la présidence d'honneur de

Mme Dostaler O'Leary, ia partie
de cartes annuelle organisée par les
élèves de l'Ecole Normale de Mu-
sique de l'Institut Pédagogique, au-
ra lieu le 30 novembre, à 8 heures,
à l'Institut Pégagogique.
Cordiale invitation à toutes les

personnes qui voudront y prendre
part. Pour renseignements, s'a-

dresser à Mile Lucette Ménard,
An, 6274 ou à Mile Thérèse Ver-
mette, Ch, 4311,

a _—
Hôpital Notre-Dame
Parmi les personnes qui assiste-

ront à la partie de cartes organisée

par les dames patronnesses de l'hô-
pital Notre-Dame et qui aura lieu
le 3 novembre prochain, sous la
présidence d'honneur de Mme Tho-
mas Vien, on remarque: Ames Hu-

bert Prévost, Wilson Prévost, R.
Rimard, Louis Franchère, Z. E.
Ethier, Mlle M. Terroux, Mmes
Jean Tremblay, L. M. Emard, Yvan-
hoe Richer, Maurice Bernardin, L.
Charbonneau, John Savoy, Jac-
ques ParadisP Antoine Vanier,
Paul Grenier, Alphonse Pat-naude,
Gilles Forget, Jean Bérard, Ber-
nard Lemoine, Théo Lemoine, Mile
Claire Martineau, Mmes W. Labon-
té, G. Montpetit, E. Desroches, G.

Beauchamp, W. Richard, B. Bon-
nier, E. Simard, J, E. Du:tocher, P.
Lespérance, I. Demuy, T. Gervais,
Jean-Pierre Charbonneau, Pierre
Charton, M. Corbeil, Lucien Dan-
sereau, Louis Daoust, F. Gignac,
A. Radakir, A. David, Charles Da-
vid, L. P. DeGranpré, Geo. ges De-
guise, J, V, Desauiniers, Mlle Aga-
the Doré, Mmes Frangois, l'auie,
Léon-Mercier Gouin, François Ar-
chambault. Antonio Bollerose, Ro-

land  Décarie, Roger Duirosne,
Omer Lafortune, Rémus Lauren-
deau. H. Bender, M. Beullac, P.
Beullac, © A. Bertrand, J. A. Blon-
deau. Rolland Boutin, T. Bruneau.
Jules Brault, Armand Chaput, J.
Hamel, B. Hingston, Jos2ph Hur
tubise, Tancréde Jodoin, R. Laiaon-
tagne, Lionel Lamy, H. Langavin,
Edgar Langlois, R. Laports, Paul
Larncque, J. Laurin.

Simard-Poitras
Samedi matin, à huit heures, À

Péglise de l'Ascension de Noutre-

Mlle Jeann'ne Martineau,fille de M. Rosario Martineau et de Mme
Martineau, décédée, et M. Gérard Plourde, fils de M. et de Mme ‘
Louis-Georges Plourde, décédés, dont le mariage aura Heu le samedi
4 décembre, à dix heures, en la chapelle du Sacré-Coeur de l'église
Notre-Dame.

Seigneur, de Westmount, le R, P.
Toner, de I'Oratoire St-Joseph, bé-
nissait le mariage de Mile Antol-
nette Poitras, fille de M, et de Mme
F, Poitras, de Meadow Lake, Sask.,
avec le lieutenant Robert Simard,
RCI,fils de M. et de MmeE,Si-
mard, de Val d'Or, Pendant la mes-
se, M, Gérarld Duranleau chanta
un “Ave Maria” et un “Panis An-
Eelicus*. M. J, Savaris touchait
l'orgue. La mariée, accompagnée de
son cousin, M. N. Taillefer, portait
une robe de ninon de soie blanc
et de dentelle Chantilly, de style
Victorien, un voile de tulle main-
tenu sous un halo et elle tenait un
bouquet composé de roses “Joanna
Hill" et de bouvardias, Son unique
bijou était une croix d'or, Mme E.-
D. Grégoire, dame d'honneur, por-
tait une robe de velours bleu ar-
genté, aux lignes princesses, un pe-
tit chapeau assort! et un bouquet
de chrysanthèmes bronze, Le lieu-
tenant Roger Angrignon, cousin du
marié, ag{issait comme n
d'honneur, parce

Après un déjeuner servi chez les
cousins de la mariée, M. et Mme
N. Taillefer, avenue Ballantyne, les

nouveaux époux partirent pour un
voyage d’une quinzaine dans la pro-
vince, Pour voyager, Mme Simard
portait un costume brun chocolat
avec des accessoires assortis. A leur
retour, ils résideront à Montréal,

. .
Weiss-White
En l'église St-Augustin de Can-

torbéry, décorée de pompons blancs
et or, avait leu, samedi matin, à
neuf heures, le mariage de Mie
Mary-Esther-Frances White, fille de
Mme John-P. White, avec le capotal
Gerald Weiss. C.A.RC, fils de M.
George-E. Weiss, tous de Notre-
Dame de Grâce. La bénédiction
nuptiale leur fut donnée par M.
l'abbé Ronald Charest, du Collège
de Montréal. Mme John Domarac-
ki exécuta un programme de chant,
pendant la messe, et M. H.-H. Craig
touchait l'orgue, La mariée, accom-
pagnée de son frère, M. Emmett-J.
White, portait une robe de velours-
chiffon blanc, aux lignes ajustées,
avec légère traine, un long voite de
tulle maintenu sous diadème de mu-
ruet et elle tenait un petit bouquet
de roses Joanna Hill et de bouvar-
dias. Son seul bijou consistait en

un collier de perles, cadeau du ma-
rie. Mile Maureen Caney. cousine
du marié. demoiselle d'honneur, por-
tait une rose de velours chiffon bleu
crayon, aux lignes identiques à ccl-
le de la mariée, un petit calot assor-
ti brodé de sequins d'or et elle te-
naît un uetit manchon de pompons
jaunes. M. Wlilliam-C. Cancy, oncle
du marié, était garçon d'honneur,
tandis que M. E.-L. Caney, le capo-
ml Thomas Murphy, CARC., de
Terre-Neuve, M. W.-H. Bawyer (fils), et le sergent P-M. Scott, CG

(Photos Zarov et Blank and Stoller).

A.R.C., de Toronto, plaçaient les in-
vités.
Mme White, mère de la mariée,

portait un deux-pièces de crêpe gris
acier garni de sequirss, un chapeau
ascorti, des accessoires noirs et un
bouquet de roses-thé au coreage.
Mme Welss, mère du marié, portait
une robe deux-pièces de crêpe vert
mousse, un petit chapeau de plumes
de même ton, des accessoires d'an-
tilope noire et une touffe de pom-
pons bronze au corsage,

À l'issue de ia cérémonie il y eut
réception dans le salon espagnol de
l'hôtel Queen's, décoré de chryean-
thèmes et de pompons variée. Les
nouveaux époux partirent ensuite
pour un voyage dans l'Ontario. La
mariée portait alors un costume en
bouclé de laine “American Beauty"
sous un manteau de rat musqué, un
petit chapeau assorti orné de rat
musqué et des accessoires noirs.

Au Cercle Universitaire
À l'occasion du 25e anniversaire

de fondation du Cercle Universital-
re, un diner sera offert, le diman-
che 28 novembre, à sept heures,
sous la présidence de Son Excel-
lence Mgr Joseph Charbonneau, ar-
ohevéque de Montréal et chance
lier de l'Université, A la table
d'honneur on remarquera, outre
Son Excellence: ie docteur et Mme
Oscar Mercier, le docteur et Mme
Euore Dubeau, M. et Mme Ber-
nard Couvrette, M. René Guénette
et M. Jules Derome.

De passage
Mme Gordon Conner et ses en-

fants, Gordon et Virginia, sont
rentrés en ville après avoir passé
quelque temps à Québec, chez les
parents de Mme Conner, 1e lieute-
nant-colonel et Mme D.-B. Papl-
neau.

M. et Mme Clément Tremblay, de
Lachute, étaient de pasage & To-
ronto, ces jours derniers, les invi-
tés de leur filg et de leur bellefiile,
M. et Mme Hubert Tremblay,

Mile Fleur Garneau est retour-
née A Québec après avoir fait un
séjour à Montréal, l'invitée de Mme
M.-Henry Gault.

Mile Evangéline Booth-Dugal est
revenne d'un séjour prolongé à
Québec.

Mme Hugues Lapointe. est fe-
tournée À Québec après avoir passé
une semaine à Ottawa, chez ges pa-
rents, le Dr et Mme R.-E, Valin.

Voyages Historiques
L'Assoelation des Voyages His-

 

 

  toriques donnera une réception,
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Couponsvalides |
BEURRE—~Coapons 84, 88,
88 et 37, valides jusqu'au 30
novembre.
SUCRE.—Nos 1 jusqu'à 20
inciasivement, valides indé-
finiment, ausel cOupons pour
Ia mise en conserve.
THE OU CAFE.—Nos 1 jus
qu'à 21 inclusivement, vail-
des indéfiniment.
VIANDE.—(Coupons 22, 28,
84, 35 et 36,
CONFITURES. — D-1, D-R
D-8,135-4, D-5, D8 et D-7,
dans le carnet &

ra

 

au Jardin botanique, le dimanche
28 novewsbre, & 2.30 heurcs de
l après-m'di. Une conférence intl-
nde: “Comment conserver les
p:antes de maison durant l'hiver”
sera prononcée, I! y aura projec-
tions lumineuses, visite de l'im-
meuble et le thé sera servi,

Les invités d'honneur seront:
Son Honneur le maire et Mme
Adhémar Raynault, Son Honneur
le maire et Mme Napoléon C'ourte-
manche, M. et Mme Geo, Caron,
M. et Mme Brouke Claxton, M. el
Mie H. Carrière, M. et Mme C.-
E. Charbonneau et M. A. Smith.
M, et Mme Ernest Carrière, Miles
Madeleine Desrosiers, Claire
Caron, Théréee Jolsy, Simonne
Folsy, Anita Papineau, Mme M.-
P. D'Avignon, Miles H. Suther-
land, Mmes R. Larivière, A. Le-
febvre, Florida Carignan, T.-A.
Roby, Hector Vinet, A. Blondeau,
B. Robillard, T. BSauseviile, 8.
Denis, J.-T, Gaucher, La. Gravel,
W.-A. Jones, Geo. Moreau, A.
Denis, H.-J, Tétreault, C. Uguay,
A. Dalpé, H. Desroches, C. Beau-
doin, A, Gougeon, Roméo Cre-
vier, Mlles A. Reneau, I. Mercier,
Marie Lavallée, Audina Henri,
Marielle Gagnon, Pauline Fortin,
Pauline Hébert, Louise Valois,
Marcelle Montpetit, Sylvie Leclere,
Marcelle Schaeffer, A.-M. De
Lahaye, I. Laframboise, Gabrielle
Goulet, Pauline Hébert, A. Mer-
cier, E. Thibert, Eva Greffard,
Pauline Valentine, Thérèse Brauit
R. Perreault, Adrienne Bolduc,
H. Sutherland, J. Little, Gabrielle
Lemay, D. Martin, Céelle Vaillant,
M.-L. Sabourin, Germaine Bois-
vert, Alice Myre, Amanda Berge-
ron, Claire Lachance, Renée Tas-
chereau, M. Wilfrid Bonhomme,
Mlie Thérèse Gauvin, MM. F.
Girard, G. Bonthliller. Marcel
Latour, L. Dupuis. Ernest Fa-
vreau, Armand de Laplante, H.
O'Brien, R, Dupuls, J. Talbot,
Hector Lamoureux, Gab. Lapierre,
A. Dumont, Ernest Dion; Mmes
J.-Hector Chouinard, J.-A. Bour-
don, A. Lazure, H. Latour, A.
Diotte, A, Provost. A. Hoque, A.
Bachand, Mlles A, Mercier, Elzire
Jeangotte, Jeanne Sourdif, Manon
Touraugeau, A. Robillard, A.
Picard, I. Gagué, R, Bélanger.
Georgette Levasseur, J. Laniel,
L. Famelard, Yvonne Martineau,
Mmes Jean Charron, H.-0. Wai-
ford, N. Lavoie, Louis Bédard.
N. Daoust, Guy Hurtuhise, H.
Harewood, H. Collins, René
Parent, J.-O0. Frenette, Raoul
Lafontaine, MM. Art. Lesage, I.
Grégoire, Aug. Dumaine, M. et
Mme Armand Fortin, Miles Lu-
cienne Fortin, Lucienne Leduc,
Pauline Fortin.

“Wemen’s Canadian Club”
Katherine Jane Trefusie Forbcs

commandant en chef de l'Air.
C.B.E.. WA.AF, sera la coufé-
rencière invitée, à la réunion du
“Women's Canadian Club", dans
Ia salle de bal de l'hôtel Windsor.
le vendredi 26 novembre, à trois
heures et quart,

QUEBEC
Le docteur et Mme Armand

Rloux sont de retour de Mont-
réal.

M. et Mme Marcel Garneau
sont retournés à Arthabaska,
aprés un court séjour & Québec.

On annonce lex fiançailles de
Mile Mildred Isobel Raphaël, filie
du docteur H.-M. Raphaël, décé-
dé, et de Mme Raphaël, avec le
enpitalne John Edward Rattray,
R.C.A., outre-mer, fils du capl-
taine E.-B. Rattray, R.C.A., outre-
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Rattray, et de Mme Rattray, de
Québec.

Mlle June Blais qui poursuit des
tudes à Lakewood, NF. passe
quelques jours avee ses parents,
le brigadier &t Mme E.-A. Blals.

OTTAWA
Son Excellence la gouverneure

zénéral, accompagné de ses invi-
tés et du major Mark Clayton, a
assisté à ia joute de hockey qui
avait liec à l'Auditorium, ces
Jours derniers.

L'hon. J.-T, Thorson et Mme
Thorson résident maintenant chee
min Lambton, à Rockclifte.

Mme T. D'Arcy McGee est de
retour de Baltimore.

Le sénateur Norman Lambert
était de passage à Victoria, & l'oc-
casion du mariage de son fils, ie
lieutenant Donald Lambert,
R.CN.V.R, avec Mile Dorena
Edwards qui a eu lieu ces jours
derniers.

Le ileutenant-colonel et Mme
George Peanock de Fort George,
qui ont passé quciques jours à
Ottawa sont partis pour Peta
wawa,

de
Une partie de cartes organisée at

profit des orphelins et des viellilards
de ‘hospice Ste-Cunéfonde, aura lieu
dans Ia salle de cette maison, Je 28
novembre à $ h. 16 du soir. M. l'abb6
C. Filon, 1,.Th, M.A.. a bem vouin
accorder son patronage A cette sole

rée. On est prié d'apporter cartes
et marqueurs.

a
M. JR. French, hôte

°
des clubs de service
social de Hull, jeudi
M J.-R. French, gérant général

de la ville de Verdun mera ie con-
férencier d'honneur à !a réunion
des clubs de service social de Hall
qui aura lieu, sous forme de diner
à l'hôtel Standish Hal, jeudi soir
prochain, 25 novembre à 6 h. 30.
Ce diner-causerie sera l'un des
événements du genre le plug con-
sidérable qu: ait encore eut lien
à Hull Le Rotary et le Lions de
Hull, le maire et les échevins
de la ville, les membres de la
Chambre de Commercs ainée et
de la Chambre de Commerce ca-
dette, cu Rotary d'Ayimer, du
Rotary et du Lions de Buckingham
y prendront part.

 

 

 

 

 

 

  

Libéré par les nazi

NEW-YORK, 22- (P. A.) — Ra
dio-Berne annonce que ie général
Alfredo Guzsoni, ancien chef des
troupes italiennes en Sicile, qui a
été accusé de haute trahison et are
rété par les nazis H y a que:ques
semaines, vient d’être libéré. Le
porte-parole dit iaconiquement
qu'on ne peut rien prouver contre
le général.

Nouvelle
Crème désodorisante
fr enraye sans danger
a transpiration

. aisselles

 

1, Ne gâte pas les robes
mes d'hotmmes, NireiteA

2. Sèche rapidement. Peut s'employer
immédiatement après [vio

D, Enraye Ja tranepiration pendant 1 à
3 jours. Prévient l''

4, Vanishing C ,
use, blancheofae poo raise
51AmeriLie feosd'aphrobation

is: cest pas

reno gesodorisant

RDMITRAA

39€ te pot
Aussi en pots de 29€
RI  wer, [iis du cupitaine E.-B.  

 



 

 

    ST-JEROME, 22. (D.N.C.) — Au
eours d'une réunion spéciale tenue
ces jours derniers, à St-Jérôme, aux
bureaux de l'Union Canadienne du
Textile, rue Dupont, sous la prési-
dence de M. Frank Quérat, prési-
dent général de l'U.T.W.C.. de Corn-
wall, Ontario, le Conseil des métiers
et du travail de Bt-Jérdme a été
oificieliement fondé et une charte
immédiatement demandée au Con-
grès des métiers et du travail du
Canada
Près de 25 délégués assistérent &

cette réunion, parmi lesquels on re-
marquait: M. Albert Gauthier, pré-
sident du local 1 de I'United Textile
Workers of Canada: Mme Hormis-
das Lemieux, MM. Jean-Claude
Rolland et Bernard Labelle, repré-
mentant les employés de la compa-

gnie Regent Knitting Mills; M.
Victor Durand, président du local
119, de l'Union Internationaie des
Employée Municipaux de Bt-Jérô-
me, et MM. Albini Tassé et Achille
Helms. représentant leg policiers et
pompiers de la ville de St-Jérôme;

M. Raymond Pichette, président du
local 106, de l'International Brother-
hood of Pulp Sulphite and Paper
Workers, et MM. Adélard Gingras
et Fernand Lepage, représentant les
employés de la compagnie J.-B.
Rolland: M. Harris Rossignol. pré-
sident du local 455 de l'Interna-
tional Brotherhood of Paper Ma-
kers of America: M. Armand Ray-
mond, secrétaire de l'Union Inter-
nationale des charpentiers menuli-
siers d'Amérique. local 2350, et
enfin M. René Demers, organisa-
teur général de j'United Textile
Workers of Canada, fondateur du
nouveau Conseil.

   

  

  

Après que M. llemers «ut donné
Jecture d'une ! persentielle de
Ja part gouwh, en  
rapport x en un tel

au nom du
vrs et du travail

 

du Canada, et qu'il cut expilqué
prérow tives que comporte 4 fon
tion d'un tél conseil et lew devoirs
Qu} Incombont sen offi , un
vomité  exfvutf temporuire fut
immédiatement élu, en attendant

au! aura Îleu
« de décembre.

  

 

   

d'élection généra'e
were bo

Te
milieu du mm

résultat du s
: président,

“président,
ve vics-prê£sid M. Harris
mal; 2e vice-présidente, Mme

Hormisdas Lemieux: seerMtalre-vor-
Texpondant, M. Armand Rud mond:
Mecrétaire -trésarter, M. Fernand Le-

. Frank Quérat féivlta les Ag Ao
Œués présente de leur belle inîtist
ve ©! souhalla au nouveau Cong
des métiers et du travail de Sain
Jérôme, de devenir un fa teur hin-

Ttant duns lu vi- vuvr:ére de cette
le vie

TMON CHEZ LES CORDONNIERS

Le Conseil général des syndicats
des travailleurs en chaussures de
Montréal a déc:dé de lancer un nou-
Vel Appel à tous les travaiileurs en
chaussures je Montréal, en parti.
ewder aux oeuvrivrs de Ja Slater
Bhoe, de la Fauie Shoe vt dex auties
fabriques de lu ville. “Pour tous es
travailleurs en chaussures de cette
province, Il est Important de se bien
comprendre pour mieux s'aider”, a
déciarf Je prés'dent. A la procha.ne
assemblée, 1! sera encore question
du boni de vie chère. D'après l'op.-
nlon de 1&8 majorité des employés,
ce problême du boni de vie chère ne
wemble pax, pour le moment du
mu na, donner satisfaction. Le ques-

  

  
  

x délard !  

  

    

  

   

tion des tallleurs de cuir sera cle
Bouveau à j'urdre du jour.

Le l'unseil général des ryndi..uis
  des (ra-alileua en chaussur aten.

dra une Krande assemisée, meterue
di, à tf'éd'fice des yndints, 125) mat,
DoMontieny. Cotte anemblée à (16

   

 

  ser aux condonniers de la métropelr
lex prubièmes mentionnés glus haut.
l'es orateurs qui connaissent blen le
métier de la chavsaure, feront un
relsvé de la eitustion dans son cu-
semble.

CONSEIL DE CONSTRUCTION

Le coffuell des métiers de la cons
truction de Munlréal, ae réuni
vn Busemblée régulière, récemment,
À l'édifive des syndivuts. Les dele
BUS ont approuvé le nouv-au cule
trat de travail signé la semaine prc-
védente. Ce nouveau contrat de-
meurera en vigueur jusquau 31 dé-
vembre 1941 et contient toutes les
nouvell>s augmentations de salni-
res décrétées par le Conzel)l régto-

nal,

  

CHES LES PEINTRES

Le Syndicat des pelntres aura
assemblée régulière ce soir, À
drfive syndical, Un procèd ‘ra À
levtion d’un secrétaire-archsviete.

RETRAITE PERWUÉE
Les membres des syndicats pont

Invités à faire, encore celte année,
une retraite fermdém à la Ville-St-
Martin, le samedi, t décembre pro-
chain. Les exercices commencerunt
A 2 h, de l'après-nidii pour se ter-
miner le dimanche, 8 décembre, sur
la fin de l'aprés-midi, afin de per-
mettre à tous de rnctrer chez eux
pour le souper,

LA SITUATION DANS LE TEXTILE

Le président de la Confédérat on
“des travailleurs cathoikques du ‘'u-
naga, M, Alfred Charpentier, à fait
une déclaration, cy Matin, en marge
un cenmuniqus de M. Kent Kow-

L<y, vrgstisateur des unions (nier-
nationales cl» 2 l+s ouvriers du tex-
tite, relativement A l'inffuenc: que

   

  

 

   

Jouent les internationaux «t les nc
tionaux, dans la previ.ice, chez
Usserands.

les

l'interni-
0 très (a -

Ivriere dans
la per de déclare

M. a‘harpe He n'a que deux
commie cments de syndtats: lun
À Alontréal vt l'au
Alors que la Fédé
afffitée à lu ST.
vite même brie
du tratiie, huit
Mont arenes. Drummendville,
Hyacinthe, sherbrogke,
Montimazus, Cownasville

real. Dans coe Mug vil vonti-
nu M. Charpentier, “In Fédération

Jonit de ln voconnags once nyndiee-
le «€ 4 -ntentrs vollectives avec lus
“mplayer

“Dans d'ausres Tranches de Un-
dustrie, la Frdératton nationale du
textile vompte cuesi des yndivnta
À savoir: adténa ja n° Ce, AIX éyndicats;
Aang ie Prtent, Un syndicat, rans
vhavune de ova branches, Vint ena.
tianale ne couple pueune union”. a
wjeuté M. Chéipentier,

ETE DE LA SAINTE-CATHERIS

Le Joval 11: de Te ladies
ment W.rkers Union, affilée A
Féd‘ration américaine du travail de
meert dave Je service d'éduration
+ PUnion Internationale ses eu

vriers du le t'on peur dames,
4] soir prochain,

Ju courant, une fête à ocr
sion Je da SalntesUCatiernie, Cet
(8+, qui sera aoux la préshienee le
MH, Désrachers, président du ‘»-
«ni, ture Tes à Ta salle de Plnion,
393 ouest, rue Sainte-Catherine.

ARRIÈRE DE RONDS REFUS

OTTAWA, Z%ee( PL) Je Conseil
al du trava ln déclaré, ce tnn-
A1 Tefusalt de faire une re-

ation où de donner une Ji.
nduite ’relitivement à l'ar-

rlérA de bonl dr vie chère que les
quelque 21,960 ouvriers des avionne-
ries de la région de Montréal, récla-
matent et pour Jequel lis ont fait

Le grève, H y à quelqu-s mois,
Lors de la arève dans les trois

aviannieries( 1] avait été entendu que
l'affaire rera t soumise de nouveau
au tribunal du travail qui avait
prétendu,  antérieusement, t'avoir
pas autorité pour décréter le boni
avant le 23 mars, date de son en-
trée eh fonctions. Après avodr étud 6
1a demand, des ouvriers le Conseil
national du travail n décidé de
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L'hon. Humphrey Mitche!l, mi
de l'Association libérale Montiê
Signori, le Dr Stanislas Choquette, président de I'associatio

Fauteux, député libéral fédéral de

al-Ste-Marie, De gauche a dro!

  

du comté, feu le Dr Hermas Deslauriers.
Montréal-Ste-M arie et Me Ignace Deslauriers, fils

  

stre fédéral du Travail, assistait, samedi soir, au parti d’huitres annuel

: M. Raoul Trépanier, l'abbé Honoré

; 'hon. Humphrey Mitchell, le Dr Gaspard
de l'ancien député

> {Photo la “Patrie”).
 

“L'usine de St-
Hilaire, une folie

scandaleuse”
(M. BOITEAU)
 

“Je suis convaincu que vous avez
déjà entendu parler de la bette-
rave à sucre et de la betteraverie
que le gouvernement d'un premier
ministre, agronome, pommiculteur.
propriétaire de fermes et d'étalons
titrés, M. Adélard Godbout, pro-

jette de construire, au dépens du
peuple et à coup de millione, à
St-Hilaire, dans le comté de Rou-
ville”, déclarait hier soir, à la ra-
dia, le notaire Emile Boiteau, an-
cien député de Bellechasse, parlant
sous les auspices de l'Union Na-

tionale.
“Pour tenter de faire, dit-il, ou-

bller les révélations faites à la
Chambre, M. Godbout et ses amis

du gouvernement ont convié l»urs

partisans libéraux à Saint-Hilaire

de Rouville. le 9 novembre courant,

et Jàle Premier Ministre a fait

annoncer. à grands renforts de

presse, que la fabrique de bette-

rave à sucre de Saint-Hilaire coni-

mencerait ses opérations au mois

de septembre 1944, et que les agri-

culteurs de Québec allaient enfin

posséder une industrie complémen-
taire, propre à rénover l'agrieul-
ture dans la province.

“Je voudrais vous rappeler ies

elrconstances extraordinaires et
scandaleuses dans lesquelles est

née cette entreprise, qul ne sera

certainement pas une mine d'ur, au

dire méme de M. Godbout, et dont

les chances de succès nous parals-

sent d'ores et déjà compromises, à

cause de l'imprévoyance, du gaspil-
lage, du favoritisme éhonté et de
l'inopportunité d’une pareille en-

treprise, aux jours que nous vivons.

“La vérité sur cette compagnie,

nous la trouvons au dossier. Une
charte lui fut octroyée avec un
capital autorisé d'un million de
dollars. Le gouvernemént pays
$1,000.00 à un Syndicat chargé de
l'émission des actions de cette com-
pagnie. $900.00 furent payés à un
avocat éminent du parti libbéral,
pour les procédures d'organisation

de la compagnie. Une somme de

$4,000.00 fut payée par le gouvaerne-
ment pour procurer à la com agni¢

te loyer d'un bureau, dans ledifice

Aldred, & Montréal. Soit une dé-

 

  

 

 

eunvonule spéciuieui.bt pour xpu- ne faire aucune recommandation, pense totale d'organisation de $5,-
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Le “H.M.C.S. Haida", ci-dessus, quatrieme destroyer canadien de la classe ‘’Tribu’’ construit dans des
chantiers anglais, vient d'être mis en armement et a rejoint ses frères, l‘“’Troquois’’, le “Huron” «
l'Athabascan‘’. À son bord se trouve un officiers de la province de Québec, le lieutenant-commissaire
Flavelle, de Montéal. À l'occasion du lancement, les Indiens de la tribu ‘’Haida’*, composé de moine
de 500 hommes habitant la côte du Pacifique se sont cotisés et ont fait parvenir un chèque de $100 au
Capitaine, (Photo Marine).

900.00. Combien d'actions fureat

souscrites & l'entroprise de M.

Godbout, me demandez-vous? Exuc-
tement pour $1400.00, soit un Géfi-

cit de $4500.00 comme preniés-

opération financière dans l’histoire

de la betterave à sucre.
“Pendant que ratait la finance

de La Compagnie Richelleu ltée.

M. Gilbert Dionne continuait, pour

le compte du gouvernement, dans

l'état du Wisconsin et celui de .TI-
linols, À plus de mile milles de
Saint-Hilaire, l'achat de vieilles
machineries qui furent transpor-

tées à grands frais dans les
champs de St-Hilaire. Et à quel
prix? Au prix de $212,538.00 pour
l'achat et de $77,994.16 sour lc cou
du transport de Janesville & Saint-
Hilaire! :
“Un Ingénieur américain du nom

de Paul Merker fut engagé, proba-
blement par M. Gilbert Dionne,

pour diriger le démontage de la
vieille machinerie américain. Ft
les comptes fournis par le gouver-

nement, sur les instances énergi-

ques de M. Dupiess!s et de l'Oppo-

sition, révèlent qu'il fut payé à cet
Ingénieur, jusqu'au mois da juin

1913, une somme de $538.705.00, soit
en tout, une dépense de $359,237.15.

alors que la Chambre n'avait au-

torisé qu'un crédit de $150,000.00",

Remaniements au
Service sélectif
OTTAWA, M. (D.N.C.» — L'hon-

Humphrey Mitchell, ministre du
travail, annonce plusieurs change-
ments à la direction du service sé-
actif,
A compter du 19 novembre, M.

C.-W. Foster, actuellement co-di-

recteur chargé des emplois civils
essentiels, sera vice-président du
Conseil d'administration,

Le major J.-B. Cowell. ingè-
nieur minier de Vancouver, a été
nemmé directeur du Service Sélec-
tif national pour la région du Pa-
cifique,

Comme la “Patrie” vient de l'an-
noncer, M. Hector Dupuis, hom-
me d'affaires bien connu de Mont-
réal. à été nommé directeur du
Service sélectif national pour la-
région de Québec, avec quartiers
généraux à Montréal.
Dans 1a division de mobilisation,

qui est chargée de l'appe! au ser-
vice militaire, le major-général Ri
ley va prendre, à Winnipeg, un

puste administratif à ce même ser-
vices. Comme ses fonctions finiront
par ne prendre qu'une partie de
son temps, il pourra, du moins

dans une certaine mesure, repren-
ère sa pratique du droit.

Le pnste jusqu'ic! occupé par le
major-général Riley, celui de
tecteur de la mobilization, sera
rempli par M. S.-H. Mclaren, qui
a {té chef-adjoint de ce service de-
pul. que le Miniatère du travail cn

a pris la charge !! y & un an.

L’hon. Doherty Kearney
arrive d'Irlande

L'hon John Doherty Kearney,
haut commissaire canadien en Ir.
lande, vient d'arriver à Montréal,
Il va à Ottawa faire rapport au

 

  
  

 ministre fédéral des affaires étran-
gères.

Dpt

FORMER DES
ATHÉNIENS
Dans une causvvie qu'il pronone

Çait, saniedi soir, sous les auspices
de la Ligue du progrès civique de
Montréal et du Municipal Service
Bureau, M. John-A.-B, McLeish, di-
recteur de l'institut Gault, de Val-
leyfield, n déclaré que le gouver-
nement devait se préparer à par-
faire l'éducation des milllers de
jeunes hommes qui ont quitté les
bancs de l'école ou discontinué leur
entrainemient dans quelque domai-
ne que ce soit, pour prendre les
armes, =

Il faut, dit-il, dans tous les «do-
maines, des instituteurs de premié-
re valeur. Les gouvernements de-
vraient, dès que la guerre sera ter
minée, Assurer aux instituteurs les
moyens de se perfectionner. Il fau-
drait des centres d'éducation per-
fectionnés pour la préparation des
instituteurs, L'Etat devrait amé-
liorer le sort des institutrices dans
les campagnes,

DK LA DISCIPLINE

T1 importe enfin d'inculquer à la
jeunesse la discipline, La jeunesse
de demain devrait être éduquée
d'après les méthodes de discipline
en vogue à Athènes,

Mort de Reventlow
NEW-YORK, :8 — le gouver-

nement américain a appris la
mort à Munich du conte Evnat Zu
Reventiow, auteur et journaliste
national-socialiste, Age de 74 ans
Militant et agressif, ie comte Re-
ventiow fut durant plus de trente
ans l'enfant terrible de Ja polis
tique Allemande. Ses attaques viru-
lentes Jui valurent le surnom
d'“éternel anti”. Il fut un adver
saire acharné du Kaiser,
Né le 18 avût 1868, 11 épousa une

Française, la comteses Marie Ga
brielle Blanche d'Allemont
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TA. Bunaler, député de Saint
Henri à lu Chambre des communes,
qui présidera conjointement nvec
M. Emile Boucher, député du même
comié à l'Assemblée légisintive, le
parti d'huitren qui aura lieu le 4
décembre prochain, à la salle mu
nicipale de Salni-Henri, sous les
nuapiers des associations libérales

éu comté.

 

mening

3 131

“s



 

LA PATRIE, LUNDI 22 NOVEMBRE

Emotion du Sarhomme

1943

 

 

at venue sama v'anmencer
long shjour ches Lanier...”

/

 

 

le jour et la nuit dans les indus
tries.

C'est avec plaisir, poursuivit leAppel des autorités pour
lutter contre le terrible
fléau de la tuberculose

Un appel à la population de Montréalfut lancé, ‘
dredi, par voie de la radio, pressant tous les citoyens de! ime”TEEEEEdepr
s’unir pour lutter contre le fléau de la tuberculose. Les mière importance de l'aider à pour-
orateurs qui avaient accordé le concours de leur parole sééqusementaux fondade1e
et de leur prestige à la LigueAntituberculeuse de Mont- campagnequ'ellemutrepren
réal, Inc., pour l’appuyer dès l'ouverture de sa campagne, ,, L'HON.
étaient : Son Exc. Mgr J. Charbonneau, archevêque de asker dediscoureonsona |
Montréal; l'hon. Henri Groulx, ministre de la Santé et|
du Bien-Etre Social; Son H. le maire de Montréal,

à la population de Montréal, sous
les auspices de Ja Ligue Antituber-
culeuse de Montréal, Inc.
C'est qu'en effet il faut non seu-

lement déclarer la guerre contre la
tuberculose mais surtout la pour-

ven. suivre avec des moyens etficaces. |

aux sources du mal. Nous devons
à tout prix prendre note que cette
confiance de ceux qui se croyaient
à l'abri de le tuberculose en vi-

Révd Wilkinson, que je m'adresse ;
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bre de tuberculeux affectés à la
suite de contacts augmente d'an-
née en année. Il faut a tout prix
courir sus au fléau et dépister les
!cas de tuberculose. La Ligue Anti-
| tuberculeuse a précisément assumé
cette tâche. Le travail de préven-
tion qu'elle accomplit et l'aide,
qu'elle apporte aux organismes mé-
tropolitains de lutte contre ia peste
blanche, mérite qu’on l'encourage.
!Bien plus c'est une nécessité pour
chacun d'aider à sa propre sauve-
garde en contribuant génércuse-
ment aux fonds de la campagne.

La Ligue Antituberculeuse de
Montréal ralliant les efforts de tous
les organismes de lutte mérite

l'appui entier de tous les citoyens
de Montréal.

21 morts dans un abordage

se Adhémar Raynault; le Rév. R. T. Wilkinson; l’hon.;
se ——-———— —

J. A. Matthewson. cités et encore plus actuellement,
MGR CHARBONNEAU alors que, tant de gens se coudolent

La série des discours radiodif-
fusés fut ouverte par Son Excel-
lence Mgr Charbonneau, Archevé-
que de Montréal. Mgr Charbon-
neau, avec tout l'amour qu'il porte

À son peuple, l'a incité à se prému-
nir contre le mal de km Tube:-
cnlose.

Celui-ci, en effet, a-t-il dit, en-
traine deux Conséquences désas-
treuses, L'une d'ordre moral: le tu-
berculeux lui-même, pas toujours
prêt à recevoir l'épreuve le subit
souvent au détriment de son âme.

vant une vie normale et salubre
est ébraniée par l'expéri-nee. Les
statistiques prouvent que le nom-

 

Les siens, ses enfants, surtout,
œuuffrent de son absence.

L'autre d'ordre social: tout élé-
ment humain que l'on enlève à la
société entame son capital, dimi-
nue son actif.
Son Excellence rappela à ses dio-

césains et compatriotes que la tu-
herculose sévit particulièrement
dans leurs rangs, et les invita a
souscrire généreusement aux fonds

de la campagne organisée par la
Ligue Antituberculeuse de Mont-
réal, Inc, pour lui permettre de
poursuivre son oeuvre de protec
tion.

L'HON. GROULX

A son tour I'hon. Henri Groulx
établit le bilan des activités de ce
mul dévastateur. 11 fit clairement
ressortir la nécessité urgente pour
les citoyens de Québec et plus pré
cisément pour les citoyens de la
métropole, de former un front
commun contre la vague qui mena-

ce de nous submerger.

Son Honneur le Maire Raynault
s'adressa  succossivement aux ci-
toyens de langue française et aux
citoyens de langue anglaise. Il dé-
plora la situation peu brillante
dans notre cité où 725 âmes furent
enlevées par la tuberculose en

1942. T1 invita les citoyens à alder
Ja Ligue Antituberculeuse de Mont-
réal dans la lutte, plus nécessaire
Que jamais en ces temps actuels
où la vie trépidante et le travail
en commun dans nos Industries de
Kuerre favorise les contacts tuber-
culeux,

LE REV. WILKINSON

le révérend R. T. Wilkinson
Qdressa cnsuile la parole cn an-
Blais. T1 cet trés heureux, remar-
qua-t-H d’abord, que les hommes
de sciences modernes alent trouvé
je moyen de guérir de son mal
lorsque celui-ci est découvert à
temps le malade affecté de tuber-
culuse, Celle-ci, en effet constitue

un des plus insidieux flénu dont
souffre l'humanité. Ses ravages m
font sentir particulièrement parmi

Fagglumerstion de nus grandes  
                 

PHILADELPHIE, (PA) —
Un navlre-réservoir en feu apres
être venu en collision nvéc un au-’

 

tre navire-citerne, a ‘été conduit
dans un port non identifié.
Vingt et une personnes manquent

À l'appel ot il y a 39 survivants

{

 

Trafic aérien
plus intense

Au cours des dix premiers mois
de l’année, Canadian Pacific Aie
Lines a transporté 61,822 paesa~
gers et 1,873,368 livres de cours
rier, ce qui représente environ
75.000,000 lettres,

C’est une aurmentation de 22
pour cent eur l'an dernier pour le

nombre des voyageurs et de 40
pour cent pour le courrier.

Les statistiques pour octobre
1943 détiontrent qu'U y eut 425
voyageurs de plué qu'en octobre
1942 ct que le transport du cour-
rier accusa une augmentation de
23,020 livres,

 

 
 

d'avancement?

voie les recrues

coupoa ci-joint
dès aujourd'hui.

Quartier

Dicecteur de l’Efectif

Édifice Jackson, Octawa

S'il vous plate me faire parvenir un
exemplaire gratuit de la brochure intitu-
lée: “Moi aussi je suis de l’équipe”.

Adresse :

|
vossassssenns 1

. 9

bas111440 1842009A£4141010880
Lie vweo-cn6P i

Masancassnnsnanannsunsanenes

Sans doute êtes-vous intéressées À con-
naître le genre de vie et les fonctions des
recrues de la RCAF. Commentsont-elles
logées; mangent-elles bien; ea quoi con-
siste le vêtement? Les recrues se plaisent-
elles à la vie militaire? Que font-elles?
Oùvont-elles? Quelles sont leurs chances

Cette brochure vous apporte la réponse
À toutes ces questions. De nombreuses
photographies prises sur le vifvous feront

de la RCAF dans leurs
diverses occupations. Cette brochure est
Bratuite et vous pouvez vous la procurer
sans aucuge obligation. Remplissez le

et mettez-le à la poste

    
  

 

général, R.C.A.F.
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(301.3 mites) — (1090 WL)

3 h, 00—1.'houre précise.

3 ik 05—Petite 9

Sn 16—Variétés (United Advertisers

2h 30—Tin Pan Alley Gots to Towa.

3 90—Parmi les classiques.

4h. 90—Parmi mes ssuvealrs.

4 hk. 30—Chansoms 3

4 h. BE—CHLP ce ser.

>» 1.hears précise. (S.-D. Valitères.

'
6h 00--Variééés — (United Advortisers

Agency).
8h, 15—I- thé dansant

8 h. 35—Now .

8 bh. 30—Radie-spteial (Gearrnl Bread-

¥ ! i 8 is (Commandité par
Jewellers).

mn. L5-—Méll-Méla.
n. 35—Hadio-Kpurt.
».30—L'heure précise
h. 28—Kadio-Aports.
h. 30—"2usique sur demande

dite par Is Maison Desis).

h. $8—Domaine de la Juste,

© 50—{ hansoms françaises.

n. 00—L'heure précise.
7 bh. 00—L’bewre fam'linie (Royal Broad-

Fonds des préts immobiliers.
ensting Co.)

Th 30—le
OM, Claude Buourgesis).

a8—L'encls Troy «Buanderie Trey).
Manceurt — (Come

ces

Maint-Just).

h. 30—Frères d'armes,

». 00—Lheure précise.
os—Avistian Royale Canadienne.

88—OUrchestre Albert .

15--nuper Ewing Music,
36—Le Roman d'un nor.

1é—L'inure précise (
Ltée.

15—Nouvelles.
se-l'hrure de In danse.

0o—l.‘heure préciser.

00—Fin de l’émitaisa.

   
“
1 p

e
p
e

w
r
y
’

rss

=
=

TOUS LES SOIRS

AU POSTE CHLP

de 7 h. 00 à 7 h. 30

L'HEURE FAMILIALE

 

 
Musique entrainante. Jolies chamsons

et chansonnettes. Renseignements, ekc-

L'HEURE FAMILIALE

Du lundi au vendredi

POSTE CHLP, 7 h.00 à 7h 30

s-———————-—S

Avis important à tous les amateurs

de sport.

Ecoutez tous les soirs au Poste

CHLP, de 6 h. 25 à 6 h. 30

JEAN FOURNIER

dans son

RADIO-SPORTS
0e

Programmes de choix
au poste C.H.LP.

LE TRAIN DU RIRE

(Du lundi au samedi—8.30 a.m.

EN GUETTANT LES ON LS

(Du lundi au samedi—10.15 am.)

L'ONCLE TROY

(Du lundi au vendredi—7.45 p.m.)

LA GUERRE ET NOUS

Lundi et jeudi—B.15 pæ.)

UN BRIN DE CAUSETTE

(Vendredi—9.45 san.)

 

 

pr

Mosley met
le feu aux

poudres
La fureur provoquée pur la libé-

ration de prison du chrf fasciste

d'avant-guerre, #.r Oswald Mosley,

n'est manifestée hier soir au Cours

d'un ralliement de protestation au-

quel environ 1,200 travailleurs te

guerre adoptèrest une résolution

demandant au gouvernement de

revenir sur #8 décision. ;

La résolution fut adoptée

après, que Barry Polllit, secré-

taire général du parti commu-

niste en Grande-Bretagne, —nl

présidait, eut décinté:

“Mosley est le troupier de choc

é'Hitier en Grande-Bretagne. sa

Hbération est devenue un grave
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2h 66—Les mélodies que vous

aim

11h. 16—Joan Brooks Songs

11h. 30—A annoncer.
13 a, 06—Nouvelles,

18h 05-—-L'heure — Fin des
emissions.

es.

2h 18—Un peu de tout.

[0

46

4

2h 61afemme Factes-| (epe.7 micress — 000 WS.)

2h 56 —Nouvelles et musicale. CFCX

2h, 06—Btudio.

   

h. 4s—Green Valley U.S.A,

à 06—Les événements suciaux 3 h. 18 The Mystery Chet.

à 18-—Chansonnettes et CKAC 26 30—They Tell Me.

ce sut, 2
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h

.

46—Btudiu

h 38—Nouvelisa
3h. 60—Hit Parade.

h. 30-—Pouz vous, mesdames : sn. 18—Voice ot Memoty.

ja. 4B—Le vieux loup de mer.

|

3 M. 20--Hwvetbeart of tGe AIT.

'n. 99—Tants Lucie. Mn éb—Aver jes Livres,

fh 18--Vaises choisies. 4h. 00-—Blue Frolics,

h 30—La ue PRINCIPAL. 4h. 30—Time Views the News.

n, 46-—Madeieine ot Pierre 4h. 66—Womet's Page ot te

a. 08-—Vic de [amille. Alr.

h. 18-—Quelles nouvelles? 8h. 66—Hop Harrigan.

oh. 30—Le programme tami-| 8 bh. 18—Dick Tracy.

hal 5h. 30—Chiilren's Quiz.

tin é@--La piéée du Jour. Bh. 43—Tea Time Revue

6h, a0—Les nouvelles de ches| € 06—Musicale.

nous. 6h. 15—Nouvelles.

7h. 80 -Le forum des sports. 6h. 25—Ce soir!

7h 19--Originalités. 6h, #0—Séiodies chanceuses

7h 16—Moi, j'ai dit ça? 6h. 45-_Aiventures of Jimmie.

7h. 30--Le Docteur.
.

1h, 85—Lionel Parent chante. 1 M. 00-—Danse.

8h 00—Lez amours de Ti-Jos-| 7% 15—uumm and Abper.

20 -Læ café-concett, 1% 30—Uncie Troy.

8h. 5&—Nouvelles. 7h.45-—Rex Baitle. pianiste.

9h. 00 —Radio-Théâtre Lux 2h 00—Lest We Forget.

i1glals. Bh 10—E UP War Analysis.

18h. 66—Bcreen Guid Players. sh. 18—Btudio.

10 hb, 39—Voising # h, 38— Musical Telequiz,

h. 26—Piano populaire. sh 60—"Counter Spy".

Ser ice auxiliaire fè-. 9 M. 30—My True Blory.
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Victor.
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(3 h. 00— Musiqu

 

10h, 45-—Musique de danse.

11 m,00--Mumque de danse.
11h, 20-—Urchestre.
1h, 88—1vouvelles.

13 hb 00—Fin ows émissions
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2 b. 18—Chansonnettes.

th. 30—Music Hall
&. 00—Musiquo de chambre.
N. 36-—Nouvelles.
n. 33—Chels d'oeuvres de la

musique.
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2h, 68—Commentaires.
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30—"" Pepper Young's Fs:
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h. 66—Ann Watt, soprano.
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(Québec).

h 15—Revue Ges événemen(s
de a semaine.

mation Please".
"îles d@ la BBC.   
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12 13—Quelles nouvelles? 1 h, 66—Radin-jonrnaL

12h30 Nemvelles. Lu 15+Tre: Happy ane”.

12h 33 -Le révell ural 1b 45 Claire Wailice,

L

h.

66-—-Rue Principaie. 2h66 -‘Bix Sister"

1 15 Radio Journal 2h. 15 Programme musics’,

16. 3e-Tante Lucie. 2h, 4 -Intermédr.
43 -Chez Mtrellle. . Cau

2 -—Relais du MBK

90. -Programme musical.

|

4

nu
,

66—Femmes d'Amérique
. 30- Music Hall. cha An. 18— Ma Perkins’. Bkelcd

vo— Musique de mbre.

|

34, 39‘'Pepper Youngs Fa
se—Bulletin de nouvelles. mily” (Bketeh)

a3—Les chefs-d'oeuvre de) 25. 46-—Right to Hapyiness.

natte 4

h
,

60—Récital.
»e-- -Coliege. 4h. LE—Nouvelles

5h. 98—Radio-Colitge, 4h If-—Causere.
1 Here Suie 6h. 30—Harry Ducts. ténor

5 —Le Pire - Mariette Gauthier. pia-
s 5 - Lee plus beaux disques nie

° .06-A Radio-Cansds, ©

|

8m 06—""#runt Line Family
wo! . 8 Le Père Noël,

6h. 15—Radio-JournsL les bardes dans

du Dr

Maurice

tEmpire.   
7h 30—Dulletin de nouvelles

8h 66—Bulletin de

 

  
9h, 45 —De ln musique en tra-

10 k, 0@6—-Rclais de Furonto.

10h. 1S Programme musical
10h 30 Ca:

    

to h. 66-—Radio-Journal

tin18-—Cruscrie de JB. M--

11h. 20—Bulletin de nouvelles.

18, 3i—Fin des «missions

et programme musical
nouvelles

at interméde.
& 15-—Priei
30—Marc
00D latin nouvelles.

06—"Everything goes’

38—Taylor mide Songs.

  

anglais).
musique.

 

 

valiant.

iserie de Ethelwyn
.

teu

1h, 06—i*ropramme musical.

11h. 15—" Vic and Sade.

1h 30 The Boldiera Wifa

Lh AdLucy Linton's Storles
1

aduita.

  
 

  

  

 

l'armée.

5h, 45- Le choix de l'auditeur.

6h, 66—Chrouique sur les pro-

grammes de la soirée.

6 h. 16—Radiv-Journal.
&

h,

28Chronique sporiive.
—- Programme musical.

8—Nouvelles de 18 BBC
8—A annoncer.
20-— Chanson du fotkiore.

- Commentaires de
Wiilaon Woodside.

-- Programme mush al.

- Les problèmes d‘uprés-

querre.
- Jchn & Judy.
- Mibber Mcllee ot
Molly.

 

  

 

  

 

L
îtes de l'Europe

 

18Neuve
wocy ple.

0h. 36 -Chants de l'Empire.

4 h, 00—Nouvelles de a HBC.

Qeachy,

 

il est sorti’

déclaré que,

na lihération,
ley, de na prison, av

un message à nes

leur disant:

wald pour se soulever

Entre temps on garde

les allées et venues d

cienne amie d'Hitler,

man-Mitford.
Plusieurs autres

ajou 
danger pour ce pays. Ceux qui l'ont croissent

libéré devraient être conduits là où

Le scci/taire du parti com-

muniste, Theodore Bramley, &

peu de temps a ant

sir Oswald Mos

“Prenez courage.

Je serai b'entôt avec vous”.

Selon Bramley, 30,000 fascistes

attendnient les ordres de sir Os-

et de lady Mosley, soeur de l’an-

te encore Bramley, ont été

libérés par Île gouvernement

britannique et Il dit que les

forces de In 5e colonne s'ac-

1e peuple
rende la

ait adressé
partisans

de nouveau
le secret sur
e sir Oswald

Unitey Free-}jos guérilleros
pris la ville de

tascistes. |Drina, et  
fruatrées,

 

Le chef communiste ajoute que

n'Acceptera pas que

liherté 4 sir Oswald pen-

dant que l'on envole en prison les

ouvriers refusant d'aller travailler

dans les mines dé charbon.

Revers nazis

en Yougoslavie

LONDRES, 2 (P.A,) —La forte

poussée aliemande pour regagner

le secteur Sarajévo-Travnik, au cen-

tre de la Bonnie, à été arrêtée par

yougosiaves qui ont

Foca sur la rivière

ont attaqué les positions

nazies en Dalmatie.

Les tentatives des nasies de

des têtes de ponts sur

Ton
pris qu'à
ont mis

me hiver

le projet
Tul avait

rateur.  Jeter
deux lies do rAdristique ont été  rateur &

tion en temps propice.

Au Caire, les représentants du

gouvernement yougoslave ont Ap

puis l'invasion de 1a Yougoslavie.

et que ville commence son troisié-

bustible,

* ’
La construction d’un

.. ge
incinérateur s impose

LONGUEUIL, 22—(D.N.C) = Le

comité consultatif de Longueuil

vient d'étudier en derniére analyse.

lativement à l'érection d'un inciné-

Le Comité a recommandé que ce

projet de construction d'un inciné-

Belgrade les Allemands

à mort 30,000 Serbes de-

sans vivres et sans com-

que le conseil municipal

demandé de considérer re-

Longueuil soit mis À exécu-

-———

 

0 h. 30-—Nouvelles.
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DANSE

(Du uadi au samedi— 10.30 pw.)

LES SKETCHES

LA METAIRIE RANC
itedi—8.00 p.m.)

OURT

AMOUR
9.30 pm.)

RADIO-COMEDIE
(Mardi—8.30 pm.)

LES TRAGEDIES DE LA VIE

(Mercredi—9.00 pm)

LE THEATRE D'AUTREFOIS
p.m.)

LA PLACF. DU MARCHE

(Samedi-—7.30 pm.)

LES SPORTS

LA CLINIQUE SPORTIVE

(Mardi ot vendredi—7.30 p.m.)

ADIO-SPORTS

(Du lundi au samedi—625 pæ.)

L'un des 78 postes relevant d'entreprise
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PETITS ENFANTS. ATTENTION

Votre programme sur les ondes de
CHILP, vendredi voie à 8 h, 15.
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His Majesty's

Cooper et Stern aux Concerts
Symphoniques

 

La musique russe conndit aujour-

d'hui la faveur dont Lénéficièrent
Jadis les valeurs de oe pays. Il y
u une raison sérieuse à cet engoue-
mens . <'ens curmuu. du pubbe pour
tout ce qui vit intensément, La mu-
sigue en Russie est “peuple”, ai l'on
pent dire, car elle prend su force
dans le folklore russe. C'est, du

reste, ce que disuit M. Emil Cooper
au cours de la Matinée symphoni-
que qu'il dirigea au Plateau, same-
di. Ftier après-midi, au His Majes-
ty's, l'éminent chef d'orchestre rus-

se dirigeuit les mêmes oeutres de-
vant une aulle mieux garnie, sem-
ble-t-il, que lors de la première ma-

tinée dominicale des Concerts Sym-
phoniques, Aur deur aéunces le
soliste était un jerne violoniste
qu’une élite avait déjà eu l’occurion

d'entendre deux fois «uparavant,
lors de sop pussuge au Ladies, Mor.
ning Musical Club, I s'agit d'Inaac

stern.
Isaac Stern eat un violoniste au

Jeu proble et brillant. I! dédaiyne
les effets faciles; et la préoccupa-

tion du atyle domine chez lui les
aoucia de pure virtuosité. Du Con-
certo en Ré majeur, de Tchaikows-

ky, il u su donner une interpréta-
tion fidèle qui lui a mérité les ap-

plsudizsements d'une foule enthou-
siaste. Les ovations répétées l’ont

décidé à donner en rappel la Cha-
vonné de Bach, jouée avec une im-
posante ampleur de atyle. Isaac
Stern témoigna dans in partie lente
d'un charme sonore qui fit senag-
tion. Dans le Concerto l'orchestre
fit plus que le digne soutien du so-
liste; voyons-y la main experte

d'Emil Cooper.
Au concert de demain soir au Pla-

teau, le violoniste sera remplacé par

un pianiste, en l’occurence, Arthur
Rulunstein, qui jouera également un
Concerto de Tchaikowsky. Le reste
du programme comprendra la trés
agréable Symphonie en Mi mineur,
de Borodins (la deuvième) aux
rythmes bondiasants et de couleur
Jort pittoreaque, et les Tableaur
d'une exposition, de Moussorgsky.
L'auditoire —- un peu particulier de
cet matinées dominidalea, car les
ahonnés dea concerts réguliers au

Plateau se recrutent dans d’autres
milieux — prtaa heaucoup l'oeuvre
de Moussorgsky. I! se montra plus
froid envera la Symphonie de Bo-
rodine, pourtant fort attachante.
Mais les musiciens cur-mêmes sem-
bhrit-il, étaient minon sans chaleur

mais du moins très réservés, fhalgré
la acience incontestée d'un chef qui
connait toutes les arcanes du ré-
pertoire russe. Sams doute que
mardi xoir 4! n'y paraltra rien, et
le public pourra alors goiter dans
toute sa saveur rette séance russe

que nous analyserons plus en détuil.

Ouverture dela semaine
de sécurité

Les directeurs de la Ligue de
Sccurité de la province de
Québec féteront cetts semaine
le 30e anniversaire de la nais-
sance du mouvement de sécu-
rité au Canada et le 20e annl-
versaire de la fondation de la
Ligue de Sécurité de la pre
vince de Québec,
Demaln soir, M y aura a

semblée générale pour les gens
de langue anglaise à l'Ecole
Technique de Montréal; mer-
credit soir, banquet à l'Etôtel
Mont-Royal; jeudi soir, assem-
hiée à l'Ecole Technique de
Montréal pour les personnes
de langue française; vendredi
soir ralliement de chauffeurs
de véhicules commerciaux où
l'on présentera des médailles à
environ 20 chauffeurs; same-
di, Journée des Enfants avec
ralliement à l'Ecole dn l'inteau.

 

 

 

A l'Arcade
 

“Baisers perdus” d'André
Birabeau remporte un beau
succès.

Anrieuse de plaire à tous et à tou-
tes, la direction du théâtre Arcade
nous présente encore une fois de
l’inédit cette semaine aver le petit

chef-d'oeuvre d'André Birabeau,
“Baisers Perdus”, Cette comédie dra-
matique est un four de force de
Pauteur dont les pièces à succès

sont nombreuses. Un four de force
qui nous écrase par sa conception.

Disons que pendant vingt ans un

homme west rendu parfaitement
inaupportable aux siens par aon hu-
meur bourrue, sa misanthrapie, son
hypocondrie agressive. C’est qu’il
est convaincu que aa femme l'a

trompé jadis et que sa fille west

pas de lui. TI faut attendre le lever

du rideau pour que les événements
soudatns l’acheminent enfin à re-

connaître son erreur et à refyouver
aa véritable nature, qui eat celle
d'un brave homme, bon époux et

bon père. L'auteur a fait de cet
hypocondrlagues un tableau des
mieux réusai; il y a mélé du dialo-
que leste et emporté, dea réparties

fines et des hons mots bicn en
place.
L'interprétation fut on ne peut

mieur, avec M. Marcel Chabrier
dans le principal rôle, Toujours ar-
tiate jusqu'au bout des ongles, M.
Chabrier a campé un Etienne Cogo-
lin parfait en tout et partout. H
s'est fait une tête comme il en a
le secret, de sorte que la force de
son interprétalion en est encore

plua imposante, plus convaincante,
Bref un autre fleuron d'or à la cou-
ronne montréalaise déjà lourde de
M. Chabrier,
Mlle Germaine Girour a fait une

mère martyrisée et outragée avec

un aplendide talent de composition.
Son deurième acte a été une véri-
table révélation et nous nous sou-
viendrons longtemps de cet acte

dont la texture est vraiment un
modèle du genre. Mlle Antoinette
Giroux, dont le courige ne fest pas
lalasé abaître par la maladie, à oc-
cepté le role d’Henriette Cogolin,
ce qui lui donnuit une tâche ingrate
et difficile. Elle s'en est tirée avec

tous les honneurs du jeu grâce à sa
belle expérience du plateau.

M. Henri Letondal a fait un Hen-
ré Pailhes, célibataire et parrain
d’Henviette plein de dignité. Comme
toujours M. Letondal par som jeu
franc et habile a mia on lueur tous
lea bona mots dont le dialogue est
ornementé. Excellente contribution
aussi de Denis Dronin et Marc For-
res, Lucille Laporte, Elisa Gareau
et Collette Dorsay. Deux décors

trés artistiques de M, Marcel Sa-
lette.

Marc René de COTRET

Le récital de

Simone Flibotte
 

C'est jeudi prochain que Simone
Flibotte, mezzo-soprano, donnera
un récital à l'Ermitage, sous les
auspices de la Ligue des jeunes
vedettes. Mile Flibotte sera accom-
pagnée au piano par M. Séverin

Moisse.
De plus François Rozet, diseur,

et José Delaquerrière, ténor, parti-
ciperont, comme artistes invités, à
cette solrée.

“On ne diminuera pas
les taux d'électricité”
SHERBROOKE, 12. — Son Hon-

neur le maire A-C, Ross déclare
“qu'il n'est pas question pour le
moment et qu’il n'a pas été ques-
tion récemment de diminuer les
taux d'électricité, À Sherbrooke’.
On prétend que le jour où les

taux de l'électricité seront dimi-
nués, fl faudra augnienter les taxes.
Des citoyens expiiment l’opinion
que la ville pourrait réduire ses
taux de 25 A 30%, sans avoir &

hausser ses taxes.  

Le Club Kiwanis
présente une repue

 

Désireux de poursuivre son effort
de guerre, le Montreal Kiwanis Club
a présenté lamedi soir, ? ses mem-
bres réunis en l'hôtel Windsor, In
première d’une revue de tournée
destinée à être présentée par la
suite dans les campa militaires de
ia région métropolitaine et des en-
virons, Cette revue s'intitule “The
Kiwan!s Variety Troop Show, édi-
tion 1844".
Si l'on en juge pas cette premié-

re, nos soldats seront fort aatis-
faits de ce que lca artistes qui com-
posent cette troupe (des amateurs.
mais d'excellents amateurs pour ia
Plupart) leur offriront durant les
prochains mois.
Quelque dix-huit numéros, to:

de qualité, composent le program-
me. Parmi ces derniers, s'gnalons
les danses acrobatiques et autres
de Mlle Pauline Rhesault, .
Jules Elie et Denise Nadeau sont

de jeunes musiciens qui rendent
avec beaucoup de dextérité des mé-
lodies populaires anciennes et ré-
cents, à l'aide de la guitare électri-
que et de l'accordéon,
Gérard Morel est un soprano a

la voix prenante. I chante en an-
glals et en français avec une égale
aisance,

Les soeurs Wong, deux gentilles
petites chinoises qui prêtent sou-
vent leur concours à diverses réu-
nions, sont de la partie et rendent
vec infiniment de souplesse et de
grâce quelques mouvements acro-
batiques.
Donat Clermont et Ludger Ver-

rette sont bien à leur place dans
la comédie. Ils réussissent en ou-
tre, plusieurs tours de cusse-cou
qu'ils exécutent avec le sourire.
Pat Marazza et Skip louent de

tous les Instruments à vent, Skip
et la clarinette n'ont aucun secret
l'un pour l’autre, Ayant commencé
un air avec la clarinette entier
Skip le termine brillamment vec
le bec seul de l'instrument, s'étant
débarrassé successivement les au-
tres parties. Ces deux nusiclens
humoristiques font mille autres :ar-
prises À leurs auditeurs, tout ca
respectant la mélodie et le rythme.
Ils jonglent avec leurs instruments
et sont, comme diraient certains
critiques, fidèles en même ‘emps a
l'écriture du compositeur.
San Tresaider et Kay Valentine

chantent avec de fort belles voix
des pièces de choix et si l'on ajoute
4 cela, les danses d'ensemble des
Kiwanettes et la musique de l'or-

chestre de M. Agostini, l'on en ar
rive à la fin d'un programme ahon-
dant, mals qui s'épuise trop tô*,
tellement !! soulève l'intérêt.
Cette représentation avait été

précédée d’un dîner et suivie d’une
danse, auxquels un grand sombre
de Kiwaniens avaient pris part
avec leurs invités.

 

“Le Voyage

des Berlurons’’
La comédie désopilante de Mau

rice Ordonneau, “Le Voyage des
Berlurons”, aera interprétée par les
élèves du collège Sainte-Marie, à la
salle du Gest, en matinée, les 9 et
11 décembre, en soirée le lundi 13.

Choisicandidatde
l'Union Nationale
DRUMMONDVILLE, 22. —A une

assemblée régulière de l'Associa-
tion de l'Union Nationale pour le
comté de Drummond, à Drummoad-
ville, tenue, hier après-midi, les
délégués de toutes lcs paroisses du
comté ont choisi unanimement M.
Robert Bernard, industriel et con-
seller municipal de Drummondvil-
le, conime candidat de l'Unisn Na-
tionale pour la circonscription de

Drummond en vue des prochaines
élections provinciales.
M. Joseph Marier, ancien député

du comté de 1936 à 1939, a proposé
la candidature de M. Bernard et 11
a été appuyé par le Dr Joseph Ga-
ron, maire de Drummondville, qui
fut candtiat libéral dans Drume-
mond- Arthabaska aux élections gé-
nérales fédérales de mars 1940.

La Ligue des propriétaires de l’est
et des contribuables de Muntréal
ticndra una grande assomblée en
l'école Baril, 1603, rue Jollette, mer-
credi soir procharn, le 240 novembre.
Les deux conférenciers Invités see

 

ront M. Paul Jacnille et M, Séra-
phin Oui Ingénieur ciiit, qui
traitern mijet d'actualité:

 

d'u
“Montréal a-t-H pitatance sup Qué.
hee pour Étatiser l'électricité dans
la métropole?"   

 

Anniversaire

 

L'ass'stant-directeur Armand Bro-

deur, en charge de ls sûâreté mu-

ulcipale, vient de cé'ébrer le Sle an-

niversaire de sa nulssance.

 

Versions françaises

de films américains

En préparations pour la libération de ia

FrameIo compagnie Wainer Brothers à

produit plusieurs versions francaises de ses

filme. “

Le premier, intitulé: “Le ciel et tou.

traduction de “All this and Heaven Too

mettant en vedette Bette Davis et Charles

Boyer, aura ta première mondiale au dhéâ-

tre Capitol de Québec, le 23 novembre

prochain. Cette projection constituera un

essai qui déterminera à quel point d'aures

versions françaises seront projetées dans

la province de Québec. Les aulorités de

la compagnie Wamer ont confiance que

l'on fera fête à ce film. étant donné que

durant la guerre, peu de nouveaux films

français ont été projetés au pays de Qué-

bec.
“Le Ciel et Toi” a été produit dans les

studios Warner, à Burbank, Califormie.
sous la direction de Roger Woog qui a fa-
briqué les versions françaises des films Je
celle compagnie à Paris avant la guerre.

les Boyer à enregistré sa propre vois
sur cette pellicule. Mile Lilo Damert a
écrit le dialogue. Charles André a doublé
la voix de Jeffrey Lyan et Christiane
Tourneur préte ss voix au rule de “Ray-
nald” joué par Richard Nicols. Mi-heline
Cheirel double la voix de Bette Davis.
Parmi ceux qui doublent les voix, om re-
lève les noms de Jean Delval, Flora Da-
nie, Adrienne d'Ambricourt, Irène Trivas.
Noèle Delorme, etc.

  

Le Cercle Quid Novi
Nous rappelons au public que la

troisième séance de la série de
conférence intitulées ‘Râvestu à
l'amour?” aura lieu cs soir à 8 h.
30 au Cercle Quid Novi, 3607, rue
Saint-Denis.

 

Petro Yon décédé
NEW-VORK, 22. — (PA) —

Pietro Yon, célèbre organiste et
directeur musical à l'église Saint-
Patrice, organiste honoraire du
Vatican, est décédé a Huntingdon,
NY, à l'âge de 57 ans. T1 était
malade depuis le 8 avril cernier.

 

L'Horaire du Film
ST.DENIS:
“Cote d'Azur” & 1203, 3.04, 5.31
et 8.30; “Ia Femmedu Boulan-
ger” i 112, 4.11, 6.58 et 938.

CAPITOL

“Above Suspicion’
11h 25 2h, 4 bh. 40,70 20
? h, 65.

“Calaboose‘*
10 h, 25,1 h, 05, 3 b, 40,
6 h, 20, 9 h. 00.

LOEW'S
“This Is The Arms"

10 h, 55, 1 h. 35, 4 h, 15,
6 h. 55, 8 h, 36.

PRINCESS
“Frontier Badmen*

11 h, 30, 2 h, 10, 4 h. 50,
7 h. 30, 10 h. 06,

“How's About It”
10 h, 10, 12 h. 45, 3 h. 26,
eh. 05, 8 h. 45. *

PALACE, “Claudia”: 10 h., 19 h.
15. 31.40, 5h. 05, 7h, 30, § b.

  

88.
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Soirée de couronnement

du concours de vacances

 

Mercredi soir prochain, à 8 h. 15
au Gesù, aura lieu ls soirée dc cou
ronnement du Concours de “acane
cen, Les lauréats du Concours y se-
Lront prossamés et recevront !.urs
prix. Comme par le passé, un pro
gramme récréatif a été spéciale
ment préparé our la fête.
Le Dr Jean-Batiste Prince pré

sentera quelques films en -ouleurs:
Jeon-Louls Roux, Jean Gascon et
Georges Groulx interpréteront un
conte d'Henri Brochet, “Le pauvre
qui mourut pour avoir mis des
gants”; enfin, le groupe ecout du
ccllège Ste-Mar'e présentera “Les
Trois Diables™.
Tous les jeunes sont cordiale-

ment Invicés à zette soirée. On suge
gère aux éducateurs, à leurs pa
rents, à leurs amis, de les v ane
ner. L'entrée est libre.
 

A la présidence du

Choeur St-Édouard

Ces jouts dernir,s avait lieu à la
Chcrale Saint-Edouard, de Mont-
réal, sous In présidence de l'abbé
J.-Eudore Charbonneau, curé de la
paroisse et aumônier, l'élection des
nouveaux officiers pour l'innée
1943-44. M. F. Pinoteau agissait
comme secrétaire d'élection, et M,
M.-O. Bourret et L. Lecavaller com=
me scrutateurs.
Le résultat du serutin fut le sule

vant: président, M. Louis O. Bois
vert; vice-président, M. ‘l'élespuvre

Tétrault; secrétaire-trésorier, M. Je
D. Perrault. La Chorale Snint-
Eoduard, de Montréal, est sous ia
direction de M. Romain Crépeau,
ancien diplomé de la Schola Can-
torum (1935), et M. Conrad Saint-
Amant en est l'organiste,
La fête aux huîtres annuelle des

membres honoraires de la Chorale
aura lieu le 24 novembre, dans la
salle de répétition, angle des rues
St-Denis et eBaubien.

Concertdes Festivals
le 13 décembreprochain

Le retour de sir Thomas Bee
cham au pupitre de l'orchestre de
la Société des Festivals est defi-
nitivement fixé au 13 décembre. Le
concert symphonique que dirigera
ce célèbre chef aura lieu ?. l'Église
St, James United, 463 ouest, rue
Ste-Catherine, et reniplacera celui
qui avait été annoncé pour. le 18
novembre et dont la maladie de sir
Thomas a forcé la remise à plus
tard,
Les billets, tels qu'linprimés pour

le 18 novembre seront valables pour
le 18 décembre.

BITTE» van
RAMU dans

“La femme du Boulanger
\used

“COTE D'AZUR”

 

 

 

  
  

 

   

 

JOAN CRAWFORD

“Above Suspicion”
—— Ante] —

“Calaboose”
 

“Frontier Badman”
-— Anal —

“How’s About It”

(RITE - coo
IRVING BERLIN'S

“THIS IS THE ARMY”
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Dorothy McGuire
“CLAUDIA”
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fiearge SANDERS
THEY CAME TU BIOW UP

AMERICA"
== Aussi —
Alan JONES

LARCENY WITH MUSIC™   
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Sur un marché calme, les gains
Femportent en nombre sur les re
culs, à la Bourse et au Curb de
Montréal.

{Presse Canadlenne — Le marché
est calme sur la Bourse et le Curb
d -£ontréal.
Au nombre des changements rap-

portés. on signale Dosco “B”, Assu-
clated Breweries et Canadian Car
en hausse légère et Bathurst en per-
te mineure.
Les titres sans changement de aa-

medi sont Canadian Pacific Rall-
way, Noranda, International Nickel
et Dominion Textile.

Cours fourn.s ar la firms
L.-G, REAUBIEN & CIE

     

Ouv. Haut Bas tlh 0
Asbestos Oorp. 2247 se . .
Asan, Brew, + .
Bathurt P. A “ .
Broxilien T. L. -
Brush Filk M. . oe

Con. M. a 8..
Int. " = …. .
Mont. P .
Nora Le 4094 ue .
Bt. Lav. bP, pr 4345 00 .
Shawinigan Wy ee

Revae du marché
des obligations

Le marché des obligations & été

peu actif mais plus ferme la se-

maire dernière à Montréal, d'après

le rulevé hebdomadaire de Nesbitt

Thomson & Company, Limited,
Les valeur du Quévec ont ntonté’

d'une fraction de point, celle du

Nous eau-Brunswick se sont quel-
Que peu améliorées, celles de la
Nouvelle-Ecosse et de l'Ontario ont
été stables et Celles des provitices
Ce l'Ouest sont demeurées fn-
changées.

Au compartiment des ecrvices
publics. le ton n été généralement
meillzur, Les B. C. T:lephon-
414%, les Calgary Power 3% 1960,

le Canada Northern Power 5%, |
C.P.R. 4% perpétuelles, les Moit-
real Island Power 515%, les Mont.
real Power, les Montreal Tram-
ways 4':% et 57 1955 et les Win-
nipeg Electric 57 1963 "A” et “B"

ont toutes grimpé de x a 1 point.
tanois que les Algoma Cents) &

 

Hudson Bay Railway, 5% les
Power Copnration 4% % et les

Qu'ie Powur 4% ont perdu de
1 à 1': point. Les International
Hyd.o 6% ont fini ia semaine en
baisre de 2 points, apres avoir
essuyé une perte de 4 poin's.
Pvmi les industriclies, les Aca-

dia Sugar 4% ont avancé de
': pont, mals les Canadien Vie-

6% et les Lake St. John
& Paper 5 et 5':f. ont

céd* de sx à 1 point.
An compartiment de l'innieu-

bie, les Dominion Squaare 4% ont
hau-zé de 1'; point, les Montrezl

Apartment 4%, de 3 points, les
Sherbrooke Street Realty 1%, d'un
point et les Win‘sor Hotel 414%
de 2 points
Au groupe des pnpeterus, les

Bron Company 5% ont été en
vedette Avec un gain de 2 posnir.
Les Cinadian Internationa] l’a
6” ct les Consolidated Papc:r 5
ont fait des gains fractionanire…
Les Abitibi Power & Paper 5.
vnt baissé l'un point.

  

 

Chargements de wagons
La semaine terminée le 13 nu-

veuroie des chargements augm-.
tent à 73,078 wagons, à rapp-ochur
la acmaine précédente et 68.952 In
semaine correspondante de l'en

dernicr. Dans la division de l'Est
les chargements augmentent à 45.-

48; contre 44322 l'an drenier cet
dare la division de l'Ouest, à 27-
Gi" wagons comparativement à 24

630.
En regard de Ia semaine prézé.

dente, les chargements de charbon

augmentent de 361 wagons et cela
entièrement dans la division de
l'Ouest, mais dans cette division
les chargements diminuent de 883
Wagons, comparativement à l'an
dernier. Par rapport à 1942, les

  

a Tibi

[MINES NON INSCRITES
Cours fournis par LESLIE & Cu.
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Franco
Hoyle
Hagh
Hutch
17 qnet 5
Keora
Lacoma
Lake Geneva .
I. k» Rowan ....
leroy
levis ee
Lowrey Pete
Magnet Cons.
Martin Bird
M gnot Lake
MoMur. im 0
Moffatt Hall n
Horie cena

1. Malate .
Noma lake .

 

Augeriia’
NA. Molly
Ovatakt
Oklemy
WT ory Ma

Oiiole ©,
anpit
Pam Cd.
Pascallis ..
Plains Pete
Poroipine Jake
Pol.
Por’ ae
Presior
Privateer ..
Pioprictaiy .
= vbec Man.
Ge Bureka
Rand Mal.
Red Gold
Ribaço ..
Mon Gold .
Routhler Cad.
Houxn Rew,
Itubee
Feott  Chib.
Shenanzo
Mlicue Fal
Hinelter ©
Thompson

Isla
Union  @inag
Tonaw nuda
Val Dur

Rous|

  

Statistiques
de la Bourse

   

Le Hetvice Jes Re a Et ceurrs de
ia Bours: et du Curh uw: Memiréat non
communique les slati-liques aulvantes sur
“activité de ce dev cnarchée la seman
t<rminée le 20 no sanr. 1943;
Volume des échances

Cite ivaSon
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183.579 206,

 

541 68.147
H B

VEOH Row 50
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hx den values industrielles
L-u plus urtives
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Perron 2.1m
Central Qadlilae 2,000)

Valeurs des transn-tons
Hor finissant 13 nes core. $2.524 120
BON. pieckient LL ference MLAB
 
 

1- 808 wagons: ceux de coke. de if

vagons; ceux de pulpe et papier, de
183 wagons; ceux de denrées diver-
re8, de 287 wagons.

les marchændises payantes cha--

ade AUX stations canadiennes et

roues des raccoidements étran-
acts s'élèvent à 13,873,204 tonnes
en août, à tapprocher de 13,189.722
en juillet et 11,883,425 en août
1942. Les chargements au cours des

8cpt Mois terniinés en juillet attei-
Rnent un total de 99,223.646 tun-
nes, augmentation de 12,972,28% ton- 

chargements de grain augmentent /nes comparativement à la période

+ 3,560 wagons; ceux de bestiaux
°

covrespondante de 1942.

 

   ©)
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Les prises de profits nuisent À l'a-
vance, sur le marché de Wall
Street, — Plusieurs leaders cé
dent du terrain.

NEW-YORK, 22. — (P.A.)-- Cer-
tains titres de sp:clalités, compre-
nant les distilleries, sont restés
dans lu colonne des gains,
d'hui, maïs plusieurs 1:ade::
perdu du terrain.
Des puises de profits a même les

gains de la semiine dernière,
étaient en évidence dès l'ouveiture
de la Bourse. L'annonce de plu-
sieurs autres dividendes est de na-
ture à inspirer l'optimisme, mais
la plupart des placiers demeutent

à l’écart en attendant des nouvel-
les de la conférence attendu encre
Churchill, Roosevelt et Staline.
Le marché, passiblement actif wu

début de la séance, à perdu de son
activité par la suite et, à midi, l'al-

lure était passablement mixte.
Americin Distilling a ouvert en

haurse de 3 points, mais la ti‘re

a bientôt perdu la moitié de cette

avance Allled Mills a fait au gain

  

modéré, de même que National
Distiilers, Santa Fe, Consolidated
Edison, Deere, Glenn Martin «et
International Nickel,
Au nombre des etardataires on

remarquait U.S. Steel, Great Nor-
thern, Western Union “A”, Chrys-

ler, Goodyear, Douglas Aicraft et

Texas Company. Electric Power &
L'ght piivilégiés récemmeut pa-
xhants, concédaient de 1 à plus de
2 points.

Les obligations sont stables ct lea
ucnrées légèrement irrégulièrss,

BOURSE DE NEW YORK

Aner TT.
Anuente Lee
Assen,
Axlauion Corp.
B:th. Stel
Chrysier
Corus. Edison -
Douglas Air.

Electret:
Motors
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Int, Pavsr ... 12%,
Int. Paper nr. sy
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Kenn, Capps - Slee .
Mont. & W. Hi, .
Nash Kelvin, en 10%
Nat, Dist. ..., 3. .
NY. Centesl . 6, .

Aviat .. “
LC, . 154
Pete . id
orp .

Re 84, 17 .
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Un Atcerat za,
U.#. Rubber .. se
TR, Me 31°
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Bourse de Toronto

TORONTO, 28 — (PC) = le
marché est terne, mais les cours
sont stables, à l'ouverture de la
Bourse de Toronto.

International Nickel avance de 1-8
de po nt à 28 3-4 et Smelters ae raf
ferinit de 1-4 de point à 40, Les
tivs métaux usuels sont Inchangés,
de  ême que les industricls,
Pour les mines d'or, on, signale

des prix plus élrvés pour Sullivan,
Inspiration, O'Brien et Cochenour
Willans, tandis que Malartic Gold
Fields perd 10 cents à 315.
Mid-Continent Oil ze raffermit de

1-2 point à 22 1-2 et les autres pé-
t1oles de l'onest ne tiennent à leur
niveau de fermeture de samedi,

  

 

Dividendes payables

Price Brothers: 1% pour cent par
action privilégiée, payable au ler
Janvier aux actionnaires inscritsau
530 novembre,

T.-G. Bright & Co: $1.0 par ac-
tion privilégiée, payable te 15 dé-
cembre aux actionnaires ‘nscrits nu
30 novembre,

MacKinnon Structural Steel Com-
pany, Limited: dividerie de 113 p.
€. AUX action privillégiées B%4 eu-
mulatif, payable le 15 décembre aux actionnaires inscrits au 30 novem-
bre.

   

Lea obligations du
échéant dans leg deux ans, déte-
nues par la Banque, ont une valeur
Ce $320,231,000 comparativement à
$252,702,000, dont la moitié environ
est la moitié de la proportion de
certificats de dépôts Acquis du
gouvernement du Dominion par la
Banque, pour finance temporaire
des frais de guerre, en anticipation
des impôts et autres revenus.
Les obligations du Dominion,

à échéance plus protonsés, repré-
sentant $147,473,000 eq 1eganl de
$119,779,000 l'an dernier. Les obli-

gations de murlcipalités canadien-
nes ont une valeur inférioure à
celle de l'an dernier au total de
$3.457,000, mais les valonra publi-
ques Autres que les canadiennes,
ont augmenté de $12,337,000 pour
atteinère Je total le $11,127,000,
vue l'augiment:tion de valeurs
américaines détenues en dépôt
dans les suceursalez canadiennes
de la Banque. Les piêts à vue au
Canada ont augmenté de :2,941,000
au total de 3%791,000, mais ceux
à l'étranger ont décru dans la pro-
portion de $1.090.000 pour s'arrcter
a $17,844,000,
Le grand total de l'actif réalisa-

b.«, tel que nous venons de le dé-
tailer, se place à $714.660.000 pour
un gain de $123 357,000 par rapport
au total de l'an dernier.
Les prêts courants au Canada ze

«ont élevés à $214.918.000 pour une
augmentation de 32402000. tandis
qu: ceux à l'étranger ont diminué
de $3,827,000 pour s'arviter i $14.

887,000. Les prêts aux municipali-

tès ont été réduits de $10,934,000

au total de $6.782000, tradu.sant
de meilleurs revenus provenant

Plus de $1,000, 000,000

à l'actif de la Banque
Canadienne de Commerce

C’est la première fois dans l’histoire de la Banque, que ce chiffre est
atteint. — Le profit de l'année est légèrement diminué. —

*  Liquidité de 75',.

Pour Ja première fois depuis sa fondation, la Banque Cuna:dienne
de Conumerce indique à son Lilan un actif total dépassant le milllard
de dollars, et qui couvre dans la proportion de 75 pour cent son passif
envelw le public. Cet actif s'établit, à la fin de Vexercice cloturé
le 30 octot:re 1943, nu total Ce 81.008,183.000, une augmentation de
8116,522,000, et se compose de S:65,559,000 en espèces, conxparativement
À 3147,965,000 l'an dernier, qui consistent principalement en blliets et
en dépôts à la Banque du unada, chèques sur d'autres tanques et
ses propres soïdes dans les bunquez étrangères en dehors du Canada,
Te reste de l'actii se cumtose de titres de placements s'élevant à
$520,966,000, une augmentation de $104,013,000,

*
Dominion,

 

 

des impôts locaux. Les autres pria-
cipaux item de l'actif, obligations

de clients en vertu de lettres de
ciédit, ont diminué légèrement à
$28,207,000,
Le passif total envers le publio

s'éève à $951.590,000 en regard de
$835.506.000 l'an dernier. I'an dere
nies Les dépôts entrent pour
$917.879,000 dans ce total, une aug-
mentation de $121,320,000 par rape

port à l'an dernier. Les dépôts da
public ont augmenté sensiblement:
ceux portant intérêt ont auxmenté

de $50,612000 au total de $429,832.-
00 et ceux ne portant pas intée

rêt, de $65648.000 an total de $411,-
049,000. Les dépôts du gouvernee

ment du Dominion se sont accrus
é- $9.027,000 pour s'arrêter à $39.-
723.000, mais ceux des provin-va
ont diminué de $3,968,000 au total

de $21,410,000. Leg dépits des bine

ques hors du Canada ont augniene

té de $687000 au total de $13.272,
cou.

Déduction faite de $6.005 000 p= ar
aap6t du Dominion et ap:èr cvor
pourvu à une réserve suftienrle
Four les crédits rualivais où doue

trux, le profit net de la Braque."
tab'it à $2,777,020, à même quoi on
4 pourvu aux dividendes au moe

wnt de $1.500,000 (6 p. ce, régulier,
un à transféré $383,000 au fonds de
pension de la Banque en plus d’
ne somm, de $350,090 pour dérr
ciation des imm'ubles de a
que, de forte qu'il est resté, avec
là sol précédent de $871,000, une
somme de 31.116000 à reporter ait
poste des profits et pertes.
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Marché des changes
 

NEW-YORK, 22. — (PC) — Le
dollar canadien a exomple de 10 »8 pour
cent par rapport àla devise des Ftats-
Uni ivre sterling au cours de 344

prilée dame le même monnaie, élaient
   ævhangés de -amedi, à l'ouverture du mar-
ché des changes étrangers,

|
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D'une pierre deux coups.
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Hrakeus observe ce qui se passe.
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M. T.-L. ANDERSON, vice-prési-

dvist et gérant général de Cock-
fic'd, Brown & Co, Limited, qui
vient d'être élu vice-président de

l'Associstion Canadienne des
Agences de Publicité.

POURQUOI IL Y
A UN MARCHÉ
NOIR DU BOIS
“S'ily a un ’marché noir” dans le

commerce du bols de chauffage, ia
faute en eat à la régie du bois, qui
retarde à verser aux marchands de
buis, les subsides que le gouverne-
ment accorde pour la coupe et le
transport”, a déclaré le conseiller
Joseph Trudeau, l’un des délégués
des marchands-détaillants au con-
sil de ville de Montréal, en répon-
# à une déclaration de M, A. Pi-
ehv, régisseur du bois de chauffa-  &c. à Montréal,

M. Trudeau a déclaré que les|
Marchands de bols ne demandaient
pas mieux que de faire un commer. |
€ normal, dans le cadre des rè-|
Rlenients arrêtés par les autorités
fedéralre, mais que les retards ap-,
Poités par la régie dans le verse-
Ment des aubsides aux marchands.
en ont découragé un certain nom-
bre qui ont abandonné leurs dé:
marches en vue d'obtenir les subsi-
drs qu'ils réclamaient et auxquels
ls avalent droit,

“Si les subsides qu'on nous a pro-
Mis le printemps dernier, nous
avaient été versés régulièrement.
pas un seul marchand de bols ne
pratiquerait je marché notr, et nous
aurions tout le bois dont nous avons
besoin pour 1a populatin de la mé-
tropole”, à déclaré le conseiller Tru-
deau,
Le représentant des marchands

détaillants, à l'hôtel de ville, a
Sjouté que depuis le printemps der-
nicer, plug d'une quinzaine de con-
férences eurent lieu, avec les au-
torités fénérales, en vue de régler
le commerce du bois de chauffage,
Mais que tous ces pourparlers ont
été pratiquement inutiles, parce que
lee subsides n'étaient pas payés ré-
Eulièrement,
A propon d'une déclaration de M.

Piché, à l'effet que seulement 14
Marchands de Montréal ont persé-
Véré dans leurs démarches pour  Obtenir leurs euhaides, M. Trudeau
& déclaté que p'était là une preuve

M. HARRY-!.. TEDMAN, vice-
président et gérant général de

J.J, Gibbons Limited, qui devient
trésorier de l'Associstion Cana
dienne des Agences de Publicité.

que les plaintes des marchands, au
sujet des retards de la régie, sont
fondées, et que les marchands, pour
la plupart. abandonnent leurs dé-
marches, découragés,

or, .

Propriétaire de
. *uje

taxi assailli
HULL. Que. 22. — (DNC) — M.

Noé Viau, propriélaire d'un pose de taxi
au 33 1-2 rue du Pont à Hull a été a-sailli
et volé par trois hommes. samedi ecir, sur
la roule de Gatineau-Mills. Ses agresseurs
l'ent frappé à la tête, lui ont enlevé la

M. J-W. THAIN, directeur de
A, McKim Limited, qui n été élu
président de l'Assoclation Cana-
dienne des Agences de Publicité.

somme de $17 et ont pris la fuite avec son
avio. Ces trois hommes étaient montés dans
son taxi à Hull et avaient demandé de se
faire conduire à Gatineau-Mills; l'un
d'eux s'était assis avec le chauffeur. Un
peu passé la Pointe-Gatineau, celui qui

étail assis en avant saisit M. Viau à la
gorge alors que les deux autres le frap-
paient à la tête. Îls lui réclamèrent son
porte-feuille, mais comme il refusa de le
leur donner, ils le frappèrent davantage
pour s'en emparer. Au cours de la lutte,
M. Viau parvint à se glisser hors de ja
voiture el les agresseurs prirent le fuite
avec l'auto. La police provinciale fait en-
quête.

 

 

Initiation à la Fraternité des Aigles

 

 

Photo p.ise au cours de la cérémonie qui eut lieu samedi soir, à la
salle Rialto, où 85 nouveaux membres de la Fraternité des Aigles
furent officiellement initiés. On voit, dans le groupe, M. C.-G.
Maraldo, secrétaire général de la Fraternité, S. H. le maire Adhé-
mar Raynault, M. Eugène Durocher, député de St-Jacques a la
Chambre des Communes, M. Paul Gauthier, député provincial de
Laurier, M. Antoine Desmarais, ancien président de la Chambre
de Commerce des Jeunes, Me Paul Beaulieu, député de St-Jean,
M. J. St-Jean. maitre de cérémonie et quelques autres dignitaires
de le Featesnité, hate la “Lairie”).

  

   Restrictions levées
sur le vétement

OTTAWA, 22. (DNC) — Des
amendements à une ordonnance de
la Commission des prix et du com-
merce, entrant en vigueur aujour-
d'hui même et émis par M. J.-A.
Klein, administrateur des vétements
pour dames, jeunes fillcs et enfants,
lèvent les restrictions sur les lar-
eurs des bords de vêtements d'en-
fants.

Il est également permis en vertu
ide ce nouveau décret de mettre
des poches appliquées sur les robes
deux-pièces pour dames, jeunes fil-
les et fillettes ainsi que sur les
jupes séparées pour femmes, jeunes
filles et enfants.

Par suite de l'entrée en vigueur
de cet amendement, les confection-

neurs pourront faire des bords plus
larges aux manteaux d'enfants, aux
deux pièces de pyjamas pour da-
mes, jeunes filles et enfants, aux
jupes séparées et aux blouses, genre
tunique, pour dames, jeunes filles
et enfants; aux jupons pour fem-
mes, jeunes filles et enfants.

On peut également confectionner
les jupes en forme pour enfants.
L'ampleur maximum du bas des
jupes de lainage pour enfants, taille

 

  Augmentation
de $1 par jour
aux mineurs
 

EDMONTON, 22. (P. C.) —

La Commission royale qui en-
quêta:t aur les demandes d’aug-
mentation de salaires des 8300
mineurs de l'Alberta et de la
Co'ombie a décrété une aug-
mentation de #1 par jour. ré
tronctive au Jer novembre,
pour les mineurs “qui ne sont
pas contremaitres ou n’occu-
pent pas des fonctions analo-
gues” et accordé deux semaines
de vacances payées après dou-
ze mois de travail. Les mineurs
réclament une augmentation de
82.00 et décideront aujourd'hui,
#ile doivent accepter Ia sen-
tence arbitrale, -

 

12 ans, gera de 70 pouces au it

de 60 pouces, plus une ailocation de

deux pouces pour chaque grandeur

subséquente. 
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HORIZONTALEMENT

1—Cris de 1a grenouilte,
2—Inatrument d'optitue destiné à

falre volr ies abjets d'une ma-
nière plux distincte,

3—Mattère visqueuse et tenace —
¥ronom personnel.

 

Solution du problème
de samedi dernier

 
       

  
4—Trascher la tite au moyen de

la guillotine,
Négation — Terminatson,
Nézllger — Jeta avec force les
pleds de derrière en l'air.

7-—Pronom personnel — Enléve ia
vis — Docteur.

8—Pronom personnel
Dans “nid”

8—Note — Femme ou fille A gages.
1A—Note de la Kamme.
11—l'les les ailes d'un moulin.

VERTICALEMENT

1—Rapprocher les paupières coup
sur coup.

2-—kh quel vndroit — Produit fe-
melle de Vaccouplement de
l'Ane avec ja jument ou du chee
vai avec l'Anesse.

3—Inflammation de
Usages, coutumez

d—Pet'tes nellez étroites,
t&—Dans “subtil” — Pronom per-

sonnel,
$—-ConJon ‘tion — Rivière de Frans

ce — Mamn.lfère rongeur,
7-—Placer, poser, introduire,
8—DIiphtongue — Avec qui on est

lié d'une affection réciproque.
s—Lont 12 taille ext de beaucoup

inférieure à Ja talile moyenne
10 arte d'Euypte »
~Qul &, ‘ui renferme beauco

d'érud'tion. uw

  

féminin —

ia gorge —
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Le Canadien, invincible, pulvérise Toronto et Boston
 

Hier soir, au Forum, les joueurs
locaux écrasent les Bruins par

le score de treize a quatre
 

(Par HORACE LAVIGNE)

Si la défaite écramnte du club Boston aux malas du Canadien avait
méritée d'être traduite par une chanson ((en fait, elle la pouvait bien,
puisqu'elle n'avait rien de pathétique) c'est bien per Il pleut dans ma

chambre”, que les Bruins auraient pu exprimer l'avalanche, sous laquelle

ils ont été ensevelis, hier soir, au Forum, en présence de près de treize

mille spectateurs. .

En effet, les vi- *
siteurs, qui n'a-
vaient pas de
chef, Art. Ross

    

 

ne paraissant
sur leur banc. !
et qui étaient = € {
diigés par "Div | wt ;
Clapper, furent {— |
inondés d'une | o ni
pluie de rondei- ;

les, pas moins !
de treize s'abat-
tant derrière le
gardien de buts
Bert Gardiner,
pendant que, de :

Jeur. côté, les Fernand Mujean ,

Bruins réussissaient à déjouer Bill

Durnan à quatre reprises, deux fois

sur la fin de la deuxième période et

deux autres fois au commencement
de la troisième.

C'était couronner dignement une

formidable et érzintante semaine
de hockey. Contestant six parties

en huit jours, le Canadien a gagné

a cinq reprises et a fait match nul

une autre foin, à Boston. Il a battu

les Red Wings ici et à *Jétroit, pour

faire subir un sort "Jdentique aux

Leafs de Toronto, puis aunuler à

Boston, mardi dernier, et, contre

l'attente générale, pulvériser les

mèmes Bruins, qui l'avaient forcé

d'annuler deux fois avec eux jus

qu'ici. Tls étaient la seule éguipe à

n'avoir pas gouté à la défaite aux

mains des leaders.
Mais, ils n'ont rien perdu pour at-

tendre, puisque, hier soir, devant

un hail rempli à craquer, les Bruins

ont été déclassés sur toute la ligne.
le Canadien montant le pointage à
9 à 0 avant que les visiteurs pus
sent déjouer Durnan. Cinq points
dana ia première période résulié-
rent des prouess~a Je Elmer Lach.
Phil Watson, Buddy O'Connor, Fer-
nand Majenu et Murph Chamber-
lain, Ce fut une vraie “blite’ puis
que ces cinq points furent produits
dans la denxième moitié de la pé-
riade en un peu plus de sept minu-
tes.
Et le bal continua dans la Jeuxie-
me période, alors que Filion, Blake,

Getliffe «t O'Connor porierent le

compte à 9 & 0, aprés avoir dejoué
le matheureux Gardiner en l'espuce
de cinq minutes. Pratiquement pas

défendu. ce dernier faiszait pitié

 

 

 

O'Connor ler et
Lach-Heffernan
dans le Big-7
La grnaationnelle poussée des

po:nteurs du Canadien. en fin de se.
maine, aux dépens des clubs To-
ronto et Boston, a fait monter dans
le “Big Seven” de la NH. trois
de ses porte-couleurs. Buddy O'Con-
nor est rendu en première position  sur un pied d'égalité avec Bill Mo
stenko, des Black ‘Huwks de Chica.
go. avec un total commun de 17,
Pus. Jerry Heffernan, compa-

gnon de ligne de Buddy, et Elmer
Lach, autre étendard du Canadien.
eccupent la dernière position du

classsement d'élite avec un total de
13. “Mud” Bruneteau, du Détroit,

ent en troisième place, avec 15, suivi

de Bil] Cowley, des Bruins, avec 14.
Herbie Cain, autre porte-couleurs

des Bruins, est ex-acguo avee Hef:
fernan et Lach avec 13. Voict le ta-
bleau du “Big Seven”: :

I. As. Tot

Monienko, Chicago .... 8 12 17

O'Connor, Montréal ... 5 12 17

  

Bruneteau, Détroit .... 12 3 15

Cowley, Boston .. » 2 12 14

H. Cain, Boston . . 8 8 13

Heffernan, Montréal... 7 10 17

Lach, Montréal .….……… 3 30 13

 

 

dans son filet. d'autant plus que
Bert fut déjoué plusieurs fois sur
des lancers faciles.

Puis, dans la troisième période,
malgré sa lassitude apparente, à la
suite d'une jourde semaine, le Tri-

colore se raliia pour trois autres
points, comptés successivement par

Heffernan, Mauwiice Richard, reve-
nu au jeu, et Blake et mettant le
point final sur le pointage pour la
velllée,

La victoire du Canadien. par 13 à
4, égale un record. qul ramontalt

* à 1925, lors de l'ancicnne aréna Mt-

Royal, alors que ies Leafs avatent
eu raison du Canadien par 13 à 3.
Le pointage combiné de daux clubs,
le plus élevé, sur une glace locale,
fut produit lors de la joute Ma-
roons-Canadien, le 11 janvier, 1938,

lorsque les Maroons gagnèrent per

11 à 7. Au cours de ce match, on
avait obtenu un total de quarante-
cing points ou “assists”. total, qui
a été également atteint, hicr soir.

Seuls, Glen Harmon, Bouchard ct
Durnan ne prirent part au pointa-
ge, hicr, encore que Bouchard. Lies-
sé icl, jeudi dernier, et n'ayant joué
à Toronto. samedi, ne fut pas scu-
vent sur la glace, contre les Bruins.

Dans cette avalancne de points,

O'Connor a obtenu la part du lion,
vomptant trois points et ubtenant
une mention sur deux autres, Hef-
fornan et Majeau, ses nti ignons
de ligne, furent
ussi  transcen-
‘nts dans le
mointige, cose

1e on srn ran-
ja comple en

‘onsuitant le

sommaire. De-
vant ccite fé-
randité inattin-

* te coach Ur-
1 décria dej

ratirer Bouchard
es de le renpia-
cer par Gotlitfe,

 

sur la défense.
a même te aps

‘Taurice Ri- Bi! Hollvet
chard, qui avait fait une route ap-
patition sur la fin des deux prenié-
res périodes, joua a ja place de Get-
liffe, sur lvoant avec Phil Watton
et Chamberlain,
Bob Fillon s'aligna avec Blake

et Lach et fit preuve de vuillance

et de solidité. Majeau fut une ‘tin

celle sur Ix ligne O'Connor et Hef.
fernan et il prit part à quatre

points.

Du commescement à la fin du
match, ce fut un tey rou:ant de

prisaes et de lancers, de la part ou

Canadien qui surprit cette cnoume

affluence par la forme qu'il étala.

On n'aurait jamais dit d'un cluh.
qui terminait une ¢pui.a ite série
de parties successives. C'est si vrai

que, devant Je résultat obt:nu, plu-

  

*sivurs se demandèrent si ce n'eail
pas le Hostun, qui avait subi les

lassitudes dun ptogramme aussi

massif,
À !ecesptoon de “Bill” (Holl tt, les

Brains ne firent sien qui vaille.
Moliett. qui escelle sur la acferee
cetmiue a l'allaque, déjoua Duran

trois Mois, deux de ses lan: Ps étant
Je loin et prenant le co:oke du

Triicolore par surprise. ln une oe-

casion, H Lett tha de la bande, du
cûté ours de la patinoire, dans le
tilet nord du Forum. et Duran, la

vue obstruée par McMahon ou Har-
mon ne vit jamais venir la rondel-
te, qui lui avait été aceitentriles

ment passée par un jourur local.
L'autre compleur des Bruins fut

Armand “Beps” Guidoiin, Calladine
ct Crawford eolluborant i cette unl-
té. la dernière des Visiteurs, dana
la troisième période.

Il serait olseux de décrire une
telle joute. vu l’écrasanie supérlori-
té de la machine tricolore sur cel-

 

 

*
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POSITION DES CLUBS

J. G. P. N. P. C. Pu.
Canadiens. . . 10 8 O 2 47 18 (8
Chicago. ... 9 5 4 0 3835 10
Détrot.... 8 4 2 23023 10
Toronie, .. . 10 4 4 23537 10

.... 82 42340 6
Rangers... 90 9 0235 O

Mardi, 23 novembre:
Toromie vs Boston.
FT -a
 

Ce sera Ruth ou
Dolph Camilli ?
OAKLAND, 22. — Les amateurs

de baseball locaux peuvent s'at-
tendre & volr Dolph Caniili ou
Buse Ruth gérer ie club Oakland
dans la ligue du Pacifique“en 1944.
Le président du Oakland, Clarence
Laws, a en effet annoncé en fin de
semaine Qu'il avait fait, au cours
de la semañhe dernière, des offrcs
très intéressantes à ces deux étoi-
les du baseball qui furent tous
deux si populaires à New-York,
pour les Dodgers et les Yankees,
respectivement Laws a sjouté que
les salgires offerts étaient “très
bons” et que le premier qui accep-
terait les offres obtiendrait la po-
sition.

 

Mack et la qualité
du baseball actuel
PHILADELPHIE, 22. —Le vétéran

Connie Mack a déclaré aujourd'hui que

les fervents du baseball n'avaient pas le
droit d'être inquiets war la qualité du ba-
seball qui est offert pendant la guerre.
Mack prédit que le ba:-ball sera encore
plus Florissant au cours de Ja prochaine sai-
son et que plus de liuzes seront en opére-
tims, Mack sera aujourd'hui l'invité de
Joe McCarthy des Yankees. à la résidence
de ce dernier, à Buffalo.

au milieu du frairas, fut l'ausence
de sentiment hostile, l'arbitre Clun-
cy contrôlant bien ses pupilles à qui
il ne décerna que queiques puni-

tions pour délits bénins.
Le Canadien, suns défaite encore,

aprés dix parties. se repojcra jus-
qu'à samedi prochain, alors qu'il
recevra les Rangers, qu'il visitera

le lendemain, à New-York.

BOSTON — Buts: Gardiner: dé-
fenses: Hollet et Clapper: centre:
Cowley; ailes: Cain et A. Jackson.

 

  

Substituts: Crawford, Wilkinson,
Calladine. Scherza, Guidolin, Au-
buchon, H. Jackson, Boyd, Gal-

linger.
CANADIEN —- Buts: Durnan;

défenses: McMahon et Harmon;
centre: Lach: ailes: Filion et
Blake, Subatituts: Lamoureux,
Bouchard, Richard, O'Connor, Get-
litte, Chamberlain, Watson, Ma-
jeau, Heffernan.

Arhtiree — Clancy, Lépine et
Gravel.

Première période
1—Canadien— Lach,

(Lamoureux, Filion) . . .
2 -Canadien—Watson . . . .
3—Canadien--O'Connor,

(McMahon, Majeau) . . .
4 Canadien —-Majeau,

(O'Connor, Heffernan) .
5 -Canadien--Chamberiain,

(Watson) + +. co vv oo
Punition — Chamberlain,

Deuxième période
8 Canadien --Filion,

(Blake, Lach) , . . . ..
7—Canadien- Biake, (Lach)
8 - Canadien—Getliffe,

(Chamberlain, Watson) .
9—Canadien—O'Connor,

(Majeaur......... 625
10 -Boston -Hollett . , . , , 1103
11---Boston-—Hollett,

(A. Jackson, Cain) . . . . 15.00
12 Canadien- O'Connor,

(Majean, Heffernan) , , 16.25
Punitions - - Guidaiin, Getlitfe,

Troisième période
13 Boston--Hoilett,

(Cowley, Cain» , , ., .,
14 Boston—Guidolin,

Cailadine, Crawford)
15- Canadlen---Haffernan,

(O'Connor, Majeau) . , , 9.18
-Canadien- Richard,
(Chambeclain, Getliffe) . 1231

17 Canadien- Blake,
(Lach, Fillon) . . . . , . 1812

10.38
11.22

14.14

15.12

17.40

1.18
2.00

3.00

2.18

6.08

16 ie des Bruins. Mals, ce qui sutprit, Punition — Aucune.

 

Trois jeunes étoiles de la vitesse,
—Gerry Heffernan, Buddy O'Connor
et Fernand Majeau — contribuérent
fortement à la
*leto'-e des
Flying French-
men, comptant
cinq points a
eux trois pen-
dant qu'O'Con-
nor figurait dans
un sixième. Cet-
te victoire est
seulemen la
deuxième qu'ait
enregistrô les
Cunadiens sur la
glace de To

ronto n trois

saisons et elle
fut remportée
devant 12,507
personnes qui oublièrent :>ur évi-

dent désappointement pour accla-
mer le jeu d'étoile des Heffernan,
O'Connor et Majeau.

Heffernan et Majeau scorèrent
chacun deux points, pendant u'Q-
connor, Phil Watson et Tilion en
comptérent un chacun pour ics ga-
gnants. Les deux buts du Torono,
le premier et le dernler le la par-
tie, furent comptés par le vétéran
Bod Davidson et je gros Babe Pratt.
Chacune des équipes sc,ra un

point dans une première période
durement disputée avec Davidson

comptant pour les Leafs rt Heffer-
nan enregistrant son premier point

pour Canadiens. Les meneurs eo la
ligue forgérent de nouveau dans ia

seconde avec des buts par Majeau
et O'Connor pendant que dana la
dernière période ila rendirent leur
triomphe certain avec des points
par Watson, Majeau, Hef’arnan e:

Filion. Pratt obtint son noiat pour

les Leafs dans une ruée finale dé-
sespérée une demi-minute avant ia
fin de la partie.
La tnise en échec fut urrèe et vi-

goureuse durant presque toute ia
partie et la tension des caprit était
visible à maintes reprises avec des
hostilités ouvertes orne:nentant la

 

Buddy O'Connor

ter des Leafs se mseurant
poings avec

Tous deux s'étaient querellés durant
toute la partie et lorsqu'Elwin Mor-
ris et Mike McMahon --ngagèrent
un combat de lutte derrière lea
buts du Canadien, Wehater et Wat-
son prirent avantage de la confu-
sion pour commencer leur combat.
Ils furent séparéa seulement après
den difficultés et reçurent chacun
une punition majeure,
Les Canadiens ont eu '» plus de

coups lancés eur les buts, 37, avec
neuf dans la première Jériode, 14
dans la seconde, et 14 dans la troi-
sième, Les Leafs ont lancé 33 coups
sur l’agile Bill Durnan du Mon:réal
--10 dans la première pérode. 10
dans la seconde et 13 dans la troi-
sième.
Les punitions auraient vu donner

l'avantage à Toronto — iis en eu-
rent cinq comparativement à sept
pour Canadiens — mais {la furent
incapables de tirer profit de la si-
tuation,

 

ALIGNEMENT

CANADIEN TORONTO
Beis diraut
ivét. Morris
« ventt

Centre Moser
dhemberiain Alles L. Carr
Geglitte " Davidson

anndien Subha Lomonreus, Blake,  

 

      
  
  

  

1 snnor, Lack, Majeauw, Heffernan,
Fitton, Wallon.
Toronta Sub, Wellonald, Me

Hil, Kennedy, Jobnatone, J,

 

ne Bonthuan, Wehater, Vun-

 

t BIN Chndwick, Juge des

   

PREMIERS Hieber

= Dasvidaon,
Rn

 

ne

18.54
— Hrffernan,

MrMahon)
todnne, Mnjenw. 

fin de la partie, le jeune Don Webs- 2
aux|,

le vétéran Watson.

=Samedi, dans la Ville-Reine, le ;
Canadien inflige un second et

dur échec consécutif aux Leafs
TORONTO, 22. — Les invincibies Canadiens de Montréal ont foetl-

fié leur première position dans la ligue de Hockey Nationale,

en infiigeant une écrasante défaite de 7 à 2 aux Maple Leafs de Toronte,

pour leur second triomphe sur l'équipe locale en trois jours.

  

medi soir,

 

 

 

"Le pari-double
Voici les prix, que le pari double a

payés au cours de la fin de semaime
sus les pistes opérant aux Etats-Unis.
A Rockhingham—$24.80.

| A Marlboro—$192.40.
n es

Fairchild et
‘Canadian Car
ont triomphe
Au Forum samedi soir, lors de

l'ouverture de la ligue des Indus-
tries de guerre, le Fairchild a défait
Noorduyn 4 à 2 tandis que le Ca-
nadian Carr a eu raison du Vickers
par 9 à 3. Guidoo Roy à compté
deux points, Cadorette et Paul

Courteau chacun un pour Fairchild,
tandis que Poitras et Jcan Gauthier
ont obtenu les buts du Noorduyn.
Dans le deuxième joute, Bert

Connolly a compté trois points, Pla-
mondon, Gibbon et Boisvert chacun
un pour Canadien Car Munitions
tandis que Tod Campeau, Bernard
Lauzon et Bouvrette ont réuesi
ceux du Vickers.

3.000 personnes unt assisté à cette
ouverture.
FAIRCHILD — Bute: Lelair: défen si

Verochelle, Ranger: centres Hayes; atlersz
Courssau, Laframboise. Bubs.: Despelteau,

Cadorctte, Lalonde, Bédart, Lajoly,
Fonaad

 

   

   

   

    

NOORDUYN Huts: Payette: défense:
Bean, y; Meronsk; uli
suart, : Daigielsh, Davis,
M rks, . Keyes. Gauthier, Poltras.

Arbitres: Georges Gravel, Léo Pffor-
nan

Première période
Pas de puint.
Punitions: Ranger, Roy, Mor.n, Ues-

reltvau.

Deuxième périsde
1— Fairchild: Cador:tte

(haframbolser 1.02. 000000 a

16.68

FPN +... 1.00
4 Pairent y

(Hayes, Courteau> ……. 18.00
Punitens: Sart, Despelteau,

 

Ru)
Beun, Davis, B&dard, Dalgkizh,

  

 

Trolsldme période
&. Fairchild: Courtean

. “ 156
« Roy

(Hayes, Covrtsaus . .. 1431

Punttions: Morin, Despelteau, Gr
Ranger. Mundey, fmart.

DEUXIEME PARTIE
CANADIAN CAR Buts: lLagne: dé

fram: Storey, Currie; centre: -ltbbon;
El Carthy, Connolly. Subs: McKues-

  
ton, Talkinnen, Tamminen. Piché, Plae
tn tion, Boisvert, Kavanagh.
VICKERS Pitta: Renaud;  défensee:

Tessard. Blanchard: centre: Robidas;
ailters Pepprr, Campenu, Perron, Lauzon,
Hhack, Meid, Bousrette, Mille, |

Fremiéer période

1- Vickers: Camprau
(Pern, Lessard) ......oceen

2 Cenuvian Car:
COMPEFYH ines

Punitions: Currie

Deuxième pirinds

Lauzon

Connolly

3- Vickers:
(Perront ooo ersa penses

4 Canndian Car: Connelly
(Caray, Gibbon! ..sccusess »

5 Canadian Cat: Cunnolly
Currie)

€ Canadien
T- Cunn tian

iCarlhy* a
#- -Vickera: Bouv rett

(HAuCkD 2665 vuvacaasa cen 4
Punitiona: Vsssirt

Troisième période

Bats ert

    

Plamendon 1
Given

    

9 Canadian
Storey)

19 Canadian Car: Mc
tGlbbon, Cured)

effeenmn) . 2... … 14,29
Melean, MeMahon.
Ess PÉRIODE

   
  

  

 

    

 

  
 

Ve
ater et Morris.

  



Les Red Wings€créent
une triple égalité en
battant les Eperviers

DETROIT, 22. — Avec Mud,
Bruneteau y allant de trois buts.
les Red Wings de Détroit ont rem-
porté une série de quatre victoires
dans la ligue de Hockey Nationale
à Détroit hier soir en battant les
Black Hawkks de Chicago, 5 à 2,
devant 13,030 spectateurs. Syd
Howe compta un point sur un lan-
cer de punition, pour Détroit.

Howe, qui n'avait pes joué du-
rant deux parties à cause d'une
blessure, fut retenu par la défense
George Allen du Chicago en ten-
tant de scorer po -

dans Ia deuxiée- +

 

me nériode et
on lui accorda
un lancer de
punition ma-
jeur. Pendant
que tous jes
joueurs, immo-
bites, le regar-

dajent Howe
patina seul et

alla glisser ja

rondelle sous le
patin duEar kb
dien Hee g
ton. C'était le Mud Bruneteau

premier lancer du genre de la sai-
son.
1.4 Hawks venus Jci avec un re-

cord de 27 buts dans quatre par-
ties, prirent les premiers l'avantage
1 à 0 de bonne heure mais Détroit
compta ses cinq points contre
Highton avant que Jimmy Franks
scora le point final des Hawks.

Sur la glace de Détroit, les

Hawks n'ont jamais pu obtenir une

victoire en 15 parties depuis mars.

1940.

CHICAGO — Buts: Highton; déf.
Dyte, Sieber; centre Dalhatiom;
ailes March, Purpur; subs. Alen.

Bentley Campbell, Mosienko Gott-

aclig Buttery, Heyliger, Johnson, C.

Smith
DETROIT — Buts: Franks; déf.

Simon, Egan; centre, Quackenbush.
ailes, Carveth. W. Smith: aubs,

Jackson, Sherritt, Howe, Liscomhe,
Bruneteau, Grosso, Brown, Jen-

nings, Sherf.
Arhitres: Lamport, McCabbe, et

Young.
Première période
1 -Chicago: C. Smith (Seibert,

1 Mosienko) . .
2 étroit: Bruneteau (Lisconibe

(Varveth) . « + 6» 2 + « 847
8 -Détroit: Liscombe (Howe,

(Bruneteau) . . + . « + » 16,01
Punitions: Jennings, Alen.

Deuxiéme période
4 Détroit: Howe . . . . . . 10,44

8 Detroit: Bruneteau (Egan,
Howe) oo «vo os» + + 1604
Punition: Dyte.

Troisième période

  

 

  

.... 4

& Détroit: Gotteelig.
(Johnson) + + +» « « «+ » 14.12

Punitions: Egan 2, W. Snilth.

Heyliger, Sherritt.

Pas de victoire
dans cette marche
TORONTO, 22.— La course à la

marche de neuf milles du Central

“Y" samedi s'est terminée parc au-

cune victoire, lorsque les spécialis-
tes de la marche, y compris George
Goulding, détenteur du record nion-
dial, et d'autres célébrités, se pri-
rent par les bras dans l'étape finale

pour qu'aucun gagnant ne soit dé-
claré. Défiant le vieux champion

olympique de 59 ans, se trouvaient
le vieux Charile Priestm: ., 77 ans,

qui a fait de sa marche annuclle
du 17 mars entre Toronto et Onk-
ville, 23 miiles, un événement histo-
rique, Fred Jarrett, président du
collège commercial local et un vété-
ran de la course à la marche, et
Frank-A. Basos, président d'une
laiterie de Toronto. Environ 25 per-
sonnes prirent part à la course qui
durant une heure 52 minutes. un

temps plutôt lent, à dit le champion
Goulding, afin d'encourager les au-

A3 |d'intérêt, l'Incompétence des arbi-
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Détroit gagne.échec de suite

  

Hockey de la semaine
——- ---——. -

Ligue Nationale JF. V.8eDLMM.

Boston … 4.0.0.
Canadiens ve
Chicago
Detroit
Rangers
Toronto .

Ligue Américaine
Buffalo .
Cleveland
Hershey
Indlanapolis
Pittaburgh
Providenoy

    

         

    

  

  

 

Montgomery veut
rencontrer Jack
de nouveau
NEW-YORK, 22.-Bob Montgo-

mery qui a perdu le t.tre de cham-
pion des poids-légers à Beau Jack,
vendredi dernier, au Garden, a dé-

claré aujourd'hui qu'il veut rencon-

trer Jack de nouveau mais aupara-
vant, il lui faudra retrouver sa for-
me physique d'antan. Montgomery
avance que la maladie l’a affaibli
de beaucoup au cours des récents
mois. Il veut maintenant se repo-
ser pendant deux mois puis com-
mencer à s'entrainer sérieusement
en vue de rencontrer Jack de nou-

"Les Rangersliclâchent àà
la dernière étape de la
joute contre les Leafs

NEW-YORK,22.— Mel "Sud-
den Death’ Hill portait bien son
surnom contre les Rangers de
New-York, hier soir, lorsque les
Maple Leafs de Toronto ont battu
Rangers 5 à 2. Cette victoire met
les Leafs avec les Chicago et Dé-
troit pour la seconde position dans
le classement de la ligue de Hockey
Nationale.
Hill compta deux points pour To-

ronto et obtint un assist. Bien
qu'ils aient souffert de leur neuviè-
me défaite con-
sécutive, les

Rangers y ont
été de leur meil-
leure perfor-
mance & date
devant une foule
de 14,918 person- |
nes. Mais Hill, bY

un fameux op-
portuniste du
hockey, donna
aux Leafs un
avantage que les
joueurs locaux
ne purent jamais
surmonter, Deux
fois lorsque les

  

 

 veau, le mois de mai, 1944,
Rengers réussi- MEL HILL
rent à égaler le score, Hill ramena

rapidement Toronto à l'avantage,
une fois en une minute et demie
et la ac:onde fois en 20 seconics.

chemin au point de George Booth-
man eng minutes avant la fin de
la partie, Les recrues Ted Kenne-
dy et Gus Dodnar comptiront les
autres points du Toronto et Dilly
Warwick et Don Ralsizh, ausst des
nouveau venus, comptèrent pour
Rangers,
RANG —Buts, Mcauley; dé

fenses, Hcller et H:xtall; centre,
Miller: défenses, G. Warwick et B.
Warwick; subs.: G. Davidson, De
war, Sands, Boucher, Raleigh, Stro-
bel, J. McDonald, Gcoden,
TORONTO — Duts, Grant: dé-

fenses, Morris et Pratt; centre, B.
Davidson; alles, L. Carr et Bednar;

subs.: B. McDonald, Hill, Kennedy,
Ingoldsby, Johnstone, Carr, Hamil-
ton, Boothman, Webster.

Arbitres: Bill Chadwick,
Babcock et Bill Scherr,
Première période

Aucun point.
Punitions: Bob Davidson et Goo-

den.
Deuxième période
1—Toronto, Kennedy

(Pratt, Morris) . . . . .
2—New York, W. Warwiek

(G. Warwick) . + +

3--Toronto. Hi ......

Punitions: W. Warwick.
Troisième période

4—New York, Raleigh

(G. Davidson) .. .…...
5—Toronto, Hill

tBoothman) 4235

&—Toronto, Boothman (Hi) 14.55

Sam

3.00

» 15.10
. 16.41

3.58

…...... 7—Toronto, Bodnar (Carr) . 39.20
Punition: Bucko McDonald.
 

Les Québecois ont
un gros avantage |

(Par André LETARTE)

COLISEE DE QUEBEC, 22—Les
As de Québec sont montés en pre-
mière position de la ligue Sénor de

Hocgey du Québec, hier après-mi-
di, quand lis ont disposé du Royal
de Mantréal par 6 à 2, en prégence |
d'environ 5,000 amateurs.
Contrairement à l'habitude, In

rencontre ne fut guère intéressante;
exception faite de ls première pé-
viode et de quelques instants dans
la dernière session, le jeu « manqué

 

 

tres y fut également pour beaucoup.
y MeNeill,

   

  

 

de Fe-
tone mime

briitt;

 

jeune xardien de
huts évita à  

    

  

  

dernières
ten de ln joule,
ve jeune nthlèle
de 17 sus noule-

 

va Jes app
dinnements dus
nentenrn à tu  

nelnques, notamment dans
période, niorm que ten As  

l'équipe de
porter plu-

ements nur son alqne-
ments ni dénire figurer mieu

mninntaue sans le greune sénior. be
vôté défensif de ce club, le travail
de l'urrie et Lafurce à Été antinl:

sant: A Intingue, un nent tele noun
‘agit de

Meronek et

 

  

  

  

   bleue et il en fut
A l’attad:

 

  

 

  ut netif mais
ne aunt moutris

qu « reprinez, eu face
uw Royal. Les deux autres

lignes d'nttnguen den An ont fourn!
du henu jen, npéeinlement dnun len
premidre et dernidre aenniomn, Sou-

Dertw: mn eu

 

    

 

        tres à prendre l'exercice de le mar-
che,  

|»Mes

 

Les As de Québec triomphent du
Royal. -- Mouettes-Commandos, nul
 

  

   

Joue
ont

WeNelld se multiviier danas les
filets den v eurst dans len 5 pre-
miêres minutes de In partie alors
que Jen Asn oat xnrdé Ia rendelle
dans In zone du Royal. Plus rapides
que leurs ndsernairen, » joueurs
KI Reny prirent f lement l'avan-
ce après 10.19 utes de jew alors
que Cherk n den passez de
Brun ; pour déjouer

ver un lancer bass Mahaf-
nloru au cochat pour avoir

me arabe
ln période
nait le

   

  

  
  

  

  

  

 

Mrunctenu prend YeNelll en défaut
aver um dur fnncer nu milleu d'une
mêliez en necorde des ansiniamees à
Check et Tremblay,
A comuter de ce moment, len As

ufrent jamn danger et iin eu-    

  

    

   

et Dertwell
eur à tour, dans Ze
ane les vinit

   de: ne Fentait
nevonden de jeu @

joun MeNelll avee l'aide de Chrek
et Hrunetean.

F n'en est fallu pour que l'on
À deux haxarres, au cours de

Inales dana le premier
commencement de

Eat Nmiare; peu

n'en tirèrent
» punitions mineures,

ALIGNEMENTS:

ROVAT~RButa: MeNell: défenses: Currie,
Unforee; centres Meroneck: wiles: Deaf
ches, fart, Mubs.:  Ntory, Mshatfy,
Carthy, tilgnae, Millar, Farmer, Connally.
QUEBEC—Buts:  Bouvrelte:  défen

Rtahan, Mas; rentre: Robinson: alles:
Dertwett, Rozzini, Mebe: Bergeron, Rald-
win, Tremblay, Check, Rowsignol, Brose-
tenu, Keny, Gioudresult.

Arbitres: Contant ef Harvest.
SOMMAIRE

PREMIKRE PERIODE
1-Auébre: Check

(Branetran-Tremblay) ...... ... 10.49
2—Rmal: Farmer «Mahatfy-Millar 17.43

Punitions: Baldwis, Mshafty.
DEUXIEME PERIODE

3-Québre: _Bruneteau
(Chrek-Tremblay) 2... . 208
Funitions: Rosrinl, Farmer, Dertwell,

TROIRIEME PERIODE

 

   

 

 

 

  

RCAF OTTAWACapone(Freee wwe Masai
B--djuébeo: Roszinl (Dertwell) .... B44] 1 der. Barnes
6—Quédbee: MDertwel Piel4

(Rabinson-Hoazinh) ............ 17.98 centte Poirier
T—Roysl: Millar (Mahatfy) . + 18.23 alles néæuin
sean :_ Tremblay “ Nicholson

dUheck-Brunetran) RCAF subst Abel, Dewey, Wnt
Punitions: Connally, om Dheere, Gruhn, Houcher, Me-

Tremblay, Stakes, Baldwin, Ulgnac. avr
, OTTAWA aubns Ven

NOUVRi PrORLIA »
vétéran

 

‘Les Aviateurs se
‘rallient à Ottawa

 

OTTAWA, 22. — Les Avlateurs-Al-
louettes de Lachine ont compté
deux points au cours des dix der-
nières minutes
de jeu pour ab-
tenir la joute
nulle, 2 à 2, con-

tre les Comman-
dos d'Ottawa.
samedi soir, lors

de la “troisième *
inauguration” de
la saison de la
ligue Québec Se-
nior. Al Barnes
et Alex Shibicky
ont compté deux
points pour les

Commandos au
cours de la pre-
miére période.
mais dans la

 

Ken Mosdell
suite, les Alloyettes ont bataillé su-
perbement et finalement dans la
troisième reprise. en Mosdelil a
compté avec l'aide de Bobby Lee,
puis Pat McReavy a égalé le acore
sur des parses de Syd Abel et Bobby
Lee. Les deux clubs furent ensuite
incapables de briser l'égalité, même
après une période de jeu supplémen-
taire.
Barnes a compté son point quand

Lee et Abel des visiteurs étaient
au pénitencier. Travor Higginbot-
tom a été sensationne) dans ‘es buts
des Commandos au cours des Ceux
dernières périodes. Ken Mosdell a
compté un autre but dans la pe
riode supplém®ntaire mais le but
n'a pas été alloué parce que Mos-
dell aurait touché ie disque vec sa
main avant d'envoyer le disque
dana la cage. Le comte d'Athlone
a mis la rondelle au jeu et il R oc-
cupé la loge royale au cours le la
joute.

ASIGNEVENT

 

    

 

PF
Mrner, Shiblekr, 9

t == Happy Shenidice et
ming.

PREMIERE PRRIODE

1=0ttawas Barnes,
er, Wield) . . , , . 080

.

 

Puis tl lança un coup qui ouvrit 13 |@—

19

Bilan du hockey|
samedi

LIGUR NATIONALS
Canadien 7, Toronto 2

LIGUE ANERICAINE
Hershey 5, Indianapoils 1,
Cleveland 4. Pittaburah 4

LIGUE SENIOR
C.A.R.C. 2, Ottawa 3.

LIGUE DES INDUSTRIES
Falirehild 4, Noorduyn 2.
Canadian Car 7. Vicakers 8.

LIGUE SUNIOR
Canadien 9. Mt-St-Louis 3.

Dimanche
LIGUE NATIONALE

Canadien 13, Boston 4.
Toronto 5, Rangers 2.
Détroit 5, Chicago 2.

LIGUE AMÉRICAINE
Indianapolis 6. Buffalo 7.
Cleveland 2. Providence 4

LIGUR SENIOR
Québec 6, Royal 3.

LIGUE MONTREAL
Dépôt Mil, 9 Can. Wright $.
Lachine 7, Grughnawara 8.
Valleyfield 5, Cherrier 4

Ce noir
LIGUE DEFÊNSE NATIONALE
CA.RC. à Armée.
McGill A Marine.

Position des cluba

  

LIGUE AMÉRICAINE

Section ent
J. G. PN. P, C. Pts

Hersey ...... 9 7 1 123 161
Providence .. 7 3 3 11718
Buffalo ...... 1 4 31930 Bb

Section ouest
46 P. N. P. C. Pts

Cleveland .... 11 § 3 3 49 38 13
Indianapolls . 10 2 3 5 2631 9
Pittsburgh . 10 1 5 52433 7

LIGUE SENIOR

Québec ...
CARE. -
Ottawa .
Royaux .

Royaux
Canadiens ..
Concordia ..
Verdun
Mt. St-Louls
LIGUR DEFENSE NATIONALE

J. GP. N. PC, Pte

  

    

C.ARC. TP 1 0 0 5 3 2
Navy . 1060 1 ¢ ¢ 1
Army 1 00 «61
Metin 11910554

LIGVE MONTREAL. INTER.
J. G. P. No PC, Pte

Dép. Mil. . % 10089283
Lachine …. . 110 0 7 2 2
Valleyfield ... 1 1 6 0 5 4 3
Cherrier …. 100 1 @ 4 5 @
Cehnawaga .. 1 0 1 6 3 9 0
Can, Wrikht . 1 0 1 @ 2 9 0

LIGUE DES INDI STRIES

J. G. P.N. P. C. Pts

dan. Car
Fiuirehhd
Vickers ..
Noorduyn

Même sans Mowers,
les <Flyers> sont
battus par 11 à 1
HAMILTON, 22. (P.C.) — Les

Fiyers du C.A.R.C. de Toronto
ont laissé leur gardien de buts
Johnny Mowers sur le bane ven-
dredi soir pour le remplacer par
Jack Eley comme Mowers n'avait
pae trop bien fait depuis une cou-
ple de joutes mais les Flyers n'ont
lus connu un meilleur sort car
Ils ont subi une défaite de 11 à 1
aux mains des Majors de Hamile
ton.

Les Majors ont compté quatre
buts dins la 1ère période, deux
autres dans la deuxième et cinq
derniers buts dans !a reprise fina-
e

Le hockey a faitsa
part, déclare Dudley

TORONTO, 22, — George 3,
Dudley, trésorier et ex-président
de l'Ontario Hockey Association
et ex-président de la Canadian
Amateur Hockey Association à dé-
claré jel en fin de semaine, lors
de la 54e assemblée annuelle de
l'O.H.A. que les amateurs de hoc.
key de tout le pays pouvaient être
fiers, & juste titre, de la maznifl-
que contribution apportée par le
hockey à l'effort de Ruerre au
paye,

 

 

 

  

DETAIEUR PKHIONDE

  ve(Lee, Abebp ee .
Punitiona: Barnes.
PRRIODE SUPPLEUENTAIRE

 

  s_bétamet fh'birhy (Cheyne) 19.54
Funitions: Besaetis, Abels

Pas de
PunitionsVio.  
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Invincible. Notre Dame “bat lowa
 

Les Irlandais l’_échappent belle,

 

 

 

*e —

toutefois, et ils doivent se “Football américain”.
rallier sur la fin du match} |, wr
 

NEW-YORK, 22. — Notre-Dame
faite depuis 1930 dans la rencontre de football d'hier alors que les Irlan-
dais avaient le meilleur sur les Iowa Seahawks, 14 à 13 dans leur partie
la plus serrée de la saison. Pendant ce temps là d'autres arguments

ent réglés sur les gridirone américains.

Les Wolverines de Michigan bat-y

 

tus seulement par le Notre-Dame et’
les Boilrimakers de Purdue sont
égaux pour le titre de la Con!éren- |
ce de l'Ouest, les derniers enregis-
trant leur neuvième victoire suc
cessive dans leur première série

sans défaite depuis 1929, Michigan
a écrasé Ohio State 45 à 7 et Pur-
due à battu de nouveau Indiuna
7 à 0. Chaque gagnant a rempurté
six parties de ligue.
Kansas avec une salson telle que

telle vint en aide aux Oklahoma
Booners qui ne travaillaient pus
dans !a lutte pour le titre des Big
Six en scorant 7 à 6 pour une vic-
toire aur Missouri. Cette défuite
de ces derniers assurent Okluhvr.:a
de la couronne quoi qu'il a:rive
contre Nebraska la semiine jio-
chaine
Mais la partie entre Notre-Dame

et Seahawks, qui fut vue pur 45-
000 personnes. à été la partie No }
de ia journée, réunissant deux équi-
pes jamais battues. Elle fur aussi
chèrement disputée que l'indique le
score, Fred Early, 18 ans, d2 1a Ma-
rine décida du résultat apres que
les Collégiens par deux fois furent
remontés d'en arrière.
Les Wortherstewn Wildscts. bat-

tus par Notre-Dame et Michigan,
ont complété leur campagne la
mieux réussie depuis plusieurs #n-
nées en écrasant l'Illinois 53 à 6.

L'Armée de son côté a inflgé
Une écrasante défaite au Brown 59
à 0. Ce fut tin exercice plutôt pour
les Cadets qui rencontrent la Ma-
fine à West Point samedi procha
Duke a battu North Caroline 26 à
6. Tulane à triomphé du [.ruisiana
State 26 à 6. Les Great Fai.rs Sui-
lors dunt les chances d'irivter le
Notre-Dame surviendront samedi
prochain ont eu le meillsur sur
Maquette 26 à 6, W:gco sin s'ret
fait battre 25 à 13 par Min.1esura.

Football
professionnel
Dans le football professionnel

Américain, les Redskings de Wash-

ington ont battu les Bears de Chi-
cago 21 a 7. Les Backers de Green-
bay ont défait les Dodgers de
Brooklyn par 31 à 7; les Goints de
New-York ont eu raison des Cards
de Chicago 24 à 13; les Phillis-Pitts-
burgh ont battu les Détroit Lions,
35 à 35.
Dans le football universitaire. l'&-

equipe de l'Université de Holy Cross
a battu le Tufts College par fe sco-

te de 41 à 0.

Victoire facile de Godoy

CARACAR, Venezuela, 32.—Ar-
turo Godoy, du Chili, qui se popu-
larisa en durant 15 rondes contre
le champion Joe Louis, en 1940, a
défendu son titre de boxeur poids
lourd de l'Amérique du Sud, hier

soir, en méttant hors de combat
Fernando Menichelli, d'Argentine.
dans la septième ronde, Une foulr
de 7.000 personnes a empli le nou-
veau stade de Caiacas pour voir
Minichelli être sauvé du K.O. dan-
Ja deuxième ronde par fa cloche, Il
se rallia pour pratiquer une coupu-
re au-dessus de l'oeil gauche de
Godoy, mais s'écroula dans la sep
tième après plusieurs viulents
coups à ln tète portés par Goday

Basora bat Ossie Harris
NEW-YORK, 22. — Juv Itasora.

 

.|samedi, au stade Varsity,

à avancé de sa prentière saison par-

 

Victoire de la
Marine-Halifax

HALIFAX, 38. — Brillamment
conduit par le fameux joueur \fi-
ke Hedgewick.ancien juueur-étoile
des Tigers de Hamilton, le club de

1a marine de Halifax a écrasé celui
de la marine de Toronto par 18a 1
ici samedi grâce à trois touchés
réussis dans le dernier quart. Cette
victoire a donné au Halifax le
championnat de football de la ma-
rine du Canada et a donné encore
vlus de force et aux prétentions

qu’ils entendent faire pour exiger
une rencontre contrée les cham-
pions du pays au football. rencon-
tre qui serait disputée au profit  Jes oeuvres de guerre.

Colgate 1, Columdia 0,
Dartmouth #2, Princeton 13.
Harvard §, Boston Collage 6.
lafayette 9, Rutgers 2,
Penn State 14, Uittsburgh 0,
Sampson Naval 28, Muhlenberg 7.
Swarthmore 13, Aslantic City Na-

val 6,
8 Benedict's I'rep 7, Columbuu

 

-V.4
VHianova 34, Tenrple 7,

stp

Duke 27, North Carolina 6
Georgia Teck #41, Clenwno 6,
Huwurd 42, Sewunee 6,
Rive 13, Texas Christian 6.

ude W. Texas 7, Arkanens A. and

Texas Tech 7, So. Methodier 4.
OL BENT

Great Lukea 23, Murquelte 6.  
Kansas 7, Missouri 6.
Iowa 33. Nebraska 1%.
Towa Stale 48, Kansas State 0,
Michigan 15, Ohio Stute 7.
‘Mlin~sota , Wiscongin 18.
Northwen n 64, IMlnoln 6.
Notre-Dame 14. Towa Pre-FI. 18.
Oberlin 33, Baldwin Wallace 7.
Pittaburghe T. 34, 0M sxourl Mi.

nes 14,
Purdue 7, Indiana 0.

FOOTBALL PROFESSIONSHE
n A

 

 

  

nt
  

ch EN Cardinals 13, N.~ -York 21.

130 fenrs 7, Warhingion 2.  

   Green Ray 21, Brooklyn 7
Nétroit 34, Philadetphie- Tita.

tuveh 5,
 

point sur un

réussi à convertir un touché dans la

ce dans cette partie qui fut jouée

ici, les
Aviateurs de Montréal ont joué ma-
gnifiquement et auraient réussi a

atteindre la finale pour le cham-!
pionnat du pays et la coupe Grey,
n'eut été une tentative réusgie a’
la dernière minute de jeu, par les’

fameux Wildcats de Hamilton.
Jouant devant 5,900 spectateurs,

«foule plutôt petite pour une joute
si importante mais encore assez
nombreuse si l'on considère qu'on
n'accordait aucune chance de triom-
phe aux joueurs du Québec), les
deux clubs ont joué une de ces par-

ties dont on est témoin qu'une fois
en dix ans. Ce fut une joute enle-

vante et sensationnelle que le La-
chine aurait pu gagner aussi bien
que le Hamilton, s'il avait été le
moindrement favuri dans les dernié-
res minutes du jeu.

C'est le fameux joueurs des Wild-
cats. Long Joe Krol, qui réeussit le

jeu qui cuüta la victoit» aux joueurs
de Bill Hughes. Krol n'avait enco-

re rien fait de bon, durant les trois
premiers quarts. quand il se décida
à prouver à tous qu'il méritait bien
la niention de “Surhonime” qu'on
lui a remise dans le circuit onta-
tien.

Le Hamilton était a son propre
30 verges avec encore seulement 3

minutes a jouer. Krol se mit alors
à lancer ses passes fameuses. M en
réussit cinq de suite, tour à tour à
Doug. Smith et à Murray Crowe.

Ces passes amenèrent le Hamilton
sur le 28 verxes des Aviateurs. Les
trois essa.s reglimentaiies envoye-
rent les lucaux jusqu'à la 7e verge
des visiteurs. Il ne restait qu'une
{seule minute de jeu quand le prtit
Paul el*terson s'elança de cette Te

verge pour aller déposer le ballon
derrière les buts montréalais, pour
égaliser le compte. Avec seulement
qualques secondes de jeu à faire,
Krol botte magnifiquement pour
convertir ce touché de Peterson
pour donner la victoire aux siens et
pour en méme temps éliminer le
club des Aviateurs de Québec.

 
 

le rugueux Porto-lticalu qui a = -

Causé tne surprise vicemment entWIAIETGN,20. bordcontreen
J emportant sur Fritzie Zivie, niMajore de Mawliton, hier soir, pnr
triomphé de Ossie Harvis, par dé-
cision, dans un combat de 10
rounds, devant une foute do 3000

persontes, à l'arène fidgrwnod.
fci samedi solr,

Le boxeur de Pittsburgh à ter-
miné en ouragan, réu<riasant
même À fermer l'oeil’ droit d=
Basora dans le dixième round,

 

de I dane PILH.A,  
wemior, Jack  Fleye a remplanéd
Johnny Vioners dnan lea h

Mowers nnd      
   

Init mlens, hier,

mais le Porto-Ricain avait amussé
asse3 de noints avant cela pour 

Considérés comme battus d'avan-%

(Gaston Gauthier

Lachine R.C.A.F. perd par un
«touch» tardif

 

TORONTO, 22. — Dans une des fins de partie les plus dramatiques
dans toute l'histoire du football canadien, les Wildcats de Hamilton ynt

dernière minute de jeu pour s'assu-
rer une victuire de 7 a 6 sur les Aviateurs de Lachine, qu'ils ont du
même coup éliminés de la course au championnat du Dominion.

 

 

et Johnny Gagnon
brillent beaucoup
(Pur la Presse Canadienne) — 22

~—Les Bears de Hersheyont consoli-
dé leur position eñ première place
de la ligue de hockey américaine en
écrasant les Capitals d'Indianapolis

5 à 1 sur leur glace samedi soir dans
leur seule partie de fin de semaine.
Les Barons de Cleveland, qui de-

meurent en seconde place, n'ont pas
récolté autant de points dans leurs
deux parties. Ils furent battus par
Providence Ruds 4 à 2 hier soir et
annulèrent 4 à 4 avec les Hornets
de Pittshurgh samedi soir.
Dans la quatrième partie de l'A

H.L. lea Capitols remontèrent d'en
arrière trois fois pour battre les
Bisons de Buffalo 6 à 3 hier soir.
Gaston Gauthier, étonnante petite

nile gauche des Bears, a donné un
“one man show” samedi soir et a
obtenu quatre des ring points de
Hershey. Il débuta en scorant une
minute 39 secondes après l'ouvertu-
re de ia joute. Il compta encore en
13.21 dans Ja srconde période et
compta deux points en dedans de

deux m'nutes dans In troisième pé-
riode,

iPlotés par une ancienne étoile du
Hershey—Johnny Sorrell- les Capl-
tols montrèient une vitesse vertigi-

neuse mals ne furent pas un
“match” pour les solides Bears.
Mais ils surmontérent cette défaite
hier aoir en battant les Bisons à
Buffalo. Red Hunt ouvrit + score

en 1:38 mais Red Morrison des Caps
vint bientôt après pour égaler le
score. Dede Klein scora les deux au-
tres points dea Bisons mais George
Defelice et Nikina Smith compté-
rent eux Aussi pour Cleveland. Red
Kane et Bill Thompson comptérent
ensuite pour donner la victoire aux
Caps.
Les Neds de Providence ont battu

les Barons de Cleveland qui sont
maintenant piloté-s par leur ancien
entraineur Johnny Gagnon -— de
retour avec Ios Reds après 15 ans.
Le vétiran Gagnon, qui abandonna
le hockey professionnel en 1941, ou.
vrit le score dans la seconde pério-
de et fit son premier but de ja sal-
son. TI obtint un assist sur le se- s'usstiter la victoire. cond point scoré par Roland Forget. 

MANAGOFF EN SEMI-FINALE

Avec une finale entre Yvon Ro-
bert et Dynamite Joe Cox, pour le
championnat du monde, jeudi soir,
au Forum, le matchmaker Eddie
Quinn à réussi à Indu:re Bob Mana-
goft à paraître en semi-finale con-
tre Jack Redder. Bien connu aux
Etats-Unis, surtout à Buffalo, dont
H est l'as, Redder serait un dur à
cuire, qui forcera l'Ariménien, dé-
couronné par Robert, récemment,
à recourir à toutes ses ressources.

I! est aussi question de Larry Mo-
quin, de John Katan et de plusieurs
Autres vedettes du matelas pour le
gala de jeudi prochain, le 26 novem-
bre, au Forum. Mais. ce qui inté-
resse, c'est surtout le match-revan-
che que Robert accorde à Cox, l'au-
teur de la prise “Commando”, qui
& failli provoquer une émeute ré
cemment ict.

Les Bears de

 

Tommy Bridges a
pris l'uniforme
DETROIT, 12—Le lanceur Tom

my Bridges, durant des années une

étoile de Ja ligue Américaine, et

pratiquement une “tradition” par

lui-même avec les Tigers de Dé-

troit, à reçu l'ordre samedi d’endos-

ser l'uniforme de l’Armée américai-

ne.
Le droitier vétéran, qui passa

treize saisons avec les Tigers, a su-

bi son examen médical et a reçu

l'ordre de se rapporter au Fort She-
ridan, MI, Il partira pour Fort She-
ridan le 11 décembre, L'appel de
Bridges veut probablement dire la

fin de sa carrière dans le baseball
comme lanceur. Il aura 37 ans le

28 décembre, H est marié et a une

fille de huit ans.

Chicago sont
enfin battus par les Redskins
 

CHICAGO, 22, (P.A.) — Avec Sammy Baugh € Sid “.uckman étant
immobilisés durant la batallle royale de leurs équipes respectives, les

Redskins de Washington et les Bears de Chicago, la fin de semaine dans
le football professionnel a été normale. Deux records seulement furent

brisés,

Mais le mythe de l'invulnérabitité*
des Bears a nussi été brisé, une lé-
gende qui voulait qu'ils ne puissent|
perdre dans des partie de ligue ré- |
gutières. Après 24 parties conséeu- |
tives de ligue sans aucune défaite
durant trois saisons, les puissints
gars de Chicago ont baissé pavillon
devant les Redskins 21 à 7 hier.
Tout indique qu'ils joueront le 19

décembre à Chicago pour le cham-
pionnat. Et la surprenante défaite
des Bears ne nuira pas du tout à la
vente des billets car cette défaite
incitera les citoyens de Chicago à
envahir le Wrighley Field pour la

partie de champlonnat. À cause du
beau système de défense des deux
équipes, hier, Baugh et Luckman
ne purent briser de record. Cepen-
dant Bob Snyder réussit à donner
le coup de pied pour le point addi-
tionnel et établir un nouveau re
cord de saison de 31 convertis.
A Brooklyn, le solide Don Hut-

son réussit huit passes pour un
gain de 237 verges, hattant son re-
nord de 209 verges de l'an dernier,
contre Cleveland. Hutson donc a
scoré deux touchdowns. donna le
pied pour quatre points supplémen-

taires et un field goal et a monté
son total de points A 07 lorsque les
Packers ont battu les Dodgers, 31

a7.
Les Cardinals ont succombé pour

la neuvième fois consécutive hier
au xmains des Giants de *Jew-York
24 à 13. Tuffy Leeman fit deux
touchdowns dans cette partie pout
mettre les Glants en avant.
Les Lions de Détroit ont été la

première équipe À terminer sa sai-
son avec une sixième défaite aux
mains des Phil-Pitt Tagles, 35 à 34.
Ce fut une des ces mélées généra-

les où l'avantage*rhangenr de mains
quatre fois,

Curtis Bay “écrase
le Baltimore

NEW JHAVEN, Conn, 22. — Le
cluls de hockey des gardes-côtes de
Curtis Bay, de Baltimore, à écrasé
le New Haven 10 à 1, hier soir,
dans une partie de la ligue de l'Est
des Etats-Unis, infligeant aux En-
xles leur sixième défaite et la se-
conde de la journée,
Rob Gilray, Eddie Olson et Ted

fundaberg scorérent chacun deux
fois. Ie gardien de huts Frankie
Brimsek perdit un blanchissage
lorsque Bob McCormick glissa la
rondelle derrière lui après une mé-
lèe devant ses buts. Dans l’après-
midi, New Haven avalt perdu 6 à 4
contre les Hovers de New-York,

 

Au bout de 15:33 Art Giroux acora
le troisième potnt ce qui inspira
“ar] Bartholome à déjouer le gare
dien de but’ du Providence -Mike
Karnkas-juste deux secondes avant
la fin de la deuxième période.
Pete Horeck scora un autre point

pour les Barons tard dans Ia trolath
me, mais Hee Pozzo fit une montée solitaire pour un autre point pour
les lieu,  

  

LaOMA. fait
l'élection de
ses officiers

TQRONTO, A, ~ Le président
F.-W, “Dinty" Moore, de Port Col-
borne, Ont.. a déclaré aux délégués
assistant samedi à la Ste réunion
annuelle de l'Ontario Hockey As
sociation que les clubs de la
O.H.A. avaient ramas-é $20,000
l'année dernière comma part de
l'effort de guerre du hockey. Cette

saison-ci, a-t-il dit, les perspectives
sont encore blen melileurès.
Dans son discours présidentiel,

M. Moote a dit que l'assoctation
continuera ses :

services de

guerre cette

saison en four-
niseant de l'é-
quipement: por-
tif aux furces
armées et des
octrois à a so-
ciété canadisn-
ne de la Croix

Roug*. M.Geor-

Ke-8. Dudley, ce
Milland. qréso-

 

  
  

rier de l'asso x
ciation, a rap
purté que les
finances de l'O. Dints Moore
H.A. étaient en excellents con tie
tion avec un beau surplus pour
l’année.
Les officiers pour la saison 1943-

44 on tété réélus par acclamation

  

et sont MM. INoss Clement ,ex-prés
sident immédiat; F..W. Maore,

Port Colborne, président; George
Panter, Gravenhurst . McFaye
den, Galt, vice-présidents; G.-8.
Dudiey, Midland, trésorier et We
A. Hewitt, To:ento, secrétaire,

Les membres du comité ex
sont 8.-E, McTavish, Oshawa; §
Burrows, Belleville, R.-8. Reynolls,
Chatham; J.-M. Roxburgh, Simcoe
et M. B. Auger, NewLiskeard,

Rovers battent
le Philadelphie
PINLADELPHIE, 22. (AP), —

Les Rovers de New-York ont laissé
les Falcons de Philndelphie piens
dre une avance de trois buts dans
une joute disputée entre ces doux
cluba lei samedi soir mais ils ont
quand même réusel à l'emporter
par 6 à 4 devant près de 4 00 apec-
tntenrs,

Les Felcons comptèrent trois
buts dana la première périvde et
un se but dans la seconste. Les Tto-
vers, de laur côté, enfHèrent trois
buts dans la deuxième périoile et
en ajoutèrent trois autres dans la
période finale. Ray Chiasson a con-
duit l'attaque des vainquenra avec
deux buts,

 

  

 



DÉCÈS
HKRVIEUX-—A Outremont, le 19

nuveinbre 1943, est décédée Mme
Minnie Marguerite Ilervieux (Val-
lée), veuve de feu le Lr Henri Her
leux.

v ies funéra'lles auront lleu mardi
le 21 courant. Le convoi fundbre par-
tira de Ia demeure de aon gendre
l'hun. juge J. K. C. Bumbray, No 234,
rue Moumfleld, à 8 h. 45 pour se ren-
dre à l'égline St-Viatour d'Outre-
mont où le service sera célébré à 9

  

   
heures, et 12 au cimetière de la
Côte des Ne lieu de la sépulture

l'arents et 13 sont priés d'y us-  
aivter aans autre invitation,

'rière de ne pas envoyer dé fleurs

Aux funérailles de
M. Louis Hurtubise

Saruedi guatin ont ey lieu les fu-
n'raities de 81, Louis Hurtobise, in.
prnieur civil, décédé ces jours der-
niera, à l'âge de 64 ans. la dépoul’.
le mortelle, précédée d'un lands
de fleurs, vét partie de 235la- rue
Van Horne, pour se rendre à l'égli-
no St-l'ascal Baylm où le service
fut célébré.
La doevée du conps (ut faite par à.

le curé Charles-René Kleffer, qu!
assisté de
diacre et

. Cyr, vicaire de
Ja paro:ae, coming sous-diacre, On
remarquait dans le wanctunire: Mke
J.-A, Mousseau, lg I. P. Bouvret-
te, 8.J.. l'abbe louis lecavalier,

l'abbé Ldonel Groulx, l'abbé U. San-
che et le It, PP. Ik. Voyer, o.p.

Le cortège était conduit pur les
fs de la défunte: MM. Hrnest ot
Roger Hurtubtse; seg wendres, MM.
Jaques Turgeon et Arthur, Thi-
bauit; ses frères, MM, Joseph, Fd-
mend, Léon et Uabriel  Hurtubise:
sea neveux, MM, ltaymond, Plerre,
Gérard, Alexandre, Gérard, Jacques
et I'ani Hurtubise; acs cousins, MM.
E.-A, Fauteux, Je Lt. 4G. Musson,
J. mel Huruthise,

l'ans le cortége

 

 

 

 

  

a M.    

on remanquait:
MM, Jacques, Henri et Alexandre

Ite alt, Louis Dowd, J.-F, Parisien,
Prince, itichard Hour-le ler J.-18,

3 Bernard, Auguste Man
. Bureau, J.-W. Simon.

PA. Masson, aul Prendergast,
Afphouse Uiilietté, Théu Lévesque,

‘ M:chaud V.-E. Lambert,
ler, Hector Perrault,

lanet Mayamod, Henri Sols, &c-
Leguire, J.-P, Cholctte,

uen, Julag Beldue, Alné «
Latour, Victor
ourt, Guy La Mu-

Mhirelz, Itené Desjardins,
Steyr, Marcel Biron, Stanley

ston, Jehn-G. l’urtevua, A. Ba
F. Foiter, Deans, Joh

U.-5. Lealle, ¥.-X. Fol
À. Lutuurche, Edmond De-
Boulanger, Guatave (hau.

vin, 8 Hubert, Gaston Bédard.
d-Najxlfon dangeller, l'ierre De-
mers, Alfred st-Cyr, Me J.-A. Ju-
iten, æuille Girard, Albert Balcer,

 

    

  

 

  
   

 

  

   

     

   

  

 

    

 

 

Liuiie St-\rnaud  Jran-Plerre  8t-
Lumnad, Etienne  Décarle, P.-8.
Viau, 1.-F, Wodeock, le Dr l1éo-
Ib) Masson, Churles-Henrl Desjar-
ins, L£m Beauchamp, Jacquea
Fraudt, Paul Lotseau, Alexandre

Jnonne, Arthur Vatilancourt, Pierre
Pupuis, Holand  Turecon, Olivier
Iveary, Jean Paunusio, le Pr T.
Trud. au, Jean Robitatlle, Maurice
La vrté, Maurice Richard, K.-C.

Ire. Emile Benolst, Jean Pel-
» Quevilion, W.-Arthur Qa-

€£n a Versailles, le Dr Jules
Th cuit, Andra Poliquin, J. Rocxell,
Tenis M chaud, ot une foule d’'au-

Achats probables
de Joe McCarthy
NEW-YORK, 22, — Joe McCar-

thy des champions Yankees a lais-
se entendre qu'il tentera d'acheter
“IN receveur et un voltigeur au
cours de l'hiver, surtout un rece-
Veur pour remplacer Sears qui s'est
entulé et pour geconder Bill Dickey
et Roilie Hemsley qui ne sont plus
Jeunes. 11 mettra toutefois le rece-
veur Bill Drescher à l'essui, le prin-
temps prochain. Drescher a hillé
pour le club Binghampton au cours
de Ia derniére salson. McCarthy ne
s'inquiète pas des menaccs de re
traite, formulées par Joe Goraon.
SE Gorlan quitte le haschall, toute-
fois, ll scra remplacé par George
Stirnweiss et Don Savage.
McCarthy ajoute que Dublci, Pn-

Re et Roser du Newark renforci-
rent son personnel de lanc:urs.

Promotion d’un
skieur au front
LONDRES, 22, — Un skieur bien

connu, le acrgent de section Ole
Bakkelund, norvégien de nnlasan-
ce, et ci-devant employé dans un
moulin à papier, du Témiscamin-
que (Qué), vient d'être nommé mo
niteur d'éducation physique dans
tite escadrille canadienne de “Mos-
Quito”, outre-mer.
Bakkelund & mérité te champlon-

    

 

 

LA PATRIE, LUNDI 22 NOVEMBRE 1943

 

10e anniversaire de l’Amicale des Aveugles
 

 

Le le anniversaire de la Société Amicale des Aveugles a été célé-
br: de digne façon, en fin de semaine, dans le salon Doré de l'hôtel
Mont-Royal, sous la présidence de M. Jean Lallemand, par une
soirée musicale. On remarque ci-dessus, photo du bas, M. Gabriel
Cusson, violoncelliste de renom, accompagné de Mile Laurette
Bailly, en train d'exécuter l'Arioso de Bach. Dans la photo du haut
on remarque de gauche à droite: M. Geoige A. Savoy, secrétaire
honoraire; M, Jean C. Lallemand, président, M. Hogue, trésorier
et M. Dollard Dansereau. (Photo la “Patric”).

 

nat de ski du Canada à Fort Wil-
liam (Ont), en 1939. Au cours Ges
années précédentes, ce fameux ath-
léte avait pris part à plusieurs
épreuves de ski, y compris celles
de Trois-Rivières et d'Ottawa. Il se
proposait de se mettre sur les
rangs pour le Grand Prix des Mou-
tagnes Rocheuses, quand il s'enré-
la dans le CARC.
Depuis von arrivée en Grande-

Bretagne, le sergent de ection

Bakkelund n'a pas encore eu l’oc-

casion de se livrer à son sport fa-

vori, mais il espère bien le faire

l'hiver prochain. Il à bien l'inten-

tion de s'établir dans le voisinage

des Rocheuses, aprés la guerre, a-

fin d'y prendre le temps perdu pen-

dant sa période de service,

Ge victoire de suite

pour les Olympics»

ROSTON, 22. — Les Olympics

de Huston ont remporté une de

sietoire consécutive saux défaite

‘tabs la ligue amateur de l'Est des

Etust-Unis, samedi soir, quand ils

ent défait les Cutters de Curtis

Ray pur 6 4 2. On suit que les

Cutters allznent des étoiles telles

le fameux Frankie Brimsck dans

leg outs, Johnny Mariucel, lex-

vedette des Black Hawks de

Chicago, à la défense et plusieurs

autres jouenrs,

Joe Schmidt, frère de Milt

Seltnidt, ex-diolte des Bruins de

Boston, de la ligue Nalionale a

conduit l'attagne du club vain

queur avec deux buts et une assis-

tance,

Ligue canadienne Outremer

Avee la RCAF, quelque part en

Angleterre, 22. (P.C.)—Les connais-

seurs prédisent que l'équipe du

commandant Paul Davoud devien-

drait le “dark house” de la’ ligue

de hockey outremer de la Royal

Canadian Air Force cette saison.

Impreslonné par le jeu de ces jeu-

nes Canadiens, les connalsseurs di-

sent qu'il donnera beaucoup de

trouble à bien des clubs dès leur

premirèe partie, dans une quinzat-

ne. Les joueurs n'ont pasa encore

choisi d'entraîneur mais personne

ne serait surpris #8! Davoud, un

athiète complet de Kingston, Ont,

le devenait, 1i connait nez athlètes
et son hockey.
Parmi les joueurs qui feront

partie de l'alignement, mention-

nona Happy Hoar, de Truro, N.K.:

Johnny Cane, d'Edmonton; Ted

 

 

Wildgoose, de Winnipeg; Bruge
Mitchell, de Star City, Sask.; Le-
and Humphreys, de Brandon,
Man.: Don Prentice, de Regina;
Tubby Norwood, Larry Kiigore,
Joinny Ruttan et Alex Hill, de To-
ronto; Johnny Rodrigue, de Ver-
dun; Moose Rellinger, de Kitche-
ner, Ont.; Cliff Keenan, de Murray
River, I.PE.: Les Vannek, de Vic-
toria; Rudy Racine, d'Ottawa; Chet
Woolnouth, de Niagara Falls,

Canadien Jr hat

Mont - Saint - Louis

Les Canadiens, dirigés par Wil
frid Cude, ont remporté hier après-
midi Jeur deuxième victoire consé-
vutive em deux Jours, mines qu'ils
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M. Godbout, htede la
Chambre de Commerce

L'hon. Adélard Godboul, premier mi-
nistre, sera ce soir l'hôte d'honneur eu di-
ner trmeoirie) de la Chambre de commer-
ce à / h. à l'hôtel Windsor. Le peemier
ministre parlera des problèmes de l’après-
gare Le diner sera présidé par M. Paul

éique, président de la Chambre de com-
merce de Montréal.

Innocentlynché
ATLANTA, Georgie, 22. —(P.A.)—

Arthur G. Powell, ancien juge de la Cour
des appels en Csorgie, maintenant âgé de
70 ans, & promis que “lorsque certaimes
personnes seront mories”, il pourtre enfin
dévoiler qui à tué Mary Phagan en 1913,
meurtre pour lequel Lée Frank fut con-
dasmé et Lynché par le foule en délire.

 

- 8. E. le cardinal Villeneuve a

  

  

 

  

 

 L'actualité religieuse

Appel du cardinal en faveur
du timbre de Noël

prononcé un pressant appel par ra-
dio en faveur de la vente du timbre
de Noël sous les auspices du <o-
mité provineial de Ja lutte contre
la tuberculose, Voici quelques ex-
traits de sa causerie:
La tuberculose est un des grands

fléaux de l'humanité. Sans exami-
ner la condition des divers pays
sous ce rapport, il faut reconnaître
que notre province est très grave-
ment frappée. Nous avons eu, l'an
dernier encore, près de la moitié
des décès dûs, au Canada, à la tu-
berculose; nous ne comptons pas,
cependant, pour le tiers de la po-
pulation canadienne.
Chaque décès annuel, nous dit-on,

est responsable de dix contagions
en moyenne Le microbe abat ainsi
dix arbres humaine qui en auralent
produit autrement dix encore.
Voyens-nous, dès lors, la perte de
notre capital humain, pour em-
ployer le terme reçu?
Une association canadienne anti-

tubereuleuse n été instituée pour
combattre ce fléeau, en notre pays.
Un Comité provincila de défense
contre la tuberculose lui sert d'or-
gane parmi nous. Et la vente du
Timbre de Noël se fait au profit
des ligues antituberculeuses loca-
les.
Je me contente d'exhorter vive-

ment tous mes auditeurs à réflé-
chir sur ln beauté morale de cette
oeuvre, sur sa nécessité et sur l'o-
bligation de charité et de pruden-
ce qui incombe à tous de l'encou-
rager.
Aux approches de Noël, pensons

à l'Enfant-Dieu dans sm crèche et
en l'honneur de Noël, apportons-
lui nos moindres trésors qu’il dis-
tribuera ses amis les pauvres, les

bergers et les souffrants.
Ajoutons que dimanche prochain,

la collecte dans toutes les églises se
fera en faveur de cette oeuvre
éminemment humanitaire.

LES LIGUES DU SACRE-COEUR

Le 24 novembre, à 8 h,, aura lieu.
dans la salle du secrétariat des Li-
gues du Sacré-Coeur (1963 est, Ra-
chel, ou 4210 Bordeaux), une réu-
nion de présidents des deux comi-
tés de retraite et de politesse en-
vers Dieu. Ie R.P. Georges Des-
jardins, 8.J., supérieur de la Ville
Saint-Martin. sera l'invité d'hon-
neur.

 

AVIS DE BREVET
A TOUS LES INTERESRES:
Saches que le propriétaire du

brevet canadiefñ Nu 356,780, 4. Li
MOURE et J. R. STEK p-inven-

    

teurs, tour deux de O: Ko, News
York, accordé le 13 février
1v48, po “DISTOSIPIF DE FIXA-

désireralent accorder des li-TON"
ceucés À& des industriels ponvant
s'oceuper de l'exploitation de cette
invention ou consentiraient à leur
céder leurs droits en entier sur ov
brevet,

 

   

Pour autres renseignements,
adress<eg-vousn A MARION & MA-
BION, 761 où rue S.c-Citherine
MONTREAL, PQ.

AVIS DE BREVET
A TOUS LES INTERESSES:

‘hez que le +
“ts canadiens
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Ù — RME À F
DEA ARTICLES ENT,
rerait aecorder 1
industriels pouvant
l'exploitation de ces inve

. enfiraisnt A leur r
s en entier sur cea brevets,

autres renselunements,
ous & MARION & MA-
oust, rue Nie-tuth
L Pa.

Province de Québec — District de
Montréal — No 27819, John Burne &
Co, TA], demanderesse, va Rend Ma.
rin, défendenr,
1æ 1er jour de dévembre 194%, À 13

heures de l'avant-midi au domicile
du dit défendeur, au No 1814, rue
Aird, en la cité de Montréal, seront
vendus par autorité de Justice les
biens et effets du: dit défendeur,
sis en cette cause, Gonsistant en
meublen de ménage. etc

Conditions: Argent comptant.
M, J, RORILLARD, H.C.B.

HIIQUER
EXe, dôste

       

rine

    

ANNONCES CLASSEES DE

£a Datrie
Annonces «iauuifeen. Comprenant

toutes les rubrigues autres que osl-
les mentionnées-ti-dessous — 2 cele
tins par mot. minimum 16 mots.
Entête en noir, 50c. par 'nsertion
pour une tiæne de caractère gothi=
cue 14 pointe.
Bemi display: Sc. la ligne.
Les avis de naissance, décès, ma-

riage fiançailles messe de
services anniverssires cart
merciements ot avis In Meincriam
chargés nu taux uniforme de 75 cone
tine par insertion.
Les bureaux pour Ia récepticn des

annonce classifiées sont placés dans
tes principal harmacies par tout
le district d ontréal.

tals mandés: 1 ceriin par
vee minimum de 15 mots

ppelez LAncaster 3121
Service des Petites Annonces

Les annonces classifiées sont ad

  

  

  
  

mot

   

ceptées de Bh 30 am à 6h pm

AUX MALADES

BI.ENNORRAGIE. efforts, écoulee
ments, hommes, femmes, disparalse
sent avec l’rescription-Tablettes 339,
efficacité remarquable, Maller
Dr Laporte, 915 Cherrier. 176-642

A. BRISEBOIS, M, Médecin, Chirure
&len Urologiste de l'Université de Pa-
ris, SPECIALITES: Maladies gén!toe
urinaires vénériennes, peau, sang, ime
puissance, rtérilité, diabète, goutte,
rhumatisme.

816, Sherbrooke Est, près
Saint-Hubert. FR. 5252,

COTE. J.-A. SPECIALISTE: Mala-
dies sexuelles, Vénériennes, Siphi-
lis Chancre. Aussi traitement par
correspondance. CRescent 4055 6854,
Saint-Denis

DR LAPONTE. apéclaliate, eczéma
blennorragie, syphilis, vicux écou-
lements, hommes, femmes, nouveau
traitement discret, rapide, mar Prix
raisonnable, 915, Cherrier, 218-jn¢

PERSONNELLES
CULTURE PHYSIQUE, GRANDIR
matgrir, améliorer vue santé, ga
zner l'amour. réussir. Bnvoyez lve,
loadstone 3702 Parc Lafontaine
Montréal,

PROPRIETES A VENDRE

MAISON trols étages, quatre fogee
ments construction en bi e Bong
revenus. Située dans l'Est, près l'a-
pineau, 8 proximité des tramways
Vendre & prompt acheteur. 87,000
comptant ou termes Sadresser &
1813. Dorchester est. PR 3367. ,

FEMMES, FILLES DEMANDEES

OUVRIERES

DEMANDEES

Expérimentées ou non.
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Travail de jour ou de nuit.

Différents emplois offerts.

Salaire payé pendant I'ap-

prentissage. Engagement

rapide. S'adresser aux bu-

reaux spéciaux suivants:

1225, carré Phillips,

ou

552, rue Church
(Verdun)

SERVICE SELECTIF NATIONAL

SERVICE DOMESTIQUE

 

ge
NERALE capable de

petite familie, cham.
227-3

—

SERVANTE G
parler anglais,

bre seule $30.00, 1x0, 8373,

 

Province de Québec — District de
Montréal « tour de Circuit — No
1974960. Liverman‘s, demandeur, ve
lame veuve Mary Bella, défenduress
se,
Le ler jour de décembre 1943, &

1 heure de l'après-midi au domicile
de la dito défenderense, au No 6536,
tue Jeanne Munce. en la cité
Montréal, seront vendus par autor!
de Justice tes blens et effets de
dite défend

 

 

  
raisis en cette

  

cause, ébfisistant en radio, meubles
de mé , ete,

Conditions: Argent complant
L RACINE, Î1.CM Montréal, 82 novembre 1943.

J.
Montréal, 33 novembre 1948,
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Un important...
- (Suite do in page 3)

conduisant à Rome ot se mit
en position de lancer som offen-
sive attendue contre Ia ligne
d'hiver allemande.
Ban Pietro Avellana, dix milles à

l'ouest d'Agnone et cing milles à
l'est d'une importante croisée de
grand'routes conduisant vers la €a-
Pale. fut occupée de même que
astogirardi, au sud-est de San

Pietro Avellana. L'avance se fit
Malgré de lourdes pertes qui dé-
trempèrent le champ de bataille,

Reculant dans les Aprunis,
les Allemands mettent le feu
aux villes d'Alfedens et Cnstel
di Sangro de façon à ne hisser
aucun abri aux Alllés s’llx sont
forcés d'abandonner ces en-
droits,
L'avance de la 8e armée dans les

dernières 24 heures fut d'environ
quatre miltes, Alfedena est trois
milles à l'ouest d’une fourche de la
route centrale menant à Rome, et
Castel di Sangro est deux milles au
nord-est de la fourche sur l'em-
branchement conduisant à la
grand‘route Rome-Pescara,

Les Alllés approchent de lu
fourche de deux directions, du
sud-est sur ia route de Rione-
ro, et de l'ouest en direction
d'Agnone, que la 8€ armée oc
cupa samedi après avoir prati-
qué un ssillant de huit milles
dans les positions ennemies,
Ces nouveaux gains placent
Palle gauche de In Se armée à
deux milles du haut-Sangro.

Le communiqué d'hier annonça la
prise d'Agnone, Archi. Castel San
Vincenzo et Rocchetta, ce qui ré-
dulsit le front d'une vingtaine de
millea et nettoya toute la route la-
térale de Vasto à Isernia,

Maurice Desjardins, corree-
pondant de la P.C. rapporte que
in 32e tMégiment de Québec est
rendu au front après s'être re-
Ppusé, Des patrouilles de ce rè
ghnent canadien-français fran-
chirent le Sangro, puis revin-
rent avec un prisonnier,

On croit que dix divisions alle-

mandes défendent les positions le
long du Garigliano et du Sangro.
qu les Drisonniers et les dè«er-
teurs continuent de décrire comme
“la ligne d'hiver” de l'ennerii. Dus
envolées de reconnaissance ont dé-
montré que les Nazis travailtynt fié-
vreusciment à revluraer nt à appto-

fondir leurs positions de la mer
Tyrrhénienne à l'Adris*iquie.

De rudes engagements eurent
lieu hier près du littoral de I'A-
dristique où des patrouilles bri-
tanniques cominuérent de tra-
verser le Sangro. et sur les
hauteurs au sud-est d'Aifo.lena.
Les pluies torrentielles qui entra-

vent tous les mouvements des hom-

mes et des canons, réduisent lec-
tivité de la Se armée, à l'extrémité
occidentale du front, à des opéra-
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tions de patrouille et à des duels
d'artillerie,

Les contre-torpilieurs anglais
Quilllam et Loyal, sur be litte
ral de VAdriatique, Interceptè-
rent un convoi allemand au lar-
£e de San Benedetto, mi-chemin
entre Ancona et Pescara, et cou-
lèrent un navire et peut-être
deux. Ils endommagèrent autel
ua remorqueur et s’échapnèrent
après avoir subl des avarica su-
perficielles lorsque l'artilierie
côtière ouvrit le feu.

Montréalais au-
dessus du Reich

LONDRES, 22. (P. A.) — Des
bombardiers lourds angials, a'atia-
quant pour la troisième nuit con-
sécutives des sources de produ.ts

chimiques d'Allemagne, ont bom-
hardé Leverkusen, faubourg indus
triel de Cologne.

Parmi les Canadiens qui par-

ticlipèrent au raid on mention-
ne les aviateurs Bert Barrette,
Berthierville, Jerry Philpin, de
alleyfield, Frank Gulllevin. et
J. D, Hayes, Montréal,

Une explosion mystérieuse a mis
en ruines un édifice de cing éta-
ges dans le quartier des boites de
nuit de Londres, Soho et a fait
supposer aux Londoniens la possi-
bilité que les Allemands aient uti-

lisé l'une de leurs “bombes secré-
tes” silencieuses,

Un autre bébé
de garderie est

mort ce matin

 

 

Le coroner Duckett tiendra en-
quéte, mercredi, pour découvrir Irs

circonstances entourant la mort du
héhé France-Paul St-Germain, dé-
cédé à l'âge d'un mois après un sé
jour de quelque temps dans la gar-
derie Jemieux de Montréal-Nord.
Le bébé à rendu le dernier soupir à
Phôpital Ste-Justine.

Délégation chez
l’hon. T.-D. Bouchard

L'honorable T. D, Bouchard, mi-
nistre de la Voirie, recevait ce mi-
di une délégat'on d'une cinquantai-
ne de personnes, composée de mem-
bres du conseil municipal de Trois-
Bivières, de membres de la Cham-
bre de Commerce de Trois-Rivières,
de citoyens de Shawinigan Falls et
de la Maurice.
Les délégués ont demandé que les

routes Montréal-Tro's-Riviéres et
Tro!s-Rivières - Shawiningan Falls
soient tenues entièrement ouvertes
pendant l'hiver.

  
FEUILLETONDE  
 Reine-Marie

par PAUL D'AIGREMONT

 

 

  
48 (suite)

Sur le lit bas et splendide, sur
son lit de rc:ne, aux courtines de

acie et de velouis, IA pauvre Lau-
re :1eposait livide...
Deux rellgicuses velilaient avre

Pau:ine au pled de la couche fu-
nébre.
Sur une petite table de marbre

blanc, un rameau de buis bénit
trempait dans de l'eau sainte.
Au-dessus, un Crucifix apparals-

sait entouré de cierges en cire
jaune aux lumières fumeuses.
La lueur incertaine rendait en-

core plus livide Je visage de la

morte,

M. Lemarchand, en titubant, fit

Quelques pas vers sa fille,
Il ne put arriver jusqu'au bout,

il tendit les bras et balbutia :

—Oh! pauvre Laurel... peuvre

petite !...
Mais soudain, {I vit les bande

[ Koprodstion auloriée par la Suiits des de    
  

 
Gras Loti|

lettes dont la tête était entourée, À
cause de l'autopsie, ses yeux s'ar-

rondirent affreusement...
Au fond de son cerveau, une pen-

sée naissait... grandiseait... je
rendaif fou ..
—Qu'est-ce cela, mon Dieu! fit.

il éperdun. Mais que lui est-il donc
arrivé 7...

M. Bussus, perdant la tête. dit :

- C'est & cause de l'autopale,
Jacques Lemarchand répéta,

comme ai sa raison s'en allait :
—Autopsie !... aAutopsie !...

Au bout de quelques secondes, il
ajouta :

—On a autopsié ma fille ?... Et
pourquel ?... Pourquoi 7...
Personne ne lui répondit.
On eût dit que la foudre avait

frappé tout le monde.
Tout à coup le pauvre homme ae

retourna vers l'abbé Perrin.

  

u

2e front imminent
MOSCOU, 28, (BU.P.) —La

publication russe semi-officielle
“La Guerre et in Classe Ou-
vrière* dit qu'un second front
est à la vellle de s'ouvrir. ,

(Radio-Paris creit à une in-
vasion imminente des Balkans,
colncidant avec la conférence
Churchi.l-Rooneveët-Staline. Un
grand nombre de navires se-
raient concentrés à Gibraltar).

8 coupons pour
.

1 gallon de sirop
OTTAWA, 2. (P. CC.) == La

Commission des prix a annonce,
nujourdhui, qu’à partir du 2 war:
prochain, là valeur des coupots
“D” pour l'achat du sirop d'érasle
sera augmentée dv 12 à 20 onces,
at que le dernier coupon “D
daus l'actuel carnet de ration de-
viendra valide à cette date au ll-u
du 30 wars, Cecl a été décidé pous
permetire aux consommateurs
d'acheter de plus grandes quanti-
tés de sirop d'érable quand la sal-
son s'ouvrira. Huit coupons pour-
ront aiusl acheter un galion de
sirop.

Concordia, accepte
l’union, mais sans

lien à l'extérieur

Les autorités municipale ne
sunt pas opposées a ce que les ‘onc-

tionnaires municipaux fuss>+t par-
tie d'une association sur un plan
professionnel, mais elles n’enten-
dent pas accepter au sein des fonc-
tionnaires, un groupement syudi-

cal ayant une affiliation avec un

comité centrai extérieur, come le
Conseil central des syndicuts ca-
tholiques et la Confédération des
travailleurs catholiques du Canada.
Cette ligne de condulte des au-

torités municipales est tracée dans
le mémolre du représentant de la
cité devant le tribunal d'arbltruge
chargé d'étuder les griefs des fonc-
tionnaires municipaux, Me J. C.
Martineau, rendu public, ç« n atin.

Projet pétrolier de
$130,000,000 à l’eau
WASHINGTON, 22. (BU.P) —

L'administrateur du pétrole Harold
Ickes propose que le gouvernement
de Washington interrompe immé
diatement son programme de $130,-
000,000 pour trouver du pétrole au
Canada, et ce “sans dépenser un
autre dix sous”. I! laissa entendre
que les Etats-Unis veulent obtenir
des droits pétroliers au Canada
njvès la guerre.

 

 

 

 

 

pas dit la vérité... Ma fille n'eat
pas morte d'un accident !..

Le prêtre baisea Ia tête.
M. Lemarchand ne lui ayant pas

demandé d'exp'ications, il n’avait
pas eu la force de les lui donner

lui-même.
Le maiheureux père continua:
—Racontez-moi ce qu'il y à eu

ici... Je veux le savoir.
Il faltut blen lui obéir.
Mais lorsque l'épouvantable vé-

rité lui fut connue, quand on lui
eut appris que la marquise avait
été assassinée dans aa chambre
close, aux portes hermétiquement
fermées, tous ses instincts d’hom-
me Intel'igent et pratique lui revin-
rent, et faisant Un Instant taire aa

douleur, {i s'écria :

Tou ga c'est des contes à dor-
mir debout...

On me dissimule encore quelque
chose...

Voyons, Busaus, vous qui dites
toujours les histoires telles qu'el-
les sont, racontez-moi exactement

ce qui n'est passé. Je le veux !...
Et vous savez. quand Jacques

Lemarchand dit: Je veux... d'une
certaine façon. il ne faut pas plai-

santer...
- Mala vous connaissez la vraie

vérité, monsieur, fit aussitôt le se-
crétaire d'Horace, le docteur Bor-
dier vient de vous le dire scrupu-
leusement,

M. Lemarchand lui fit encore
répéter le moindre détall de la lu-
gubre découverte.  —Curé, lui dit-il, vous ne m'aves —Alors, déclara-t-il ainsi que

Concession
au Liban
ALGER, 22. (B.U.P.)—Les efforts

deg Français pour rétablir le paix

dans le Liban encore en ébullition,

se sont manifestés par la libération

du président-élu Beshara BE! Khou-

ry et de quatre ministres de son
cabinet. Mais le communiqué du

Comité d'Alger précise que seul

Khoury reprend ses fonctions; lul

et ses collèques étaient en prison

depuis deux semaines.
Les chefs libanais exigealent

le rétablissement de tout le gou-
vernement; lis menagalent de
recourir' de nouveau A Ja rébel-
lon; on n'a encore rien appris
de Beyrouth, indiquant qu'ils
acceptent ou refusent la tran-
saction que leur offre le Comité
d'Alger. ;
Il reste toutefois une possibilité

que les quatre ministres llbérés
puissent être rétablis dans leurs
fonctions, à Ja suite des négocia-
tions qui se poursuivent entre le
général Georges Catroux, représen-
tant du Comité d’Alger, et Jes chefs
libanais. Ceux-ci refusalent même
d'entrer en pourparlers, tant que
leurs hommes d'Etat seraient en
prison.

« er
Le règlement du différend

y o
d'Arvida

Le différend syndica] chez les
ouvriers de l'industrie de l'alumi-
nilum, à Arvida, va être étudié par
un tribunal qui vient d'être cons-
titué sur la recommandation des
autorités fédérales, ey avec le con-
cours du ministére provincial du
travail.
Ce tribunal se compose de M.

Philip Cutler, organisat-ur de Ia
Fédération américains du travail;
"J. Boily, président du Conseil cer
tral des syndicats catholiques du
Lac Saint-Jean; Cypri:n Miron,
conciliateur du ministére provin-
cial cu travail, comme président.

Lars de la grève des ouvriers de
l'aluminium d’Arvida, :! Avait été
entendu qu'un moyen devrale être

pris, Avant la fin de novembre,
pour établir quelle Union: 1e syrii-
cat catholique ou l'Union Interna-
tionale, a la prépondérance chez
les ouvriers de cette industrie et
serait choisle pour représeater les
ouvriers dans les pourparlers avec

l'Aluminum Company of anada,
lors du renouvellement de ja con-
vention collective de travail, à la
fin de décembre,
Le tribunal qui vient d'être

constitué entreprendra une étuée
de la question et ,aprés avoir étu-
dié les conditions sur place, déet-
dera de quelle facon on doit détie-
miner quelle est ‘union qui groupe

l'avaient fait le juge et le procu-
reur, il y a dans ce château, com-
me cela existe ailleurs, un passa-
Ke secret, aboutissant à cette cham-
bre,

On ne lui répondit pes,
Il interpella directement le ca-

ré,
—Vous, l'abbé, dit-il, vous êtes

venu de tout temps dans cette

maison, n'est-ce pas ?...
—De tout temps, oui, monsieur.
=—Vous étiez l'ami de la vieille

marquise ?
=Oui, Monsieur.
=Ee c'était Icison appartement?
=—Oui, monsieur. Ici, «a chambre;

là, à côté de chez M. le mraquis.
son cabinet de toilette; et là, der-
riére, son oratoire, car elle était

trés pieuse.

~Elle n'a jamais fait allusion,

devant vous, à quelque sortie mys-
térieuse existant de ce côté?...

—Jamais, non, Monsieur. Et je
suls même persuadé que s'il y en
avait eu une, elle me l‘eût dit.

~Pourquol cette conviction ?

= Parce qu’elle m'A souvent par-
lé du château de l'un de ses pa-
vents, le comte de Bernay, où l'on
voyait un bisarre passage des

temps anclens...

Cela l'intéressait beaucoup. tout
en lui causant une certaine frayeur;
et elle demandait toujours à son
père s’il n'en existait pas un sem.
blable à Saint-Luc...

-C'eat vrai, dit spontanément M. Bussus. Jo me souviens de ee-

Le coffre
résiste
Au cours de la fin de semaine des

cambrioleurs sont entrés dans la
quincalllerie de M. Adélard LaBalle,
8127, St-Denis, après avoir percé un
trou de 2 pieds sur D dans le toit,
et se sont emparé de $60 dana la
caisse. Ils ont pratiqué une large
ouverture dans le coffre-fort, aans
cependant pouvoir l'ouvrir.
Chez M. Louis Segall, 2815 avenue

Maplewood, les cambricleurs, entrés
par une fenêtre ouverte, se sont
emparés de $100 en argent, d'un
manteau de fourrure valant $300
ainsi que de $115 de bijoux.
Durant la nuit les constables Roy

et Foisy, du poste numéro 14, ont
trouvé deux clavigraphes sous un
hangar en arrière du No 1134 de la
rue Gilford. Après enquête ils dé-
couvrirent une effraction chez M.
Amédée Sy'vestre, 4579, Christophe-

Colomb. où les voleurs étalent en-
trés par l'escalier de sauvetage.
avaient pris les deux clavigraphes
et tenté vainement de forcer le
coffre-fort.
Pendant l'absence de la famille de

M. Léo Lévesque, 1082, rue Visita-
tion, les cambrioieurs sont entrés
par une fenêtre et se sont emparé
d'un,manteau de fourrure d'une va-
leur de $250.
Comme M. Gérard Lebeau, 377,

rue de Courcelles, passait à l'angle
de la rue Craig et de la ruelie Per-

rault, à 2 h. 20, ce matin, i! fut ate
taqué par trois inconnus qui lui
enlevérent unc somme de $26.

° .
Mme Henri Hervieux
°°. .

décédée à 83 ans
Mme Henri Hervieux vient de

mourir en la demeure de son gen-
dre, l'honorable juge J.-E.-C. Bum-
bray, 254, avenue Bloomfleld, Ou-

tremont, à l'âge de 83 ans. Ella
était la veuve du docteur Henri
Hervieux, professeur senior à lu
faculté de médecine de l'université
de Montréal au moment de ss mort,

il y à trente ans.
Née Minnie Vallée la défunte

était née & Montréal, fille de feu
M. et Mme Joseph Vallée,
Lui survivent: sa fille, Mme J.-E.-

C. Bumbray. cinq petits-enfants et
deux arrièie-petits-enfants.
Les funérailles auront lieu à l'é-

glise Saint-Viateur d'Outremont, &
neuf heures, demain, le convoi fu-
nèbre quittant 254, avenue Bloom-
field à 8 h. 30. L'inhumation .e
fera au cimetière de la Côte-des-
Neiges.

 

 

 

 

le plus grand nombre de membres
et doit parler au nom des ou-
vriers,

la, maintes fois elle en à causé
avec moi aussi.
—Et vous, Bussus. de votre côté,

Vous he savez tien de ces choses”?
—Non, monsieur. Et je suis, de

plus , absolument certain, que ail
y avait quelque passage secret,
dans n'importe quelte partie du
château, M. le marquis m'en eût
parlé.

—-Mais ce n'est cependant pas à

moi, Jacques Lemarchand. que
vous allez faire croire, les uns et
les autres, que l'assasin de ma fil-
le a pu passer a travers des murs
de cette épaisseur, sans laisser de
traces après lui'...

—On sy perd! affirma le doc-
teur Bordier.

En un accès de désespoir impos-

sible à dissimuler, à contenir, le
verrier leva ses deux bras au ciel
et s'évria :

—A quol cela tm'a-t-ll servi de
tant peinor. pour atteindre de sem-

blables résultats ?...

Ma femme, mon unique amie eat

morte sans que rien puisse la sau-
ver!

Et tous mes
me pas pu
une serrure
qu'on ne vienne
dane son lit!...

11 tomba agenoulllé aux pieds

de la morte... et cachant son vi-
sage dans les draps, maculés de

sang. 1 éclata en sanglots éper-

 

millions n'ont mê-
procurer à ma fille
assez solide, pour

pas me la tuer dus. .

4 SUIVRE
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Préparatifs. Rencontre

| Arrétent Qu'est-ce que Tes |... 00, J'avais peur au ] f yr Eat

ames vont dire? Tn es bien ) et vous n'uceeptiesz ! Mais non, tonte » treaneMaTobewe [fase bien?

toujours le même van de travnilier | ma vie, j'ai vous nur min mnitrease d'école |
Er=

 

pour mel, Une éva- le m'enxager
te de elrque va vous , dans um cirque. |

nembler anus doute —

bien différente.

enfant terrible!

  
 

  
   
   Mais tegarde-moi un peu |

!
Je pense bien que oul, cap 5

Je ie vois rexurder des nat can poches nen boutonnées
sormes d’efficiers,

+] fant conmmencer par apprendee À
verter d'aberd
non aniforme      
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BAIN-MARIE

EN VERRE
Ces deux casseroles peuvent servir

séparément. . . verre transparent,

épais, réfractaire à la chaleur du

brûleur, . . Pour sauces, desserts,

gruau, poudingues, légumes. Capa-

cité: 3 chopines. 2 98

eee en °Les 2 pièces .

  

BOUILLOIRES

EN VERRE
Une pareille bouilloire tout en verre

transparent sera facile à conserver

immaculée et exempte de dépots

ealcaires . . . Poignée en plastique.

Capacité 2 chopines environ, —

Profitez de cette su

tion mesdames. ennemie 1.98
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BPIIS

SERVICES ‘‘PYREX"

de 4 pièces (Flameware)
pour le four ou le brûleur

Pour conserver aux mets toute leur saveur servez-vous

dorénavant de ces pièces si nets, si pratiques en verre

PYREX réfractaire à la chaleur du four ou du brûleur.

2 casseroles, un poélon et 3.65

une poignée servant au trois

DUPUIS — troisième (Be Montigny)

COMMANDES TELEPHONIQUES ACCEPTEES

Plateau 5151 — local 308

Le chien “berceuse”
.... ce jouet fera les ETRENNES les plus appréciées de

Tenfant. . . il se bercera deg heures sur ce chien bien dréle

avec sa langue sortie, . . les tons sont gais

... du rouge, du blanc et du vert. . .. Fa- 95

brication solide en bois, arcs longs. . . appui- .

pieds. Pour fillettes ou garçons 
 

CAFETIÈRES

FILTRES
Le modèle illustré est simple et

pratique assurant un café délicieux

parce que tout son arôme lui est

conservé. Verre réfractaire à la

chaleur du brûleur pourvu que le

bas contienne Un liquide.

Les 2 pièces - ++ ++ = 1.98

DUPUIS — trofnième (HeMontixmy)

   

AU HOYAUME DES JorETS

DUPUIS = seus—asl (De Moatigny)

Le Royaume des Jouets chez

DUPUIS est celui des enfants

Furentn, amenez ln fillette, le bambla

voir le Père Noël et la Fée des Etoiles

entre

16 h. 30 a.m. et 6 h. pm.

PERF VOEL donnera ule donbennière-

nouvenir à chacun

Entrée...

LA FEE DES ETOILES remettrn une

grosse boîte nurprise.

Entrée ...….…….00000000 eee an

   

AU ROYAUME DES JOUETS

DUPLIS = newm-nel (De Monticnr)

OUVERTS BE 10 à 6:30
8 SAMENT COGEPREE

   

  
   

 

 
 

 

DupuisSreres
ALBERT DUPUIS, présiiont.

A3, DUGAL, v.-p. ot dir.-sêt. ARMAND DUPUIS, sec -10é0 
 

L'ANNÉE DE NOTRE 75°

 
  

Email qui sera nec en 4 heu-

res environ. Mauve, brun, rou-

ge chinois, vert Nil, bieu tur-

quoise, orange. gris francais,

vert jade, chamois clair, ivol=

re — noir — blanc.

 Fleur de lis
Peinture préparée pour inté-

rieur, extérieur. — Plusieurs

nuances ainsi que blanc mat,

5 gallons . . . 15.95

II. SERA FACILE DE RENOVER LE PAPIER

TENTURE AVEC

R W K CASEINE
peinture qui se délaie à l’eau

Sèche en 40 minutes

5 LIVRES de peinture en

poudre R W K suffiront pour

couvrir une surface de 250 à

500 pieds carrés. Le paquet de

5 livres dans un choix de 8

riepees 474 9,15
Fun veute au enyon de In peinture

DA PUIS — troisième Ce Montigny)

— ——p 
NOUS PAYONS COMPTANT POUR

MACHINES À COUDRE
Voulez-vous vous défaire de votre machine à coudre

qui ne vous-plusutile .. … sur appel téléphonique

nous Irons la chercher à domicile et vous rons
ARGENT COMITANT. pate

PLateau 5151 — local 103
DUPUIS — messanine (De Montigny)

ANNIVERSAIRE

 


